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Monsieur U directeur, 



J'ai l'honneur de vous adresser les épreuves de le 12."" édi- 
titm du Gtiide de la (Galerie Pitti. Ce Ovide conHent de courtes 
descriptions, accompagnées de quelques notices historiques îles 
peintures de cette Galerie. 

Je vous prie, monsieur le Directeur, de prendre connais- 
sanf.e des épreuves, et si cela vous agrée, veuillez bien donner 
votre approbation à sa piAUcation. 

Recevez, etc. etc. 

EUaENIO PIERACCINI 
GonseryateuT de la G-alerie du Falals Pitti 



Approuvé: 
Le Directeur des Galeries. 



a™etissement 



L'entrée de ta Galerie était autrefois par la porte 
principale du palais ') et ta première salle qui se pré- 
sentait au visiteur était cette de Venus, et par con- 
séquent la numération des tabteaux comioence de cette 
satte qui maintenant à cause du ctiangement de feu- 
trée est devenue ta dernière. 

Or pour bien suivre t'ordre dans lequel les ta- 
bleaux sont disposés, il faut traverser les six sattes 
qui se succèdent en ligne droite, et aller directement 
dans la dernière qui est justement ta salle de Venus. 

Le visiteur se placera dans chaque salle en face 
des fenêtres en se tournant vers te paroi qu'il aura 
a sa gauche et en regardant le tableau te plus haut 
situé, de cette paroi, descendant jusqu'au plus bas, et 
se dirigeant de droite â gauche il trouvera des nu- 
méros dans l'ordre correspondant à ceux du Guide, 
Les compositions des plafonds des cinq premières 
Sattes sont dues à Michel-Ange Buonarroti le jeune, 
et ont été peintes à fresque par Pierro Berrettini, dit 
Pierre de Cortone. L'artiste y a personnifié les cinq 



t) Ce palais conserve le nom de la familln qui le fit élever. Eléo- 
nore de Tolède, femine de Coame r« l'achutado Buonaccorso Pitti, 
en IMfi, pour ]e pTix de 9,000 ûorina d'or. Einbelli et agrandi par la 
suite, il compta bientiit camnie retildance ra^^aja. 

>) L'esfcaUtirde rentrée actulle ^ été edinée sur le de^ln du Comm.f 
Prof ' ArciiLtect Louis Ûel Moro. 



vertus attribuées au Grand-Duc Cosme I*"", Vénus, re- 

f (résent la douceur; Apollon, personnifie la gloire et 
a splendeur; Jupiter, la majesté rojale triomphante, 
et le mérite couronné; Saturne, la prudence, la science 
et la sagesse, La voûte de la 6.'"^ salle est due au, 
pinceau du professeur Louis Sabatelli qui s'est in- 
spiré de r Iliade. 

^ 



REGLEMENT POUR LES ARTISTES 



Pour être adonia gratuitement dans les Galeries, Musé 
et Monuments d'' ai-t, tous les artistes nationaux at étranger» 
devront prosonter un document académic[ue qui atteate leiur 
qualité d'artistes. 

Ceux qui voudront faire des copies pourront s'addieaser, 
aux chefs de chaque Institut artistique. 

^4 



INDICATEUR POUR LES VISITEURS 



I*rix d' entré© 

Pour Poar 

les AdiitBa Ub mfuiti: 

(?aloria des Dffiid (TJMzi limghi) . . . L. 1. 00 L. 0. 
Galerie Palatine (Place Pitti) . ... » 1.00 » 0. 
Galerie ancienne et moderne (Via Ri- 

casoli, 54) » 1. 00 » 0. 50 

Galerie Buonarrotî (Via Ghibellina, 64). • 0. 50 ■> 0. 25 
Musée TTational (Via del Proconsolo, 2). » 1. 00 » 0. 50 



Via délia Co- 



uaée Archéologique 
alerte des AjaKKi 

lonna, 2G) 

■asée de St-Mare (PlEice St-Majc, 1} . 
hapelles des Medicis (Place Madomia 
értacle de Fulig^io (Tia Faenza). . 
énacle de Andréa del Sarto (St-Salvi), 
*nacle du Ghirlandajo (Borgogius- 

santi, 34) 

énacle de Andréa dol Caatagno (Via 



resque du PerTigiuo, dans le Monastère 
de Santa Maria Maddalena de'' Pazzi 



Paar 








Us 






T 


yj. tïLT 


» l.Ofl 


» 


0. 50 






Cl f>!^ 


s 0.25 


» 




» 0.25 






•> 0.25 






» 0. 25 






i. 0.25 







Tous les dimanches, sauf les dimanches de ffi-ands fêtas 
elîgieuses et civiles indiq^uées ci-contre, l'entrée est grataite. 
e billet de 1 fr. poiir les adultes et 50 cent, pour les en- 
iants est valable pour visiter le Musée Archéolou^f[ue et la 
alerie des Arazzi, qui ont une entrée commune. Pour la 
aîerie Buouarrotî, l'entrée est gratuite le lundi et la jeudi. 



Oi'aire 

Les Galeries, Musées et Moiiumenta d'Art auddits sont 
uverts da 10 h. du matin à 4 h. du soir. 

Tous les Instituts sont fermas le jour des fêtes religeuses 
t civiles ci-dessous indiquées: 



Jour da l'an 
Epiphanie 

Le jour anniversaire de la 
naissance de S. M. le Eoi 
Pâqxie de Résurrection 
Ascension 

Corpus Domini (fête Dieu) 
Fête du Statut (fûte Na- 
tionale) 

St-Jean Baptiste 



9. St-Pierre et Paul 

10. Assomption 

11. Nativité de la St- Vierge 

12. XX Septembre 

13. La Toussaint 

14. La Conception 

15. Le jour anniversaire de la 
titiissance de S, M. la* 
Heine 

16. Le NQel 



NOTICE fflSTORiaUE 
LA FORMATION DE LA GALERIE 



A l'époque de la Republique floreoline, il n'êsîstait 
ucun vestige de la collection des peintures célèbres 
ue l'on coQserve aujourd'hui dans les salons du Pa- 
ais Pitti. 

La création de cet admirable Musée est due aux 
ins des Médicis qui poussèrent si loin leur "amour 
our les arts, et les protégèrent avec tant de magni- 
cence, en consacrant do sommes considérables à des 
uvres d'architecture, de sculpture et de peinture. 
Cette noble passion, transmise de père en fils, fut 
ortée si haut par le Médicis que peu à peu, les ap- 
rtements royaux s'enrichirent des trésors de l'art, 
sollicitude avec laquelle ces trésors furent mis ea 
rdre et conservés égala au moins le temps et l'ar- 
nt qu'exigèrent la recherche et l'acquisition de sem- 
lables richesses. Du reste la formation de ce Musée 
e fut pas l'œuvre d'une époque, et ce ne fut que par 
es acquisitions successives qu'on parvint à former un 
□semble aussi complet. 

Lorsqu'à la chute de la Republique les Médicis ar- 
'verent au pouvoir, ceux-ci possédaient déjà, dans 
eurs maisons et dans leur villes des peintures d'un 
and prix. Bon nombre des ces œuvres d'art firent 
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partie de la garde-robe des Grands-Diics, rjui forma 
par la suite la fameuse galerie des statues appelée 
OOHiniuriement Galerie des Offices. 

On sait de source certaine, que dès l'an 1589, il 
s'y trouvait entr'autres le célèbre tableau de Raphaël, 
connu sous le nom de la Vierge à la Chaise. 

Privés de documents suffisants pour déterminer 
- d'une manière précise l'époque à laquelle les diffé- 
rents chefs-d'œuvre qui ornent les appartements de 
cette résidence royale, furent réunis et disposés en 
Musée, il est cependaat permis de croire que la fon- 
dation de la Galerie Pitti remonte ù l'an 1640, et que 
son accroissement eut lieu dans les armées suivantes; 
car à cette époque, Pierre de Cortone et Ci rus Ferri 
furent chargés de peindre à fresque cinq grandes 
salles d'un des plus riches appartements du Palais, 
dont la somptuosité fut encore rehaussée par des dé- 
corations d'onienjents en stuc doré et par des tentures 
de brocard tissées à Florence. 

Le Grand-Duc Ferdinand II acquit par héritage de 
la maison ducale de la Rovere un grand nombre de 
. tableaux d'un grand prix et de toutes les écoles. - Le 
Cardinal Léopold des Médicis, qui toute sa vie fit ses 
délices des œuvres d'art, laissa a sa mort une col- 
lection précieuse, dont une portion vint orner la Ga- 
lerie des Offices, et l'autre alla enrichir le Palais 
Pitti. - 1! en advint de même des tableaux qu'avait 
possédés le Cardinal Jean-Charles de Médicis. 

Le Grand-Duc Cosme II acheta de ses propres 
deniers divers tableaux qu'il fit placer dans les salles 
de la Galerie publique des Offices, Son fils Ferdinand 
fit déplacer une partie des toiles aequises par son 
père, pour en orner le Palais Pitti; et il en augmenta 
encore !e nombre, en y ajoutant celles qu'il avait eues 
de diverses églises de Toscane, ou qu'il avait fait 
acheter à l'étranger. Ferdinand se plaisait dans la 
contemplation de ces peintures; cependant, comme 
beaucoup étaient d'une grande dimension et exigeaient 
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QD vaste emplacement, il fut obligé de les faire trans- 
prter dans celui des appartements du palais dont 
les plafonds avaient été peints à fresque par Pierre 
de Cortone. Ainsi, et par ces acquisitions successives, 
la collection de la résidence des Médicis devint une 
des plus considérables de l'Europe. 

La princesse Palatine, veuve de l'Electeur, et sœur 
dn Grand-Duc Jean-Gaston, enrichit aussi cette col- 
lection d'un don particulier de plusieurs toiles ache- 
tées à ses frais. 

De semblables exemples de libéralité et de munifi- 
cence ne furent pas perdus. La nouvelle dynastie de 
la maison de Lorraine qui succéda aux Médicis mar- 
cha sur leur traces: François l." plein de zèle pour 
tout ce qui pouvait ajouter à la grandeur de ses états 
augmenta la Galerie du Palais Pitti de nombreux 
chef-d'œuvre. 

Au commencement de ce siècle, lors de l'invasion 
française, le Musée Pitti se vit enlever plus de soi- 
xante de ses tableaux le plus précieux. Par bonheur 
ils arrivaient à peine à Paris, qu'ils furent rendus à 
Florence sans avoir nullement souffert ; plusieurs qui 
étaient sur bois furent transportés sur toile. 

Les autres représentants de la maison de Lorraine 
ne contribuèrent pas moins que leurs prédécesseurs à 
orner avec magnificence le Palais Pitti. 



EXPLICATION DES ABBRÉVIATIONS 

QUI tSBl TBOUVXOrr CK GXJ 



H. — Hanteor 

L. — Largeur. 

Dem. Fig. — Demi figure 
Fig. ent. — Figure enti&re. 



L'vniti de* meiuret et( le miire. 



DESCEIPTION DE Li GALERIE 



SALLE DE VÉNUS. 

Peintr par Pietro da Cortona. 

Au milieu du plafond est représentée Minerve, qui 
nlève des bras de Vénus un jeune homme sous les 
^its de Cosrne h", et le conduit à Hercule, voulant 
insi symboliser la ruisoa, qui éloigne la Jeunesse du 
laisir et le guide vers le Travail, représenté par 

ercule. 

Dans huit luuettes, placées dans le large entable- 
ent de la voûte du plafond, sont peints tes personiia- 
es cètèbres dont les noms suivent: Antiochus, Alexan- 
re, Séleucus, Massinissa, Scipion, Cyrus et Auguste, 
ans les frontons soutenus par des faunes dorés, sont 
es médaillons en stuc blanc, dans lesquels ressortant 
bas-reiief les bustes de Princes et de Pontifes ap- 
rtenant à la maison des Médicis, dans l'ordre sui- 
ant, et deux par deux, 
l.'" paroi, Ferdinand L" et Cosme II; S."' paroi, 
éon X et Clément VII; 3.™" paroi, Ferdinand II et 
osme III encore enfant; 4.™° paroi, Cosme I et son 
Is François. Ces stucs sont l'œuvre du florentin Co- 
e Salvestrini. 
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SALLE DM ■VÉNUS 



PREMIÈRE PAROI. 

DURER (Albrecht), j>e(n(re et graoeur; né à Nuremberg 
le 2U Mai 1471 mort en 1528 (Ecole Allemande). 

1. Eve. 

H. m. 2,11, — L. m. 0,83. — Bois. Fig. eut. 

Ce tableau fait pendant à celui placé vis-à-vis 
représentant Adam. La mère du genre humain tient 
dans sa main gauche la pomme qu'elle semble re- 
cevoir de la bouche du serpent. On voit derrière 
elle un tigre couché par terre; à ses pieds sont deux 
perdrix; et sur tes branches de l'arbre sont perchés 
des oiseaux de différentes espèces. 

ROSA (Salvatore), peintre, graoeur, poète, musieien . 
né à Renella, près de Naples, le ^ Juin IGW; mort 
à Rome le 15 Mars 1673 (Ecole Napolitaine), 

2. La dupUcUL 

H. m, 1,EW. — L. m. 0,87. — ToUe. Dem. fig. 

Dans sa cinquième satire le peintre-poéte s'ex- 
prime ainsi: « Je n'ai qu'un seul cœur, qu'un seul 
visage.,., », faisant allusion à cette peinture, dans 
laquelle il semble avoir voulu se venger de la ca- 
lomnie en représentant une figure en train de lever 
son masque et qu'on suppose être le portrait d' un 
de ses ennemis. Au fond, et à, !a gauche du tableau, 
une figure de profil. 

[Suivant BaVilinucci, cette toile aurait été (■onimandéa 
à l'artiste par le cardinal Jean-Charles de Médluis]. 

ROBUSTI (Jacopo), dit II Tintoretto; né a Venise 
en 1S12; mort le 31 Mat 1591 (Ecole Véuitieniie). 

3. Vinus, l'Amour et Vulcain. 

H. m. 0,76. — L, m. 1,86. — Toile. Pig. ent. 

La déesse étendue sur une draperie verte, au 
devant d'une tente de couleur rouge, tient sur sod 
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sein l'amour qui semble jouer avec l'arc qu'il serre 
dans sa main. Vuleain soulève une draperie blan- 
che qui couvre l'enfant. Dans les nuages apparait 
Mars guidant un char traîné par des animaux. 

OSA (Salvatore). 

4. Marine. 

H. m. 2,30, — L. m. 3,97. — ToUa. 

Effet de soleil couchant se rêfletant sur la sur- 
face tranquille rie l'eau. Dans le fond du tableau, 
des navires prêts à mettre à la voile. En avant, 
une grande barque en construction et un bâtiment 
en réparation. A droite du tablyau, une tour à demi- 
ruinée; et au premier plan, des baigneurs, des ou- 
vriers, et plusieurs animaux. 

[Suivant Baldinitoci, ce tableau aurait été commandé 
fiar le cardinal .Jean-Cbarles]. 

ISIO (Benvenuto), dit II Garofolo ; né dans le Fer- 
rarain en 1481; mort le 6 Septembre 1559 (Ecole 
Ferraraise). 

. Saint Jacques k Majeur. 

H. m. 0,84. — L. m. 0,68. — ToUe. Item, fig. 

L'apôtre est coiffé à la nazaréenne; et porte 
un bourdon. Il lient sa main droite élevée. Dans le 
lontain éclairé par la lune, est représentée la trahi- 
son de Judas, Dans l'embrasure de la fenêtre, en 
haut, l'on distingue un œillet, fleur que ce peintre 
avait coutume de mettre dans ses tableaux a cause 
de son surnom. 

MANFREDI (Bartolommeo), né à Ustiano, bourg du 
Mantouan en 1580/ mort en 161Î (Ecole Romains). 

6. La Borne Aventure. 

H. m. 0,98. — L. m. 1,33. - Toile. Dem. fig. 

Une bhoémienne Ut dans la main d'un jeune 
cordonnier qui porte divers outils de sa profession. 
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A côté, une vielle femme, qui profite de l'atten- 
tion que prête le jeune garçon, pour lui voler sa 
bourse. 

PORBUS (Franz), le jeune; né à Anoers en 1570; 
mort à Pafês en 1622 (Ecole Flamande). 

7. Porlrait d'homme. 

H. m. l.OO. — L. m. 0,71. — Bois. Deni. fig. 

Il est vu presque de face, les cheveux frisés 
et peu de barbe; il porte un vêtement espagnol; 
une épée pend à son côté, et un poignard est at- 
taché à sa ceinture. Sa main gauche repose sur sa 
hanche; de l'autre il s' appuyé sur une table recou- 
verte d'un tapis. 



DEUXIÈME PAROI. 

BAEBIERI (Giovan Francesco), d't II Guërcino; né 
à Centn dans le bolonais, le 8 Féorier 1591; mort 
en 16l-iC) (Ecole Bolonaise). 

8. Apollon et Marsyas. 

H. m, l,8i. — L. m. — Toile. FiR. ont. 

Ce dernier vaincu par Apollon, qu'il avait osé 
défler, est étendu par terre, les mains liées à un 
tronc d'arbre. Le dieu, un pied posé sur le corps 
du Satyre qu'il à saisi par la jambe droite, se pré- 
pare à l'écorcher vif avec un couteau qu'il tient 
ÈL la main. Aux branches de l'arbre, auquel est at- 
taché Marsyas, sont suspendus divers instruments 
de musique; à distance, à la droit du tableau, deux 
jeunes pâtres. 
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lUBENS (Peter Paul); né à Siégea le 29 Juîfi 1577; 
mort à Anoers le 30 Mai 1G4LI (Ecole Flamande). 

. Paysage. — Ulysse dans l'île des Phéaciens. 

H.'m. l,i!9. — II. m. 2,07. — Bois. 

A gauche du tableau, des rochers escarpés 
d'où jaillit de l'eau qui tombe en cuscudes le long 
des anfractiiosités. .A.U plan iiitemiédiaire, des pa- 
lais et de petits temples; à droite la mer. Sur le 
premier plan, Ulysse seul et nu, qui vient d'échap- 
per à un troisième naufrage: il rencontre un groupe 
de jeunes filles, dont quelf|ues-unes cherchent à se 
cfleher. Nausicaa, la première d'entre elles, et fille 
d'Alciijoûs, roi de l'Ile, ayant reconnu en lui un 
héros, relève son voile. Au devant du tableau et 
un peu plus à droit, un char sur lequel deux jeunes 
filles déposent du linge; près de là, des miilèis dé- 
telés et paissant. Dans les nuages, Jupiter ayant 
l'aigle à ses pieds, et Minerve année de sa lance. 

URRADI (chev. Francesco), né à F/orenee en 1570; 
mort en 1661 (Ecule Florentine). 

10. Narcisse à la Fontaine. 

H. m. 1,TS. — II. m. 1,97. — ToUe. Fig. sut. 

Au milieu d'un bois, un jeune garçon, vêtu a 
l'espagnole, se mire dans une source. Une partie 
de ses vètunients est à terre ; à ses pieds, un arc 
et un carquois. Un lévrier le regarde. 

NTE (Francesco rla), dit II Bassano ; né à Bassano 
vers 1548; mort le 4 Juin 1592 (Ecole Vénitienne). 

1. Le Martyre Je Sainte Catherine. 

H. m. a,30, — h. m. 2,11, — Toile. Pig, eot. 

La Sainte est au centre du tableau, les yeux 
levés au ciel. Autour d'elle sont les instruments de 
son martyre, brisés miraculeusement par un ange 
qui, suspendu dans l'air, et entouré de l'auréole 
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divine, ft ilans sa main droite une épée et dans la 
gauche la couronne du martyre. Les soldats et les j 
bouiTO.tiux qui environnent la Sainte sont renversés ' 
et blossiSs par les débris des instruments de son 
supplice. Au second plan, des hommes et des che- 
vaux qui s'enfuient t\ la hâte. Dans le fond un riche 
paysage. 

MANKT'ri (Rutilio), né à Sienne en 1511; mort en 1639 
(]<lcoIu Si(^nnoise). 

12. EpousaiUes. 

n. m. 1,81. — L. m. 2,00. — ToUe. Fig. ent. 

Quatre i-ouplos do jouncs gens des deux sèxes, 
vôtus à l'uspaguolo dans le goût du seizième siè- 
cle, se ticnniMit par la main, et semblent se dire à 
l'oreille do douces paroles. Au fond et en l'air un 
petit amour, aruiô de son arc, décoche plusieurs 
flèches. A droite, un jeune garçon soulève un éam- 
boau ; du coté opposé, sur le sol, diverses armures. 
On lit en bas: « Rutilius Manetti ». 

ROSSELLI (Mattoo), né à Florence le 10 Août 1678; 
mort le 18 Janvier 1650 (Ecole Florentine). 

13. Triomphe de David. 

H. m. 2,01. — L. m. 2,01. — Toile. Fig. ent. 

David tient de sa main droite la tète do Go- 
liath, et (le l'autre l'i^pèe du Géant. Plusieurs jeu- 
nes filles l'accompagnent en jouant de divers in- 
struments. A droite s'élève un chêne; au fond on 
distingue un paysage. 

[Suivant Balflinuoci, dans la même année, ou 1621 
KossoUi (qui travailla pour les ducs de Toscane) fit un 
triomphe de David tenant la tête de Goliath, X'our le car- 
dinal Charles de Midicis]. 
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UBENS (Peter Pau!). 

4. Paysage. — Retour des champs. 

H, m. 1,22. - L, m. 1,95. — Bois. 

La vuo de ce paysage rappelle !es plaines de 
la Belgique. Dans le lontain on distingue une ville; 
à gauchfj coulé un ruisseau, sur les rives duquel 
s'ek^ent des arbres; en avant sont des paysans 
qui retournent cliez eux emportant sur leurs épaules 
leurs instruniûnts de travail et leur récolte; on voit 
à droite une charrette tirée par des chevaux; au se- 
lioud plan un pâtre ramène un uotnbreux troupeau 
au bercail. Des chevaux paissent dans la prairie. 



TROIXIEME PAROI. 
ROSA (Salvatore). 
^15. Marine. 

H. m. â,S2. - U. m. 3,94. - Toile, 
La mer est couverte de bâtiments et de galô- 
res aux enaeij^nes des anciens Pisans. A gauche, 
des montagnes et des ruines; à droite im phare. 
^ On voit sur le rivage de notnbreuses figures de sot- 
dats et de travailleurs. 

[Selon BaliiLaucoi, oe tfiHleau fut fait pour le cardinal 
Jean-Cliorkia des Mûdlcis]. 

^^REMBRANDT (Paul van Ryn), peintre et graueur ; né 
dans le Moulin de son père, entre les oiUages de 
Lei/dan'/urp et de Koukerk, prés de la cille de Leijde 
en lfjU7; mort à Amsterdam leBi Octobre 1609 (Ecole 
Hollandaise). 

6. Portrait de Vieillard. 

H. m. 1,02. — L. m. fl.ffl. — Toûo. Dem. flg. 

Il est VU de face, avec une longue barbe et un 
vêtement de couleur sombre. Il a les mains jointes. 
OD>lit au bas du tableau: Rembrandt 16. 
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VECELI.O (Tiziano), né à Pièce de C adore en 1477; 
hwrt de la peste à Venise le 21 Août 1576 (Ecole 
Vénitiiîniie). 

17. Mariage de Sainte Catherine. 

H. m. O.ÎS. — L. m. 1.29. — Toile. Fig. ent. 

La Siiiutc, ilans une attitude contemplative, em- 
brasse l'(!iifiiut Jésus qui repose sur le sein de sa 
Mùrt?, à laiiuflli; il oirro un l'ruit en la regardant, 
tandis qu'il s'ap[(uye sur l'épaule Je la Sainte. La 
Viorire Marie soutient le divin Entant, et étend sa 
main limite pour cueiller une petite fleur bleue. Le 
pi'tit Saint Jean agennuillé, ayant l'agneau à ses 
picils, tient la main serrée contre sa poitrine. 

On distingue dans le fond un paysage avec 
quelques borgi.-rs et des animaux. 

VINCI (Leonanlo da), peintre, sculpteur, architecte, in- 
génieur, pluniei'-n, écricain et musicien, né en 1452 
au château de Vinci dans le Val d'Arno inférieur, 
mort au château de Saint-Cloud en 1519 (Ecole Flo- 
rentine). 

140. Portrait de femme. 

H. m. 0,iL>. — L. m. 0,46. — Bois. Dem. fig. 

Elle est vue de trois-quarts, un voile blanc sur 
la tétBj le sein découvert; vêtue de noir ayant dans 
sa main gauche un livre de prières sur lequel est 
en chiffres le nom de Jésus. Entre les arcades du 
fond, on distingue le couvent de la Madonne de Ca- 
faggio, aujourd'hui de la SS. Annunziata. Ce tableau 
est connu sous le nom de « La réiigieuse de Léo- 
nard ». 



I^Le Gran<l-Duc Ferdinando III l'acheta de la fanùlle 
des maniuU Xiocolini]. 
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RIBERA (cbev. Joséf), dit L' Espagnolet, peintre et 
graoeur; né à Jatioa prés dé Valence en Espagne 
le 12 Janvier 1588; mort à Naples en 1656 (Ecole 
Espagnole). 

19. Martyre de Saint Barthélémy. 

H. m. ],45. — L. m. 2,11. — Toile. Fig. eut. 

Le Saint est représenté nu, à derai-étendu par 
terre, et attaché par le bras à un arbre, au mo- 
ment où le bourreau lui serre la jambe gauche 
avec une corde, tandis qu'un autre bourreau, placé 
à gauche, sourit d'un air cruel en aiguisant un cou- 
teau. Au second plan on voit des gardes armés et 
des prêtres payens. Une tète d'idole est renversée 
par terre au devant du tableau. 

[Ce tableau appartenait autrefois à la fainUle Capponi]. 

DURER (Albrect). 

20. Adam. 

H. m. 2,11 — L. m. 0,83. — Bois. Fig. eut. 

Cette peinture fait pendant avec le numéro un 
situé vis-à-vis, représentant Eve. Adam a déjà pris 
des niiiins de sa compagne le rameau où pend la 
pomme. A ses pieds, on voit un paon et un cerf, 
symboles de la vanité et de. la timidité. 

BERRETTINI (Pietro), r^JÏ Pietro da Coutona, peintre 
et architecte; né à Cortone en Toscane le 1." No- 
oeriibre 1596; mort à Rom£ le 16 Mai 1669 (Ecole 
Romaine). 

21. Sainte Martine. 

H. m. 1,00. — L. m. 0,78. — Toilo. Fig. ent. 

L'empereur Alexandre Sévère voulut contrain- 
dre Martine à sacrifier aux faux Dieux; mais & 
peine fut-elle à l'entrée du temple d'Apollon, et 
eut-elle fait le signe de la croix, che la statue du 
Dieu fut renversée, et l'edifîce s'écroula écrasant le 
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L.i 1". -!i i -.ir j.":uj::>? Irî iiire à 

ir. "r :' 1: .a;- i ". m-? ii^f -i"iii:irj~ en- 

■i.-'ji:, -wà/. :..- . iir^ s'A;;rî~f:f i ii iépé- 
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•2:;, .lf:r: i; h Mz-î^Uim. 

:-{. - L. -. L-i — Toil-î. T:z. 

I.it p';.-i!f.-;.'.te ^.~x r>îpr>ë~i?n;ee. dciuisatue. assi- 
ftt/;ft par 'Uriix ânç-î-s: Tuii -.l'eux !a soutient, et 
l'/iijtr*: lui pr';-en*e la croix. Pre* d'elle, sur une 
pi'jrpft, »:.-;t une tète de niort. 

FtKNl ^^Oui'l'j), [l'iintre et tirareur ; né à Calcezzano, 
pr^H 'In lUil'ifinr;, le 4 Xorembre 1575; hiort le 
\H A oui lOl'i (Ecole Bolonaise'. 

24. l'or Irait de Vieillard. 

II. rn. OJ.'S ■- i.. m. 0,63. — Toile. Dem. fig. 

f'oiivf^rt d'un vêtement misérable, il s' appuyé 
(|(! K(!H dous mains sur un bâton, et tourne la tète 
ii dniiti! comme pour inspirer la compassion. 
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CANTARINI (Simone), dit II Pesarese, peintre, gra- 
oenr; né à Oropeîza, prés de Pemro 1612; mort 
â Vérone te 25 Octobre 1648 (Ecole Bolonaise). 

5. Saint hiâon. 

H, m. 0,73 — L. m. 0,58. — Toile. Dcm. flg. 

Pauvre agriculteur, il obtint sa sanctification 
par la pratii|ue ilf> vertus modestes. I! a les yeux 
tournés vers le ciel, et tient une houe dans sa main 
droite. 

FETI tDonienico); né A Rome en 1599; mort à Ve- 
nise en 1634 (Ecole Romaine). 

26. La parabole de la Vigne. 

n. m. 0,71. — L. m. 0,43. - Boia. Fig. eut. 

Le peintre a cliolî^i le moment oi"! les ouvriers 
unt reçu leur salaires. L'un d'eux, restù après le 
départ lies autres, se plaint de ce qu'on lui à. donné 
la même paye qu'à ceux venus plus tard à la vi- 
gne, et i|ui y ont travaillé une heure à peine. Le 
Maître lui répond ; «; Je t'ai donné ce que je l'avais 
promis; cela suffit». A gauche est un fiersotinage 
qui regarde cette scène; dans le lontain on remar- 
que d'autres figures. 

CARDl (Lodovico), dit II Cigoli, peintre, sculpteur et 
arehiiecte ; né dans la terre de Cigoli, Val d'Arno 
inférieur. Toscane, le 12 Septembre 1559; mort à 
Rome le 8 Juin 1613 (Ecole Florentine), 

27. La trùisiinie apparition Je Jcsus a 5.' Pierre. 

H. m. 3,08. — L. m, ii,3ii. — Toile. Pig. vnt. 

On voit le Sauveur sur le rivage, où S.' Pierre 

■ '• tî*>nt agenouillé. Au second plan sont les autres 
s dans deux barques; les uns tîi'ent des filets 

■ -11.-, les autres amènent des filets remplis de pois- 
sons. A gauche, une foule de spectateurs ; et au fond 
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.■t'>i|iiv-» villiî «itaée siiï- l-ir- hccU ii lac de Ti- 
'fif-.finulc. On 'Id.i.-i '-m pa:i hi .uiiaceau du Saa- 

ANTjRft DF,L SARTO 'E.:oU i'i. 
âft. Portrait de 'imim. 

H. ai. '1,31). — L. m. 0,71. — Bois. Dem. daf. 

Rll'; f-.nf. vii'i ppe^^qu-; le h tbi'.i 'e le aoir, 
fit cf)iffl:r; 'i'iiu voile bl.ili':. Ell-i ti?Li: laris la main 
giinclii; lin livpii t'iîruiii. i;t il.iii-5 l'LiutP'i uii mouchoir. 

fJAFifilliFlI iGiûViinni Franoiisco; -iù II Glercixo. 

rr. rii. D.-îS. — L. m. ■>.■". — T'îile. D. ni. ûg. 

Il frst rc;prB-entiî prte-;i|iie ..le fai:iî. avec la barbe 
ftt lu-. c:hi;vf;ijx blarics. Il tient dans l i main droite 
1'! hiiXtm Kiystiqiie tijut eu fleur; la [u^tia gauche est 
«ippiiy/iti cfjiitre la poitrine. 

I KTI (iJoinnnico). 

îW). Art drachme perdue. 

II. m. 0,71. — Ij. m. 0,42. — Bois. Fig. ent. 

JAsus iliisîlit on parabole: « Quelle est la femme 
(|iii possédant dix drachmes, et en ayant perdu 
inio, ii'alliiiiii! [)iLS sa lampe, ne balaye pas la mai- 
Kon (!t \vi clic-rfîlio avec soin jusij'à ce qu'elle l'ait 
trouvi^i! i! » peintre a choisi l'instiint où la fem- 
ni<!, upri>s avoir mis sens dessus dessous tous les 
iniMil)li!s (II) sa chambre, so baisse pour chercher 
aviv. I« lainpij la <lraciuno perdue. 

VANMNi (Ollaviti); nv A Florence en 1585; mort 
ri) l(>i;î (l'Icoli! l-'lortintinc). 

'M. //(V.v Homo. 

II. m, iMiH, |j. m, (i,r«>. - Toilv. Fig. ent. 

lio (Nirisi VU do trois-iiuarts a la tète un peu 
iiii'liiu<i< vi>r> lV|>aulo nuui'lii». Une corde retient ses 
pouroK, (M il a un rttsouu dans ses mains. 
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VANNI (Raffaello) ; né à Sienne en 1596 ; mort vers 1657 
(Ecole Siénnoise). 

32. Mariage de Sainte Catherine. 

H. m. 0,65. — II. m. 0,70. — Toile. Fig. ent. 

Jésus près de sa mère, passe l'anneau mysti- 
que au doigt de Sainte Catherine qui le reçoit a 
genoux. Deux atiges portent le manteau du Sau- 
veur. On distingue dans le fond un paysage. 

ANONYME (Flamand). 

33. Portrait de femme. 

H. m. 0,76. — L. m. 0,46. — Toile. Dem. fig. 

Sa tète est ornée d'une toque. Elle porte un 
vêtement noir. Une riche chaîne d'or pend à son 
cou. On lit derrière la toile: « Iacobina uncekort 
WHA SIC STARNLERS TixoR 1501-15Ud de la chambre 
du sérénissime prince Jean-Gaston ». 

VAN DYCK (Ecole De). 

34. Portrait de femme. 

H. m. 0,68. — L. m. 0,58. — Toile. Dem. fig. 

Elle est vue de face; son vêtement est noir, et 
roné de dentelles; son bras droit s'appuie sur le 
gauche. Elle tient à la main un éventail. 



Au milieu de la salle est un vase de porcelaine 
de Sèvres donné par Napoléon I." à la Baciocchi 
duchesse de Lucques. 

Deux tables de marbre de Porto Venere complè- 
tent l'ornementation de cette salle. On y voit encore 
une troisième table de plus grande dimension, ayant 
on fond de marbre statuaire, au centre duquel est 
un ovale d'émeraude d'Espagne, entouré de brèche 
d'Adrien avec des ornements de lapislazuli et d'autres 
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pierres, et un fond de semence d'Espagne, le 
encadré dans une bordure de noir antique. 

Sur cette table est placé un groupe en br 
OBUvre du prof. Costoli, fondu par Papi Ce gi 
représente Christophe Colomb découvrant l'Amé 
entourée des autres parties du monde connu. 



SALLE D'APOLLON. 



CÎOMMENCÉE PAR PlETRO DA CoRTONA, 
TERMINÉE PAR ClRO FerRI. 



Au milieu de la voûte, enrichie de stucs dorés, les 
yeux se portent sur la figure principale qui représente 
Apollon recevant Cosme I." de Médicis guidé par la 
Gloire et la Vertu. 

Le prince est peint sous les traits d'une jeune homme 
qui s'appuie sur la massue d'Hercule, symbolisant 
ainsi la Vertu qui le conduit à la Gloire. Apollon lui 
montre lo zodiaque sur le globe céleste soutenu par 
Atlas, et semble indiquer à Cosme, que pour briller 
à l'égal des astres, il doit aimer la vertu et la sagesse, 
personnifiées dans une nombreuse troupe de nymphes 
ui prennent soins de plusieurs plantes qui reçoivent 

u soleil la fraîcheur et la vie. 

Quelques figures sont de la main de Pletro da Cor- 
tona; le rest fut exécuté par son élève Ciro Ferri 
avec les cartons que son maître lui avait laissés en 
quittant Florence pour se rendre à Rome. 

Dans les pendantifs de la voûte sont représentées 
les neuf Muses; et dans les cadres verticaux on voit: 
Jnstinien qui dicte de lois, Alexandre ayant en main 
les œuvre d'Homère; Auguste, celles de Virgile; et 
César attentif à la lecture d'un ouvrage. 
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PREMIERE PAROI. 



MORONE (Manière du). 
36. Porimit de l'Evêqm Jérôme Argentine. 

H, m. 0,92. — L. m. 0,62. - ToUo. Dem. fig. 

Il est VU do face avec une barbe grise, véttï 
d'un camail noir, la tûte couverte d'un berret de 
même couleur. Il tient ses gants dans une main et 
appuie l'autre main ssur un parapet sur lequel on 
lit: « Ikronumus Arcentinus Episcopus Eharensis 
ET Brachiensis j*. 

CARPI (Girolaiiio), dit Giholamin da Carpi ; né à 
Ferrure en. 1501 ; mort dans la même cille en j 
(Ecole Ferraraise). 

36. Portrait de l'archevêque Bartolini-Salimbeni. 

H. m. 0,8B. — 1. m. 0,72. — Boîb. Dam. flg. 

Il est représenté^ de face, assis et appuyé sur 
le bras d'un fauteuil. Il est vétu d'un camail de 
couleur violette. 

[Vasari raconte que le peintre fit le portrait de Bar- 
tolini dan.t sa première jeunesse. Lé prélat a été ]>t5mt k ' 
l'époque où il venait d'être nommé par Léon X {winuiiii- 
Btrateur de l'Eglise de Pi'se, dont il devint plua tard «r- 
chevBque. Il éxerca ses fonctions sous les Dues Alexand 
et Cosme do Médifis, et obtînt, de Charles Quint on 155G, ' 
l'archevêché de Malaxa; mais il mourut dans la même an- 
née âgé de Eif) ans, Les Pisans gardèrent son torps qui'i 
fut enseveli dans leur Camposanto]. 

CAGLIARI (Paolo), dit Paolo Veronese; né a Verons 
en 1538; mort le 19 Aoril 1588 (Ecole Vénitienne). 

37. Portrait de sa femme. 

H. m. 0,71. — lit m. 0,57. — Toile, forme ovale. Dem. fig. 

Elle est vue de face, et porte un corsage noîr^ 
orné d'une riche guipure blanche. Elle a autour du 
cou un collier des grosses perles. 
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^BiLMA. (Jacopo), dd Palma Vecchio ; né en 14S0 à 
^ SerinaKa, prootnee de Bergame ; mort vern 1548 
(Ecole Vénitienne). 

Les pèlerins d'Emaûs. 

H. m. 1,50, — L. m. 2,02. — Toile, Fig. eut. 

Jésus Christ assis à une table servie, entre les 
deux pêli'riîis, est en train de bénir le pain. Un 
Bervileiir se tient un peu en arriére, une bouteille 
la main. Sur le devant du tableau on voit un 
etit cltien. Un bourdon et un chapeau sont appuyés 
contre les colonne». Du vestibule, on distingua un 
paisage. Signé i. p. 

ONZIMO (Angiolo), peintre, graoeur et poète; né 
~u bourg de Montieetii, près de Florence oers 1503 ; 
mort d la Jin de 1572 (Ecole Florentine). 

Sainte Famille. 

H. m. l.tii. — L. m. 0,&2 — Boia, Dam, fig. 

L'enfant Jésus repose endormi sur un coussin, 
et le petit Saint Jean Baptiste s'approche de lui avec 
respect pour îe baiser. La Vierge et Saint Joseph 
contemplent le divin enfant. Signé broîjzo fioret. 

SLN'ZIO (Raffaello), 

Portrait du Pape Léon X. 

H. m. 1,.56. — L. m. — Boia. Dem. flg. 

Le Pontife est assis dans un riche fauteuil, 
devant une table recouverte d'un tapis rouge, sur 
Is quelle sont un missel orné de miniature et une 
Sonnette d'argent. Une de ses mains repose sur !e 
Oiissel ; de l'autre il tient une loupe. A sa droite est 
II' cardinal .fuies de Mèdieis, plus tard Clément VU. 
A gauche, se tient le cardinal Louis de Rossi,sécré- 
t&ire des brefs, les mains appuyées sur le fauteuil. 

(Fréd'^rio II, duc de Mantoue, étaat venu a Florence, 
iisiia vivement posséder oe tableau, et pria Clément VII 



-i-tii^jk ^ liissirt C':TiiTjsr ât Mariais âf r-jaiT.rT-er an dnc 

•■ "Ki"t 'xciwsTer M- trs9;ir i sa:, psy-i. «prisl* seiaètement 
-t.'jiCji: îê. "hlTM ■?! ■' "':iL— r-aii î>- une iiojïe qui fut 

»■ vl*-:! t*i>'"j'à* J-i;** 2>''-',br-.. iviit rraraUlé à 
. '.•.•■-çïiaL y iz^ •crmtT 1-:^; iiiszie- <jïc.r£ies Tasari, se 

vr>. ii r-im ei. 1-â r-oririix.-: ■zzir ".«Tq'ar- fiit*- & Flarence. 
J/'/rl^ii' fz' y£z.t -ra-- c-^-n*- ierrière TE*, de lôl~ a 1519, 
'i": lu 'yjyj: «I: fut ia£î<r en l-'-fJ^i. o:<jie qiû passa par héritage 
<t ;ji C'j-iix de Panne, j'-oif a oe^Ie âe Xaples où «Ue est restée. 

AI.I/jRI (Cristofaiio). </tf 11 Bronzino;»^^ Florence le 
1 7 Ortof/re 1577 ; «orr en 1621 ^Ecole Floreatiae). 

41. Hospitalité de Saint Julien. 

H. m. 2,91. — L. m. l,9î. — Toile. Fig. ent. 

Pour expier ses fautes, le Saint entreprit de 
':oriHacrer sa personne et ses biens à soulager l'hu- 
iiiitnité. Il s'établit sur le bords d'un fleuve dange- 
rm\, «t il aidait les voyageurs a le passer. Il est 
yi:\)V<;m>.u\/t accueillant un jeune homme demi-nu qui 
(l<!MC(!rid do la barque assisté par un autre jeune 
liiiiiiino. A droit est la figure du batelier qui d'une 
main tient le gouvernail, et de l'autre s'appuye sur 
sa ramo. Du cftté opposé sous le vestibule de la 
iiiiiiHon, ou distingue de petites figures représentant 
une rouimo (|ui fait l'aumône a deux pèlerins. 

VANNUOCI (Piotro), dit II Perugino; né à Castel 
ilflla Piéoe, prés de Pérouse, en 1446; mort à 
< 'u.itfl-Fortti//nano, aiix environs de Pérouse, en 
lifi'fmhre Ift- t (Ecole Ombrienne). 

l'J. Sainte Marie Madeleine. 

II. I». 0,47. — L. m. O.SB. — Bois. Dem. fig. 

Un voilo U^ger couvre sa chevelure. Sou vète- 
iiiout so cou)(K>«o d'une robe verte ornée de fourra- 
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res. Elle tient une de ses mains posée 'sur l'autre. 
Dans i'orneinent du vêtement on lit: « Santa Maria 
Maddalena ». 

FRANCIABIGIO (Marcantonio) ; nëà. Florence en 1483; 
rrwrt 1524 (Ecole Florentine), 

43. Porirail d'homme. 

H. m. 0,68. — L, m. 0,45. Bois. Detn, flg. 

Il est VU presque de face, coift'ii d'une toque, 
avec des ganta dans sa maîri droite; il tient la gau- 
che ouverte et appuyée sur un balcon oi on lit : 
«A, S. M. D, XIIII»; fond de paysage. 

RAIBOLINI (Giaconio), dit II Francia; né à Bologne,- 
mort cers 1557 (Ecole Bolonaise). 

44. Portrait d'hotnme. 

H. m. 0,4'ï. — L. m. 0,35. — Bois. Dem. flg. 

Il est représenté presque de face, sans barbe 
et coiffé d'un berpet rouge; su tuniiiue rouge est 
ornée d'une fourrure. Il tient un fruit dan sa main, 

SALIMBENI (Ventura); né à Siènne en 1557; moH 
en 1613 (Ecole Siénnoise). 

5. Sainte Famille. 

H. m. 1,-ia. — L. m. 1,15. — Toile. Fig. eut, 

La Vierge assise tient l'énfant Jésus tjui regarde 
Saint Joseph, Derrière elle, est assise Sainte Elisa- 
beth ayant une quenouille près d'elle. A gauche le 
petit Saint Jean joue avec une chienne à laquelle 
il a dérobé ses deux petits qu'il tient serré.s contre 
lui. Au fond, par une ouverture on voit un intérieui- 
de cuisine, 

AJRDI (Lodovico), dit II Cigoli. 

6. Saint François m adoration. 

H, m. 1,38. — L, m, 1,16. — Toile, Dam. fig. 

Le Saint agenouillé et les mains jointes, prie 
devant un Crucifix placé sur un rocher où se trou- 
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vent aussi un livre et une tète de mort. Au fond 
le paysage représente une affreuse solitude, et l'on 
distingue au sommet d'une roche, le coavent de 
l'Alvemia. 



DEUXIÈME PAROI. 

RENI (Guido). 

47. Bacchiis. 

H. m. 0,88. — L. m. 0,71. — Toile. Dem. fig. 

Le jeune dieu, couronné de pampres et de rai- 
sins, et couvert d'une peau de tigre, a dans ses mains 
une tasse, une soucoupe, et une bouteille. En avant, 
à gauche, dans le coin du tableau, on voit un enfant 
qui port un bocal. Au fond, paysage. 

CANTARINI (Simone), dit II Pesarese. 

48. Saini André. 

H. m. 0,99. — L. m. 0,68. Toile. Dem. fig. 

Le saint presque de face, serre contre sa poi- 
trine la Croix, emblèma de son martyre. Il tient 
suspendus à sa main droite deux poissons attachés 
ensemble. 

TITI (Tiberio), né à Florence. Florissait vers 1612 
(Ecole Florentine). 

49. Portrait de Léopold de Médicis, enfant, qui fut 

plus tard Cardinal. 

H. m. 0,58. — L. m. 0,73. — Toile. Fig. ent. 

Il est couché, la tète appuyée sur un coussin, 
à demi recouvert par un couvre-pied brodé d'or 
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et enrichi de perles. Oti lit sur la toile: " Novem- 
BRis 1617. Principes Leopoldus Octavo genitus. 

MeDICEUS AuSTKiACUS „. 

[n était fils du Grand-Duc Cosme H et frfere djt Grand- 
Duc, Ferdinand II. II s'adonna à la culture des sciences , 
des lettres et des beaux-arts, et Te(;ut du. pontifû Clément IX 
ia chapeau de cardinal. On lui doit la collection de por- 
traits des peintres qui est à la Galerie des Offices. Il mou- 
rut âgé de 58 ans, le 10 KoTembre 1675]. 

BARBIERI (Giovan "Francesco) dît II Guekcino. 
60. Saint Pierre ressuscitant la veuve Tabite. 

H. m. 1,31. - L, Di, l.B-X ~ Toile, Fig, eut. 

A gauche, le corps de la jeune veuve git dans 
une bière. A droite, Saint Pierre a le bras droit 
levé, et de la main gauche il retient son manteau. 
Près de lui est le înes:iager qui 1' a conduit. Auprès 
de la bière se tient uue femme en pleurs. A droite 
en avant, une autre femme, assise sur un banc de 
pierre a sur son sein un petit enfant. Plus en ar- 
rière sont deux femmes qui pleurent, 

[Un manueci'it de Faolo Actoa Barbieri, fr6ra du i>ein- 
tre, contient le passage suivant, daté de 1()18 : £ Un miracle 
de Saint Pierre qui ressuscita un enfant ». Co tableau fut 
parfaitement gravé par Bloémart. (Voyez Malcmia)J, 



CARDI (Lodovico), dit II Cigoli. 
51. Déposition du Christ. 

H. m. 3,15. — L. m. 8,04. — Bois. Fig. ent. 

Saint Jéaii reçoit dans ses bras le c'orps inanimé 
du Sauveur descendu de la Croix par Joseph d'Ari- 
mathie aidé de deux jeunes hommes. Aux pieds de 
la Croix est la Madeleine agenuuillée. A droite ia 
Vierge en pleurs contemple les clous et la couronne 
dV'(>ines. Derrière elle, Marie Cléophae i genoux et 
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les mains jointes, Derrière ce groupe, Nicodème dé- 
bout et vu par derrière, pariant à ua vieillard. 

[Cette toile se trouvait à Ebapoli dans l'église de la. 
Compagnie de la Croix, Le capitaine Pier Lorenzo Sestini 
de CortoTie la demanda au nom du Grand-Duo Cosme HT; 
« le 13 Mars 1G89, Francesco Pandolfini, camérior du sè- 
réuÏRaiine Grand Prince Ferdinand accompagné de l'abbé 
Filizio PÎKzichi, chapelain de la Cour, arriva à Brapoli. Les 
frferes au nombre de T9 furent mandés; et ils fi rant un écrit 
par lequel Os cédaient volontairement ce tableau: le Prince 
donna à la Compagnie GOO écua florentins ; et fit restaurer 
et dorer à neuf le cadre ; et le 20 Avril 1690, il remit aux 
frferes une copie faite par Anton Domenico Gabbiani ea 
remplacement de l'original »]. 

LICINIO (cliev. Giovanni Antonio), diilL Pordenone^ 
né à Pordenone, cille du Frioid, en 1483; mort a 
Ferrare en 1540 (Ecole Vénitienne). 

62. La Sainte Conversation. 

H, m. 1,^3. — L. m. 1,65. — Toile. Dem. flg. 

La Vierge assise tient son divin Fils assis sur 
ses genoux, Sainte Catherine les mains jointes sur 
la poitrine, en adoration, a auprès d'elle une roue 
garnie de dents de fer, emblème de son martyre. 
Plus en arrière. Sainte Madeleine portant un vase; 
du côté opposé, Saint Joseph appuyé contre ud pa- 
rapet de marbre, et tenant un livre. Au fond, un 
paysage orné d'architecture. 

DOLCI (Carlo), dit Carl[n Dolci; né à Florence en 
1616; mort en 1686 (Ecole Florentine), 

63. Diogine. 

H. m. 0,90. — L. £0. 0,7B. — Toile, Ii«m. fig. 

Vieux, chauve, enveloppé dans son manteau, 
le philosophe tient dans la main droite une lan- 
terne, prêt à répondre à celui qui lui demandera 
ce qu'il cherche : "Je cherche un homme h. 



VECELLIO (Tiziano). 



64. Portrait de Pierre Arélin. 

H. m. 0,58. — II. m. 0,78. — Toilo. Dem. fig. 

Le imm du poète Arétîii est assez connu. Ce 
portrait est vu Lia trois quarts; les cheveux courts, 
la barbe longue; le vêtement riche; la main gauche 
soutient la tunique; le cou orné d'un chaîne d'or, 

[L'Arétin envoya ce portrait à Cosme I." aveo une 
lettre qui dépeint suffisamment l' homme auquel on a fait 
l'épitaphe suivant; 

« Ci-git rArétin, poète ToBcati, 
* Qui But dire mal de tous, hormis du Cliriat, 
» S' excusant en disajit qui il ne le connoissait pas j>. 
Voici la lettre écrite par rArétin à Cfisrae T." datée 
de Venise 17 Octobre 1545 (Autographe dûs carions ei Ar- 
ehiven de Co«ne /."). 

• Mon Seigneur, 

« La grande quantité d'argent que possède measire 
« Titien, et le désir extrême que aoaobgtant il a d'aufj- 
* mentor son trésor, sont cause qua, peu soucieux des 
ï égards dûs à l' amitié, et des devoirs de parenté, il ne se 
t préoccupe, bien vivement que de celui qui lui promet 
« beaucoiip; aussi, n'est i] pas étonnant qu'après m'avoir 
« leurré pendant six mois d'une espérance vaine, ayant été 
( séduit par la prodij^alité du pape Panl, il soit parti pour 
« Home sans achever le portrait de votre très -illustre père. 
« Je voua enverrai sa figure calme et imposante et qu'on 
« peut dire calquée sur l'original des que elle sortira des 
« mains du susdit peintre; cependant voici la reproduction 
« fidèle de mes traits due à son pinceau, Certe le visage 
« l'ospire, le san^ circule, et je mo vois vivant en peinture; 
« et si j'eusse donné au maître quelques écus de plus, il 
« aurait mieux fini le vêtement de drap, et la soie, le ve- 
« lonrs et le brocard; je ne dirai rien de la chaîna, car 
4 ell est vraiment peinte, Bit^ transit gloria mundl. Adi'essée 
« Au Gh-aitd-Duc, à Florence » ij]. 

1) Tition, à peine de retour à Venise, n;Kecuta le portrait de 
OîovauuL délie Bande Nore, père de Cosm^ 1.^'', portrait qui esi â. 1« 
Galerie dea OtHces. 
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BAROCCIO (Federigo) au Fiori d'Uroïno peintre et 
graveur; né à Urbin 1528; mort le 30 Septem- 
bre J.612 (Ecole Romaine). 

55. Portrait du Prince, enfant, Frédéric d' Urbin, 

H. m. 0,5T. — L. m, 0,Tô. — Toile. ïig, ent. 

Il est couché rlaiis un berceau, enveloppé dans 
de riches langes. Une étoffe brodée lui sert de cou- 
verture. On lit sur la toile; " Federico Principe 
d'Urbino, quando nacque. „ 

[rila lie François Marie II, ee priiice épousa très- 
jeune Claude fille de Ferdinand I.^' de Médiois, et fut 
père de la princesse YietoLre de ia Eovère, femme du Duo 
Ferdinand II]. 



TROIXIÈMÏÏ PAROI 

MURILLO (Bartolommeo Esteban) ; né à Seuille en 
1618; mort le 3 Aoril 1682 (Ecole Espagnole). 

56. La Vierge du Rosaire. 

H. m, 1,6e. - 1. m. 1,00. Toile. Fîg. eut. 

La Vierge assise sur une marche de pierre, 
tient sur ses genoux l'enfant Jésus qui a dans ses 
mains un chapelet. 

[Ferdinand III acheta oe tableau 300 écus du peintre 
Fidel Aociaj q^ui V avait eu du négociant romain Cartoni], 

PIPPI (Giulio), dit GiULio Romand, peintre, architecte, 
et ingénieur; né à Home en 149y; mort le prernier 
Novembre 1546 {Ecole Romaine). 

67. Copie de la Vierge au U^ard, de Raphaël. 

H. m. 1,19. - L. m. 1,09. - Boia. Fig. ent. 

La Vierge dans le milieu du tableau, est assise 
et appuyé son bras çauche sur un bas-relief brisé; 
tandis que de la droite elle soutient l'enfanl Jésus 
debout, un pied sur son berceau et occupé à ca- 
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reaser le petit Saint Jean qui tient avec ses deux 
mains une banderole sur laquelle oti lit; " Ecce 
AGNUS De[ b. a gauche, derrière la Sdnte Vierge, 
se repose Saint Joseph appuyant son menton dans 
sa main. Au fond, des montagnes, et ping en avant, 
un chêne. Au premier plan, un chapiteau et la base 
d'une colonne sur laquelle est un lézard, 

1^ [L'original est au palais royal de Madrid]. 

ANDREA D'AGNOLO, dit Andréa del Sarto; Flo- 
rentin n. 1487 m. 1531. 

58. Déposition de la Croix. 

H. m. S,3i, — L. m. 1,68, — Bois. Pig. eni. 

^ Au milieu du tableau est le corps inanimé de 
B Jésus, soutenu par la Vierge et Saint Jean age- 
nouiUées, Marie Madeleine à genoux a prés d'elle 
le vase île parfums ; derrière elle. Sainte Catherine 
avec la roue emblème de son martyre. A droite, 
Saint Pierre; et a gauche, Saint Paul. Le fond est 
un paysage montueux. Sur ie devant, un calice avec 
l'hoïrtie au dessus; sur la pierre où repose Jésus, sont 
inscrites les initiales entrelacées du nom de l'artiste. 

[Il est fait mention dans Vasari de cette peinture, q^ui 
^■^t exécuté, en 1523, pour les soeurs de San Pietro a Luco 
^■dans la Mugello, qui raoquirent moyennant SO florins d'or 
^Kavec un autre petit tableau sut bois. — Léopold I."' l'a^ 
^^oheta et le plaça dans la tribune dus Offices; Ferdinand III 
voulut en oraer la Galerie Pitti, et mit, dans la tribune, 
à sa place un autre tableau d'Andréa del Sarto, la Vierge 

jBANI ( Franceseo), dit L'Albano; né â Bologne 1578 
\ .mari dans le même utile en 1U6(J (Ecole Bolonaise). 

?3. Apparition de Jésus à la Vierge. 

IL oi, i),4ii. — L. m. 0,55. — Cuivre, forme otuIo, Fig, eut. 

Dans une chambre où l'on voit un lit, un prie- 
dieu, et un pupitre sur lequel est un livre, la Vierge 
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Marie est à genoux, devant son divin Fils qui lui] 
apparaît suspendu dans l'air, environné d'angeal 
dont l'un s'approche d'elle, tenant un lys dans la] 
main. En bas, deux autres anges en adoration. 

REMBRANDT (Paul Van-Ryn). 

60. Son portrait 

H. m. 0,62. — L. m. 0,52. — Bois. Dem. âg. 

Il est presque de face, les cheveux longs, et 
coiffé d'un toque. Il porte une hausse col d' acîer,J 
et une chaîne d' or autor du cou. II est à demi* 
enveloppé dans un manteau de velours de couleur 
amaranthe. 

[Ce tableau qui faisait partie de Ift Galerie Gorini, fafi 
acheté par le Grand-Duc Ferdïnaiid III, le 23 Juin ISlo 
avec d'autres tableaux]. 

ALBANI (Fraucesco). 
176. Sainte Famille et deux Anges. 

H. m. 0,42. — 1. m. 0,56. — Bois, forme OTSle, Dom. fig. 

Jésus endormi, repose sur un coussin, la tôt 
appuyée sur le sein de sa Mère, qui tient à la naaid 
un livre ouvert. A droite, deux anges en adorationj 
Derrière, Saint Joseph qui soulève un rideau. 

ANDREA D'AGNOLO, dit Andréa, del Sarto. 
62. Sainte Famille. 

H. m. l,2ô. — L. m. 1,01. — Bois. Fig. ent. 

La Vierge, à genoux, s'appuye contre un ro- 
cher, en contemplation devant l'enfant Jésus nuî 
repose sur une draperie et sourît à sa mère, tanoia 
que le petit Saint Jean, debout la main droite poséel 
sur une peau étendu sur une pierre, montre dul 
doigt le Sauveur. Derrière la Vierge se tient Saint 
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Èeph, la téte dans ses mains qu' il appuyé surun 
her. Dans le fond paysage. 
[Tasari dit: « Il fit uiie Nôtre-Dame, poiir Zanobi 
racci, qui désirait vivemont avoir ime œuvre de sa 
a 1. Et il fait la description du tableau, qui correspond 
a cellecî-desstxisj, 

MURILLO (Bartolomeo Esteban). 
63. La Vierge et l'enfant Jésus. 

B- m. 1,65 — L. m. J, 06. — Toile. Fig. eut. 

La Sainte Vierge assise sur un banc de pierre 
'en: son divin l'ils debout sur ses genoux. Le petit 
ésus appuyé son bras gauche sur le bras de sa 
'ère contre le sein de laquelle il pose son bras droit. 

ELLIO (Marco) dit Marco di Tiziano; né dans le 
rioul en 1545; mort en IGll (Ecole Vénitienne). 

La Vierge de Ja Miséricorde. 

H, œ. l,Fi2. — L. m. 1,12. — Toile. Fig. eut. 

A droite du tableau, six hommes sous des co- 
tumes différents, se tiennent agenouillés. Du côté 
pposé, six femmes et une petite fille û,m\s la même 
tUtude. Au milieu, la Vierge, qui couvre de soa 
anteau toutes ces figures. Derrière elle, une ten- 
te. 

BUSTI (lacopo), dit II Tintoretto. 
'Portrait d'homme. 

EL m. 0,98. — L. tn. 0,77, — Toile. Dem. ilg. 

Il est représenté de face, la tète chauve et por- 
nle une barbe et des moustaches grises; son 
ètemenl est sombre, et son pardessus de même 
iiletir, est garni de fourrures. Il porte une cein- 
te fermée par une boucle. 
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ANDREA (d'Agnolo) dit Andréa del Sarto. 
■66. Son portrait. 

H. m. 0,70, — II. m, 0,54. — Toile. Dem. fig. 

Le peintre est vu presque de faco, sans barbe 
avec les cheveux longs. Enveloppé dans un vêts 
ment gris, il est coiffé d'un bonnet de même couleun 

VECELLIO (Tiziano). 

67. La Madaleine. 

H. m. 0,85. - L. m. 0,6a — Bois. Dem, flg. 

Elle a les yeux levés au ciel, et le corps coa 
vert par ses longs cheveux. Dans le fond s'éièvi 
un rocher au-delà duquel on distiugue à droite I( 
ciel. Sur le devant on remarque le vase, qui COO' 
tient le précieu parfum, et sur lequel est éoril 

TlTIANUS 

[Le Titien étant à Ferrare, se transporta k Drbin 
et y peignit, poiir le Ane, una figure de Madiileine en coti 
templation. Il existe pluBiem's roproductioaH de ce tableau 
de la main du mêm.6 maître]. 



QUATRIÈME PAROI. 

ANONYME. 

68. Portrait d'un sculpteur. 

H. m. 0,79. — L. m. 0,67. — ToUe. Dom. flg. 

Vu de trois-quans, il tient plusieurs ciseaux 
dans sa maiti droite, et de l'autre une statuette r» 
présentant l'architecture. Devant lui, sur un banc; 
on voit un buste et quelques outils à l' usage des 
sculpteurs. 
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ICHIAVONE (Andréa), peintre et gracearj né a Sé- 
bênico {en Dalmalie) en 1522; mort en 1582 (Ecole 
Vénitienne). 

)9. Portrait d'homme. 

H. m. 0,88, — L. m. u,64. - Toile. Dejn. flg. 

Représenté presque de face, avec les cheveux 
courts et la barbe longue, il porte un vêtement noir 
garni de fourrures. Un de ses bras s'appuie sur ua 
balcon où l'on voit écrit a ^ta anno r. — xxx. 
MDxxxviti. 11 tient uti papier dans sa main droite. 

ÎCHIAVONE (Andréa). 

ro. Portrait d'homme. 

■k H. m. 0,6B. — L. m. 0,61. — Toile. Dem. flg. 

W Vu de trois-quarts, les cheveux, courts, la barbe 
longue il porte un habit de veloars orné de four- 
rures. 

ktAEATTA ou MARATTI (Carlo), peintre et grmeur; 
né à Canierano (dans la marche d'A neôneJ,en 1625; 
mort à Home le 1.5 Décembre 1713 (Ecole Romaine). 

ri. Saint Philippe Neri. 

JL m. a,U. — L, m. 1,156. — Toile, Fig. eut. 

Le Saint est représenté agenouillé devant un 
autel, et revêtu des habits sacerdotaux, au moment 
où la Vierge Marie et son fils divin lui apparais- 
sent au niilieu des nuages, entourés par des anges 
et les apôtres Pierre et Paul, derrière lesquels est 
Sainte Marie Maileleine. Celui des Anges qui est 
le plus près de la Vierge lui apporte un lys qu'elle 

fireud d« sa main droite pour l'offrir à Saint Phi- 
ippe auprès de qui on remarque le clerc qui ser- 
vait la messe, et qui, tout ébloui, ne voit pas la 
céleste apparition. 

[PliilippÉ! Neri, né à FloreEoe le 21 JuiUefe 1515 Bt 
mort à Eome lo 26 Mai 1595, fut canordst' lo 12 Mars 1622], 
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ALLORI (Cristofano), dit II Bronzino. 

72. Portrait d'homme. 

H. m. 0,S9. — L. m. 0,68. — Toile. Dem. fig. 

Vu presque de face; entièrement vêtu de noir, 
il tient dans sa main droite un rouleau de papier. 
Son hahit dénote mi religieux de l'ordre du B. Hyp- 
polite Galantini. 

RIBERA (Joseph), dit L'Espagnolet. 

73. Saint François. 

H. m. - L. m. 0,71. — Toilo. Dam. fig. 

Le pénitent d'Assises lève les yeux au Ciel et 
tient dans ses mains une tète de mort. Le tableau 
ayant été décroché pour être copié, on y put lire l'in- 
seriptiûn suivante: Joseph de Hjbera Espagnol 1G43. 

SCHIAVONE (Andréa). 

74. Portrait d'homme. 

R. m. 0,5b. — L. m. 0,6S. — ToUe. Dem. fig. 

Vu de face, il est revêtu de l'habit de frère de 
l'ordre des franciscains, dit des Mineurs conven- 
tuels. 



En cette salle, on remarque deux tables à fond de 
porphyre ayant dans !e milieu, en mosaïque des vases 
et des fleurs composés evec du jaspe, des calcédoines 
et d'autres pierres précieuses. Le miiieu est entouré 
d'une grecque en jaune de Sicile, avec un filet de 
^aspe de cette lie. Une troisième en marbre statuaire 
incrusté d'une quantité de pierres calcaires, avec un 
milieu en pierres dures, et un méandre grec de noir 
antique. 

^ 
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Peinte par Piëtro da Cortûna. 

Au milieu du plafoad est l'écusson des Médicîs, sou- 
tenu par des Génies, et optié de trophées qui indiquent 
la fortune propice a la maison souveraine. Le Dieu 
de la guerre armé de la foudre et de l'épée anime le 
combat, sur terre et sur mer. Hercule forme uu tro- 
phée des dépouilles ennemies que lui présentent des 
Génies à cheval. La Victoire, a laquelle, la Paix et 
l'Abondance tressent une couronne, apparaît triom- 
phante au milieu des prissonniers de guerre. 



PREMIÈRE PAROI. 

CANLASSI (Guido), dit Cagnacci; né à Casiel San- 
t' Arc'angelo , prés de Rimini en 16U1; mort à Vienne 
en 1681 {Ecole Bolonaise), 

75. La. Madeleine, porik au Ciel 

H, m, l.BS. — L. m, 1,34. - ïoile. Fig. eut. 

La Sainte tient les yeux levés vers le Ciel ; 
ses longs cheveux couvrent son sein. Un ange 
reraporle, Ces deux figures se détachent sur un 
ciel nuageux. 

[Une peinture semblable fut exécutée pour la famille 
Angelelli de Bologne; et elle passa à la Galerie de Dus- 
seldorf avant la moitié du 18.' siècle, elle appartient au- 
jourd'hui au roi de Bavière]. 

WERFF (chev. Adriaen Van Der), peintre et arehi- 
ecte; né le 21 Janvier 1659; au village de Kra- 
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li figer Ambaleki, prés de Rotterdam; mort dans 
cette dernière oîlle, le 12 Nooembre 1722 (Ecole 
Hollandaise). 

76. Forirait du Duc Jean de Marlborough. 

H. m. 1,30. — 1. m. 1,CR — Toile. Dem. flg. 

Représenté de face, il porte une grande per- 
ruque et est couvert d'une armure. Il tient dans sa 
jnain droite le batôn du coaunandemeiit; il porte 
au ciité une décoration et son épée; un manteau 
doublé d'herioiue est jeté sur ses épaules. Dans le 
fond du tableau on distingue un combat. 

[John Ciiurthill, depuis duc de Marlborough, naquit 
en 1650, à Ash, dans le DeTonslure, et mourut a Londres 
en 1722]. 

SOGGI (Niccolô), né a Florence; mort octogénaire à 
Arexzo en 1554 (Ecole Florentine). 

77, La Vierge, l'Enfant Jésus et quatre Saints. 

H. m, 1,T8. — L, m. 1,56. — Boie. Fig. eut. 

La Vierge est assise sur un trône ayant sur 
ses genoux son divin fils, qui tient sa main droite 
élevée pour bénir, A droite, Saint Jean Baptiste 
debout avec une croix de roseau. Il est difficile de 
dire quel est le Saint k gauche vôtu en guerrier 
et dont la masse de fer, sur laquelle il s'appuye, 
n'aide pas davantage à la reconnaître. Un peu en 
arriére, prés du trône, deux jeunes gens. Le fond 
est occupé par un paysage où s'élèvent plusieurs 
tours, 

DYCK (Anton Van), peintre et graoeur ; né à Anoers 
en 1599; mort à Blakfriars, à Londres, en 1641 
(Ecole Flamande). 

82. Portrait du Cardinal Guide Beniiwgllo, 

H. ru. I,fl6. — L, m. J,45. Toile. Fig. ent. 

Il est représenté de trois-quarts, avec le front 
chauve, les moustaches et la royale, assis dans un 
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fauteuil, devant une table sur laquelle s8nt un vase 
des fleurs et des papiers. Revêtu de la pourpre, avec 
UQ rochet blanc en dentelle, il tient à la main une 
lettre ouverte. Au fond est un entrecolon nemant orné 
d*une tenture de soie rouge. 

[Clumetit VIII l'appela à Kome et le nonmia son camé- 
tier. Plua tard Paul V l' envoya ooraine Nonce apostolique 
dans les riandres. Fait cardinal s^n 1621 peu s'en fallut 
qu'il no fut nommé pape; mais il mouïut durant le con- 
ola-ve le 7 Septembre 1644. Il a écrit V Histoire des Oaerres 
^ cU Flandre, ouvraga dont le mérite mit son auteur au nom- 
hie des meilleurs Mstoriens de son pays], 

SANZIO (Ralïaeilo), peintre et architecte; né à Urbino 
le vendredi saint le 28 Mars 1483, mort le vendredi 
saint, le G Avril 1520 (Ecole Romaine). 

79. Portrait du Pape Jules II. 

^ H. m. 0,99. — L. m. 0,82. — Bois. Dem. flg, 

H Vu presque de face, avec une longue barbe blan- 
■ che, il est assis dans un fauteuil, sur le bms duquel 
B il s'appuie et tient dans sa main un mouchoir- 

[Keveu de Siste TV, et de la famille de la Eovèi-e, 
Jules II nBCquit à Savone en 1458. Fait cardinal en 1471, 
il fut élevé au pontificat en 1503. — On prétend que son 
humeur gnerrière lui fit choisir le nom de Jules, en mé- 
^^moire de Jules César. Il mourut en 1513]. 

^ECELLIO (Tiziano). 

80. Portrait d'André VisaJe. 

H. m. 1,28. — L. m. 0.88. — Toile. Dem. fig. 

1^ Il est vu de face, les cheveux courts, la barbe 
W longue et grise. Véto d'une robe noire doublée d'une 
large fourrure, il se tient assis dans un fauteuil sur 
un des bras duquel il appuyé un livre ouvert; il a 
des lunettes dans sa main droite. 

[André Vésale nacquit à Bruxelles en 1511. Il enseigna 
à Padoue, à Bologne et à Pise, et fut appelé en Espagne 
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par Charl^Quint. Accusé d'homicide pour avoir ouvert le 
cadavre d' un gentilhomiiie dans le but de découvrir la cause 
de la maladie, fut condaumé à mort ; mais Philippe U Ini 
commua sa pene en V exilant. Comme il retournait en Italie, 
une tempête le jeta sur la plage de Zante où il mourut 
de miafere]. 

D'AGNOLO (Andréa), dti Andréa del Sarto. 
81. Sainie Famille. 

H. m. 1,37. — L. m. 1,CB. — Bois. Fig. ent, 

La Vierge assise par terre tient l'enfant Jésus à 
califourchon sur ses genoux. Le Sauveur tourne \& 
téte vers Saint Jean Baptiste que soutient Sainte 
Elisabeth. En avant on voit par terre la croix de 
roseau. Toutes ces figures se détachent sur un ciel 
nuageux. 

[Vasari dit : n Exécuté but la demande du magnifique 
4 Octavien de Médicïs, qui le paya le double du pris eon- 
« venu, le tableau est aujourd'liui dans la chambre de m»- 
e donne Francesoa, sœur du révèrendissime Salviati »]. 

RENI (chev. Guido). 

78. Saint Pierre en pleurs. 

H. m. 1,82. — L. m. 1,^. — Toilo. Pig. eut. 

Le Saint agenouillé, tient les yeux levés au 
Ciel et les bras ouverts. Un rayon l'illumine. Der- 
rière est un coq qui chante. 

ROBUSTI (lacopo), dit lu Tintoretto. 

83. Portrait de Louis Cornaro. 

H. m. l,ia, — 1. m. 0,85. — Toile. Dem. flg. 

11 est représenté de trois-quarts, la téte chauve 
et 1a barbe blanche ; vêtu de noir, il est assis dans 
un grand fauteuil, la main droite appuyée sur l'un 
de bras du siège, la main gauche reposant sur son 
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^enou. II porte une ceinture de cuir, et son vête- 
ment est garn de fourrures. 

[Xi. Ooniaro fut l'admiration et l'amoar des ses contem- 
porains, et surtout do la jennease de bob. temps. H écrivit 
le célèbre Traité mr la vie sobre, et s'éteignit à 96 ans]. 



DEUXIÈME PAROI 



BONIFAZIO Veronese I." né en 1490; mort en 1540 
(Ecole Vénitienne). 

Sainte Famille. 

I^B H. m. ],Ù7. — li. m. l,iS. — Bols, Fig. eut. 

H La Vierge assise au pied d' un arbre auquel 
l^est fixée une tente, tient dans ses bras son divin 
Fils, qui porte un globe terrestre, iju'il va donner 
à, un personnage inconnu agenouilli?, et ayant près 
de lui un petit cbien. A terre, une couronne. A 
droite, Sainte Elisabeth a genoux, portant un livr e 
et une croix. Le petit Saint Jean-Baptiste tient ses 
mains jointes levées vers l'enfant Jésus, qu'il re- 
garde. An fond, paysage où sont de petites figures 
de pasteurs, 

RUBENS (Peter Paul). 

86. Lui-même avec son frère et les deux philosophes 
J. Lipse et Groîiiis. 

H. m. 1,SB. — L. m. 0,38. — BoU. Dem, fig. 

Le personnage debout; de trois -quarts portant 
une barbe et des moustaches rouswùs, et appuyant 
sa main sur sa hanche, représente Pierre Paul Ru- 
bens. Près de lui est son frère Philippe; vu de face 
avec la barbe et les moustaches brunes, portant un 
£ol rabattu et tenant une plume. A côté de Philippe 
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est le philosophe J. Lipse, vu de face, avec la barbe 
longue, les cîieveux courts et un col plissé; il est 
vêtu d'une pelisse et pose son index sur un livre. 
L'iiutre personnage est Grotius. Vu de profil por- 
tant les moustaches et la royale; il a devant lui 
un livre, qu'il tient ouvert et posé sur une table cou- 
vert d'un riche tapis. On voit encore sur cette table 
des livres, des plumes et un encrier. Au fond, dans 
l'entre colon nement on distingue la campagne. Daos 
une niche est placé le buste de Sénèque devant lequel 
est un vase avec quatre tulipes. Sur le devant du 
tableau, prés de Grotius, est un chien. 

[Rnbens fut pointro ot diplomate. Son frfero Philippe 
fut un célf-bre philologue. Subens l'ayant amena à Eome il 
fut ïionnné bibliothécaire du cardinal Colonna, et de retour 
à Anvers en 1609 il y fut fait secrétaire du Sénat. 

Juste Lipse, né le 18 Octobre 1547, à Over-isch en 
Flandre et mort le 24 Mars 1606, fut professeur à l'uni- 
versité de Liège et dans plusieurs autres villes. 

Grotius, fils d'un bourgmestre de Delft, nacquiÈ le- 
10 Avril 1583, et devint avocat général du fisc de HoUanda 
et Zélande. Condamné pour ses opinions religieuses à une 
prison perpétuelle, il dut sa délivrance au dévouraent de 
sa femme. Il s'exila et mourut à l'âge de 63 ans avec la 
réputation (£ug lui mérita son livre : I>c Jure, pacis et ieHi]. 

RUBENS (Peter Paul). 

86. Les suites de la guerre, 

H. m, 2,08. — L. m. 3,i2. - Toile. Fig. ont. 

A droite, le temple de Janus ouvert. Au centre^ 
du tableau Mars qui essaie de s'arracher des bras 
de Vénus. Le Dieu porte le bouclier d'une tnaiu et 
de l'autre la cimeterre. Alecto, armée du flambeau 
de la discorde l'entraine, La Peste et la Famine le 
précédent, Mars foule sous ses pieds un homme à 
longue barbe personnifiant l'Étude. La femme ren- 
versée qui tient un luth brîsé, représente l'Harnio- 
nie; et la figure jetée par terre, ayant en main 
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le compas personnifie l'Architecture. Plus loin la 
Charité, serre contre son sein un jeune enfant. En 
l'air et à terre sont plusieurs amours. Le Dieu foule 
un caducée, des livres et un faisceau de verges, 
symboles du commerce, des lettres et de la con- 
corde. A droite, une femme, en vêtements de deuil, 
lève les yeux au ciel. Les tours qui forment sa 
couronne, et le globe terrestre surmonté de la croix 
et porté par un enfant, symbolisent l'Europe. Dans 
le fond est esquissé, en petites figures, une bataille. 



le r 



[Baldiaucci dit : * Cette toile fut envoyée par l'anteiir 
Sustermans qui Itiï avait doiiiandé un tableau comme 
« souvenir >. Dans une lettre da Eubons à ce dernier, rap- 
portée par Baldinucci, on trouve la description de cette 
peinture, et le reçu de 1-12 florins, 14 praoq^, de M. Sohntter, 
pour sol rie de sa valeur]. 



ANDREA D'AGNOLO, dit Andréa del Sarto. 
87. Histoire de Joseph. 

H. m, 0,97. — L. m. 1,34. — Bois. Fig. ent. 



L'artiste peignit en petites figures, l'histoire de 
loseph fils de Jacob, sur deux tableaux que 1' on 
peut considérer comme ne formant qu' une seule 
composition. Dans le tableau qui porte le n" 87, on 
voit Jacob assis auprès de Rachel (placée là par 
le peintre quoiqu'elle fut morte depuis longtemps), 
et entouré de ses fils, Joseph enfant, raconte ses 
stmges. Au centre du tableau, Jacob est représenté 
au moment où il envoie Joseph vers ses trères; 
il lient un s^c et un bâton. Plus au fond, Joseph 
s'empresse de rejoindre ses frères; et arrivé près 
d'eux, ceux-ci Le descendent dans une citerne. Dans 
l'autre graupe à gauche, Joseph supplie à mains 
jointes ses frères prêts à le vendre à des mar- 
chands qu' on voit à cheval. Le fond du tableau 
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représente un pays montagneux où paissent les trou- 
peaux de Jacob. Un de ses fils descend de la col- 
line portant les vêtements ensanglantés de Joseph. 

On voit encore le même fils de .Facob présen- 
tant la tunique couverte de sang au inalheureax 
vieillard qui, à cette vue, déchire ses vêtements. 

ANDREA D'AGNOLO, dit Andréa del Sarto. 
88. Histoire de Joseph. 

H. iD. 0,en. — L. m. 1,31, — Bois. Fjg, ent. 

A droite, dans un pavillon, Pharaoa est repré- 
senté endormi. Derrière le lit, sont, les sept vaches 
grasses et les sept vaches maigres: et au devant, 
les sept épis pleins et les sept épis vides. Un peu 
en avant on voit Pharaon qui se lève. Au haut de 
l'escalier placé au centre, Joseph prisonnier s'ap- 
prête à descendre entre deux gardes; il est encore 
représenté sur le palier, s'acheminant vers le roi. 
À l'entrée du palais, on voit Pharaon sur des dé- 
grés, qui regarde le jeune interprète qui lui expli- 
que les songes. Les satrapes et les mages se tien- 
nent autour (lu roi, remplis de confusion. Au centre. 
Pharaon entouré des grands de son royaume, nomme 
son lieutenant Joseph qui agenouillé reçoit des mains 
du roi le collier d'or, marque distinctive de sa nou- 
velle dignité. Sur les dégres du premier plan, deux 
enfants jouent avec un petit chien. 

[Tasari dit quo ces deax tableaux fariint comtniBsion- 
néa par François Borgherini, pour omer des Cossoni Bcnl- 
ptéa par Baccio, célèbre artiste do son temps. On doit la 
conservation de ces tableaux à la fermeté de Marg^ierita 
Borgherini, qui par aas vîvaa remontranoes détourna Jean- 
Baptiste délia Palla; lequel, du eonaentement de l'autorité 
en voulait faire don à François I.", roi do Pranee, pour 
obtenir de ce monarque, son ajipui pour la Képublique). 



salle: de mass 
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89. Le repos en Egypte. 



H, m. t,U6. — L, m. 1,S0. — "Bois. Fig. ent, 

La Vierge est assise sur une pierre au pied 
d'un arbre avec l'enfant Jésus debout auprès de sa 
mère qui le soutient d'une mtiiii, tandis que de 
l'autre elle lui présente son sein. Près d'un arbre 
Saint Joseph au repos, recevant des fruits de plu- 
sieurs anges placé dans les branches. A droite, 
une figure (qu'on croit être Sainte Catherine), ouvre 
un panier. Sur le davant du tableau, une nappe 
étendue à terre, avec un plat et une bouteille. Dans 
le foniî, à gauche des petites figures occupées a la- 
bourer. La mer à l'horizon. 

CARDI (Lodovico), dié II Cigoli 

90. Ecce Homo. 

H. m. 1,75. — L. m. 1,SS. — Toile, Dam. fig. 

Le Christ est au milieu du tableau, tète cou- 
ronnée d'épines, le corps livide et taché de sang, 
il tient un roseau dans ses mains enchaînées. A. 
droite, Pilate, vêtu â l'orientale, montre Jésus. L'au- 
tre personnage, en chemise, est un des bourreaux 
qui retient les pans du manteau du Sauveur. Dans 
l'ombre sont des soldats couverts de cuirasses, por- 



[Toici ce qu'' écrit Balducoi : « Nous savons que le 
« Cigoli peignit ce tableau, pour monaeignetir dea Massimi, 
« qui ayant voulu avoir une composïtion sacrée de la main 
«d'un des meiUeura artistea de son temps, en donna com- 
€ mission à trois peintres, à l'iasu de chacun d'eux; an 
« PasaigTiano, au Cigoli et au CaraTaggio; mais les trois 
« œuTres terminées celle du Cigoli ftit ai supérieure iVexé- 
* CTition, que le prélat renvoya les deux autres et garda 




romaines. Sur le balcon est un 
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« eella de son choiï. À sa mort, ce tableau fat vendu e 
« Jean Baptiste Severi, edlèbre musieÎQii du aôrénissima 
€ prince Don Lorenao de Toscane, Apporté k Florence, 
I il devint la propriété de Médiois »]. 



TROIXIÈME PAROI. 

DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 
91. Saint Pierre en pleurs. 

H. m. 1,73. — L. m. 1,21. — ToOe. Dem. fig. 

L'apôtre repentant, assis dans une grotte et' 
les mains Jointes, tourne vers le Ciel ses yeux bai- 
gués lie larmes! Il est véta d'une tuni(jue bleue, 
un manteau jaune lui couvre les genoux. Le coq, 
lui rappelle sa faute. 

[Ealdinucci rapporte : • Ce tableau fat exécuté pour 
I Carlo Corbinelli ». Sur la toile est écrit: o 1564, û & 
« 31 Ottûbre. Dal aig. Carlo Oorbiaelli, partita prima, aoudi 
( venticinque », 

ALLORI (Cristofano), dit II Bronzino. 

96. Judith. 

H. m. 1,40. — L. m. 1,12. — Toile. Dem. flg. 

Judith représentée presque de face, avec une 
chevelure noire, serre dans sa droite le cimiterre et 
tient par les cheveux, de l'autre main, la tète d' Ho- 
lopheriie. Elle porte une tunique jaune et un man- 
, teau lileu doublé de rouge; une échappe blanche 
. retient les plis de sa tunique. Derrière elle, une 
vieille servant, coiffée de blanc, tient uti sac dans 
ses mains. Au fond une teinture ; sur le devant, un 
coussin fie velours vert bordé d'or. 

[Les traits do la Judith août ceux d' une femme du nom 
Mazzaiirra, maîtresse du Bronjsino, et pour laquelle le peintre 



aéi>eiisa en grande partie le fruit de ses travaux. La vieille 
repréwntt la mère de cette femme. La tête d' Holoplieme 
est t*]le du peintre. 

Ce tableau fut exécuté pour le cardinal Alexandre 
Orsino, suivant Baldinucoi], 

lUBENS (Peter Paul). 

93. Saint François en prière. 

H. m. 1,47. — L. «n, l,Ca — Toile. Dam. flg. 

Dans une grotte obscure de l' Apaiimn, le Saint 
agenouillé, les bras en croix sur la poitrine, regard 
le Ciel d'où descend un rayon divin. Sur un rocher, 
une croix, uu crâne et une discipline. Dans le fond 
un découvre d'autres cavités, et l'on voit un com- 
pagnon du Saint. 

SA.NZIO (Raffaello), 
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Saink Famille dite dell'Impannata. 

H. m. 1,65. — L. m. 1,^. — Boia. Dem. flg. 

La Vierge assise sur un banc reçoit des mains 
<ie Sainte Anne l'enfant Jésus. Derriùre elle, une 
Sainte qui pose une des ses mains sur l'épaule de 
Sainte Anne, et montre le petit Jésus qui se re- 
"tourne pour le regarder, en appuyant sa main sur 
le sein de sa mère, A gauche et au precnier plan, 
Saint Jean Baptiste, assis sur une peau, lève une 
Xiiain et tient dans l'autre une croix. Le fond re- 
présente l'intérieur d'une pièce où est une fenêtre 
-garnie d'un châssis de toile appelé en langue flo- 
rentine /nipannata, d'où le nom donné au tableau. 

[« Et pareillemunt », écrit Vasari, » Haphaol fit un ta- 

* hleau de Notre-Dame qu'il envoya à Florence, et qui est 
aujourd'hui dans le palais du Due Cosme, dans la oha- 

* polie doa nouveaux appartements, exécutée et peinte par 

* xnoi; et sert de table d'autel »]. 
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0» ageamâHé nr I0 fcè rfcpr, les mids bées 
ftem W dos. De» lœfam arides ^ an pâ 
l o iata i n fimneot le fiiad Aa tablera. Dans la va 
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béUs da comme. Sor le devant a gauche on voit la 
téte d'un béiter qoî se lait jour entre de roQces, 

VliCEtXIO (Tiziaoo). 

92, Porlrait d'homme. 

H, tn. 1,11. — L. m. 0,93. — Toile. Dem. fig. 

Vu (le face, lesj cheveux courts et la barbs 
rtirA, il [jorte tiu cou uae chaîne d'or. Sa main eau 
chfl h' appuyé 8ur sa hanche. Il tient ses ^ants dans 
la iiiaîti droite. Il est vêtu de noir. On dit qu'il soit 
1(1 ]»iir'l.mit (le Howard Due de Norfolk. 

ANUIIKA (d'Agiiolo), dit Andréa bel Sarto. 
07. Annonciation de la Vierge Marie. 

U, 111. l|8a. — L. m. 1,74. - Toilo. ïig. ent. 

La Viopgo, vue de profil devant un prie- Dieu, 
1b fi'otit ciiurla^ et les mains levées, est frappée 
d'iUonuPinimt en entendant les paroles de l'ange 
Gahriol iiui porte datis sa tnain gauche un lys, et 
litMit Irt liroiin Irtvôe. Prés de l'anse, l'archange Mi- 
ohol, nvîkut linns ses mains les balances et l'épée, 
IVi**?! do lii VitTgii, un Saint de l'ordre des frères, 
8<>rvites, un iivrt.^ dans la main. Au tond, par une 
ouvt't'tun», parait une maison. 

[V»iuu-t iVrit, i^u'AndrA |>aii!iiit poor les ^sarviteiLrj de 
Ulwi«S Uk) t*l'>ti<au t^iitr l'tkMM^ de Saî&t Gsudence, hé- 
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néfioe àee frères de cet ordre, tableau qm fat ftppracïâ à. 
SA TBlettr]. 

CARDI (Lodovico), dit II Cigoli. 

98. La Madilâne, 

H. nu 1,74. — L. m. l,aa. — Toile. Tig. en t. 

La Sainte, dont le corps est en partie recou- 
vert par ses longs cheveux, est assise sur un ro- 
cher, la main gauche étendue sur un crâne, et te- 
nant de l'autre un livre posé sur ses genoux. Ed 
face d'elle, un crucifix placé sur un rocher. Au 
fond, orribte solitude. Au premier plan, le vase 
au parfum. 

[Suivant Baldianoci : < Le Cardi peignit ce tablesa poor 
< le chevalier CapiaeTa RicasolL Plus tard le cardinal Jean- 
« CbGkrles de Médicis en fit T acquisition >j. 

BARBIERI (Giovan Francesco), dit II Guercimo. 

99. Saint Slhasîien. 

^ H. m. 1,71. - L. m. l,a). — Toile. Fig. ent. 

|P Le saint fixe le regard sur le ciel et tient 
dans sa main gauche deux fléhes, en appuyant sa 
man droite contre sa poitrine. Il a un genoux en 
terre. Au fond, paysage oii s'élèvent quelques habi- 
tations. 

[Ce tableau provient de la Galerie G«niu]. 



QUATRIEME PAROL 
ÏNI (Guido). 
100. Rebecca à h fontaine. 

H. «n. 3,85. — L. m. a,aa — ToUe. Fig. eut. 

Rebecca présente un vase plein d'eau à Elièzer 
^ pour que celui-ci se désaltère. Derrière lui, un ser- 
B viteur gardant un chameau; et sur le devant un 
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enfHnt portant une cassette sous son bras, un bâton 
à la main. Autour de la fontaine, jeunes flllos ve- 
nues là pour puisier de l'eau. Au premier plan, un i 
seau renversé. Fond de paysage. 

BAROCCIO (Federlgo) ou Fioai d'Urbino. 

101. Le Sauveur. 

H. m. 0,60. — L, m. 0,4a Toile. Dsia, ûg. 

Jésus, les yeux levés au ciel, tient dans sa main 
gauche la monde, et élève la droite pour bénir. 

LUINI ou LOVINI (Aurelio), né au bourg de Luîno 
{Lac Majeur) en 15'iO (Ecole Lombarde). 

102. La Madeleine. 

H. m. 0,ôO — L. m. 0,39. — Bois. Dem. Ûg. 

Tournée de trois-quarts, le cheveux ornés de 
pierres précieuses, elle porte à son cou une chaîne 
d'or, et tient un vase entre ses mains. 

BARBIER! (Giovan Francesco), dit II Guercino, 

103. Moïse. 

H. m. 0,64. — L. m. 0,6S, — Toile, Dem, flg. 

Vu de trois-quarts le regard tourné vers le ciel, 
il tient une des tables de la loi. 

GIORDANO (Luca), dii Fa Priesto; né â Naples 
en 1632; mort dans la même oille le 12 Janoier 1705 
(Ecole Napolitaine), 

104. La Concepîion. 

H. m. 2,m. - L. m. 1,4B. - Toile. ïig. eut. 

La vierge debout, entourée d'auges, et les mains 
jointes, repo.se sur un croissant qui s'élève au des- 
sus du globe terrestre, où rampe le serpent. Huit 
étoiles forment, une auréole autour de aa tète. En 
bas du tableau, dans les nuages, d'autres anges en 
adoration. 
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RANCESCriINI (Baldasearre), dît II Volterrano ; 
né à Volterre en 1611; mort en 1689 (Ecole Flo- 
rentine). 

05. L'amour vénal. 

H. m. 0,(3. — L. m. 0,13. — Frasque. Dam. fig-. 

Vûnus ayant dans la main droite une flèche 
dont elle essaye tl'éinou.sser la pointe avec ses dents, 
étend la main gauche vers un petit amour nui ré- 
pand en souriant quelques pièces d' or qui sortent 
d'un carquois, 

USTERMANS (Ecole de). 

06- Portrait de Galilée. 

H. m. 0,57. — 1. m. 0,19. — Toilo. Dem. &g. 

Vu presque de face, la tête nue, la barbe et 
les moustaches blanches, il porte un grand col; il 
est vêtu de noir, et tient une lunette. 



FRANCESCHINI (Baldassarre), dit II Volterrano. 
107. L'amour endormi. 

H, m, 0,m. — L. m. 0,48. — Frasque. Dem. fig. 

Il appuyé son bras droit sur un coussin re- 
couvert d'une draperie sur laquelle il repose. Sa 
main gauche s' appuyé sur sa poitrine. Au fond, 
paysage. 



L'ameublement de cette Salle se complète par trois 
tables deux sont à fond de lapislazuli de Perse, en- 
tourées d'ornements incrustés de marbres blanc et 
jaune. L'autre a le dessus de Jaspe de Barga et les 
pieds sculptés et dorés. 



SALLE DE JUPITER 



Peinte par Pietro da Cortona. 



On voit sur le plafond Hercule et la Fortune qui 
présentent au Dieu uti jeune homme (Cosme I."), 
pour recevoir de lui la couronne de l'immortalité. La 
■Génie de la guerre apporte à la Victoire la cuirasse 
du héros percée de dards. Il grave sur un bouclier un 
M initiale du nom de Môdicis. Les lunettes de la 
voûte représentent le bunheur qui renait après la 
guerre. Diane se repose des fatigues de la chasse. 
Minerve fait planter l'olivier, symbole de paix, Vul- 
cain cesse de fabriquer des armes. Mars s'envole sur 
un cheval ailé. Mercure propage le commerce. Apolloa 
développe le goût des beaux arts. La guerre enehainée 
cherche à briser ses liens, aiilôe par la Discorde qui 
l'eucourage, année de son flambeau. Les Dioscures 
ramènent leurs chevaux au lieu du repos. 



PREMIÈRE PAROI 



CALIARI (Paolo), dit Paolo Veronese. 
108. Portrait d'homme, 

E. m. 0,96. — L. m, 0,BS. — Toile. Dam. flg. 

Cette figure, vue de trois-quarts, avec le ch 
veux courts et la barbe longue et noire, porte u 
vêtement garni de fourrures. Ses mains entrelacé 
sont appuyées sur un des bras du fauteîl où il es 
assis. 
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)RDONE (Paris). 
)9. Portrait de femme. 

H. m, IpOT. — L. m. 0,aa — Toile. Dem, fig. 

Ce portrait est connu sous le nom de < Nour- 
rice de la maison des Mêdiois ». Vue de face, elle 
a la tète ornée de pierres précieuses; à son cou 
■pend un collier de perles; un voile brodé recouvre 
son sein; elle porte un vêtement de soie cramoisie. 
De sa main gauche elle s' appuyé sur une table, et 
tient des gants dans sa main droite. Au fond, un 
pilier. 

L.0TTO (Lorenzo), né à Venise uers 1480; mort à 
Loreto entre 1555 et 1560 (Ecole Vénitienne), 

llO, Le trois âge de l'homme. 

H. ta. 1,6-2. — L. m. 0,T7. — Bois, Dem. Og. 

Au centre, un jeune garçon représenté de face 
avec de longs cheveux, et coiffé d'un berret, tient a 
main une feuille de musique sur laquelle iî fixe 
les yeux. À gauche, un homme, vu de profil, avec 
des cheveux et une harbe brune indique avec la 
Dain gauche le papier que tient le jaune garçon. 
Du côté opposé, un vieillard, chauve, est représenté 
de trois- quarts, avec une barbe et dos moustaches 
•blanches, 

Ï^OSA. (Salvatore). 

^^i- La conjjt ration de Caiilina. 

. H. m, 1,03. — L. m. 1,84, — ToOe. Fig, eut. 

Un groupe de personnages armés sont près d'un 
^■^utel, Lentulus et Cetegus, se donnant la main droi- 
^Bj^*^> recueillent dans deux coupes le sang qui coule 
l^**® leurs bras blessés, pour le boire et jurer sur ce 
^a-iig. La figure dans l'oiubre, qui a les cheveux en 
^ésofdre et ceints par un bandeau, est Catilina. 
■^«S deux figures à gauche, l'une porte la main à 
^"^n cœur, l' autre à son épée. Près de Catilina, 



Qimitas Carias <|ai muntre du g/fste les <Nirt cota- | 
pagBons pfatcés dernère I-oamlns. 

ai» ■^ôaMTtai}. 



pUrator fit « 



né <i Saùu-fppo/t/ùt fFmch:-' 
1631; mort à Rome U 14 Saeembn le 
Romanie). 

112. AiânOr. 

B. m. l,aL — £. ou 3^ — tt^'Wf^maà. 

Des ^i4.Uts . et bordés 4>> )t- 

tent esire eux, î - sont raavcr^' n> 

avee leurs ebevanx. Au centre; aa aol 
on psstt>}«( snr an antre soldat tCN&> 
ebeval. Duos le fond, s'élève ose Ibrtervsse assiér 
Çée. et pitti loin des moatagnes. À ganolie un moD- 
ticaJe et an village. 

SAN2I0 ^Raffaello). 

S45. Portrait àe h femme, cmnit Jt îmi, Jitt la Fotlk. 

H. m, 0^ — L. m. 0,«K — tfOt^ Vtm % . 

Vae Ai trois-quarts, elle est vêtue d'atierobe 
à larges tiiaDches en soie blandte ravées d« jaune. 
Elle porte un collier. De sa téle tombe un voile; 
et elle appuyé une maîa & son sein. C'est le por* 
trait de la femme aimée de Flit^ha^ dont Vasan 
parle ainsi datis la vie de ce peintre: « E dî quelle 
« fece no ritratto bellissitno cne pareva viva viva, 
• il qiiale è f>ggi in Firenze, appresso il geotilis^iinO 
« matteo Botti mercaote fioreatioo >. 

Ce portrait en 1621 passa dans le Palais des 
Médiciâ parce que le Marnuis Botti, petit neveu 
du dit ruarchaad et dernier de cette fi\iaille iostaara 
héritier de tout son avoir ie Grand-Duc Costne H. 

On doit au Prof/ Henri Ridolfi la découvert!; de 



SALLH DK JDPITEfi 



65 



ce testament qui prouve d'une manière incontestable 
que ce portrait est celui île la Fortiarina peint par 
Raphaël dont parlent Vasari. Borghini et Bocclii. 

CARPI (Girolanio), dit Giholamino da Carpi. 

115. Déposition dans le. lambeau. 

H. m. 0,76. — L. m. Û,ôô. — Boig. Fï^. eut. 

1 Le corps de Jésus êteiuin sur un Hnçeul, est 

soutenu par un soldat. La Madeleine à genoux, 
tient dans ses mains, la rnain gauche du Christ: 
plus en arrière Joseph d'Ariniattiie parlant à Ni- 
t codé me. Eu dehors de la grotte, la Vierge Marie 
M en pleurs, assistée par les trois Maries. 

ANDREA (d'AgnoIo), dit Andréa del. Sarto. 

U8. Son portrait et celui de sa femme. 

^ H. m. 0,61. — L. m. 0,8S. — Bois. Dem. flg. 

B Le peintre, vu de trois-quarts, semble, par le 
W geste de sa main gauche, supplier Lucrèce delFede, 
sa femme, sur l'épaule de laquelle il repose sa 
main droit. Lucrèce est représentée de face, une 
chaîne d'or au cou, et tenant une lettre entre ses 
mains. 

[Co tableau, paraît faire allusion au moment doulou- 
Max de la vie de l'artiste, où rappelé en France par une 
lettre de Frani'ois 1,'^, il en fut détourné par sa femme]. 

RlBERA (Joseph), dît L' Espagnolet. 

117. Portrait de Simon Paganucci. 

1^ H. m. 1,14. -- 1. m. 0,Sti. — Bois. Dem. iig. 

B Vu de trois-quarts, il porte un col rabattu, et 
I un vêtement noir; il tient une lettre dans une de 
W ses mains, et dans l'autre un mouchoir. Par ce qui 
est écrit, on voit que son nom était celui de Si- 
mone Paganucci. Le temps a effacé les mots de la 
seconde ligne. 



"Ar^PHiEf. rûi-asti:-!:'. a -unuEsicimn)^ jb 
ri. .;i;if/ /or-. lojideiTx. 

■ • . V. T.UCV -~âE ~".ni-f ocsr .a- ijIritEB-:. 
î A. .iK - ^ 3_ _* — Suai iJif «ïi 

V-i)c MI»»- 'raiAr.:-. a. "^'rîrsi» -îUti-» isc 

.ri»!ill;'? * »^ nm!'.~ -imES-. "îl ULt'T-ilIUll. tHW 
<it-n hu'iwt. MU •.-•il:-:iî' -sir Ul iwi. tu Uli] 
ti,-«,Mit-.«s^ !* Ul ilUM* IJIHU'. "laiiL ] uut ut «s- . 

j» ^iiir- .iiiiiQiii k iRiiiiiuc. Lfjgir 

«mil »,-mn« Ul ""••Mw a' HtiiiEiH -sin. .racir 



UeCXIKME. PAROI. 

^f>^ttf,WtiAîi^, fiWj» , «f à AMOin «M 1597; 
// /''(^tti'ff^ m tfVil (EfifA^ FlaoBandet. 

H'', hitlfidt /ff'Jk cfmmandant d'une galère tt 

W. iif, >i:iii, t„ th. lifR. — Toile. Dem. fig. 

Vm 4« f»i'!<», l»!î» choveux courts et la barb 
liM" p\. \i\mi'Uty, il porte un grand col rabatt 
rit-liMl'pM l'iiUKi **t uti vêtement de couleur se 
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1^ H tient dans la main droite le bâton de comman- 
dant, et appuyé la gauche sur la garde de son épée. 
On ne sait pas autre chose sur ce personnage, si 

■ ce n'est qu'il s'appellait Elia et qu'il avait le com- 

■ mandement d'une galère Toscane qui acquit du re- 

■ nom en purgeant la mer des pirates. 

MORONE (Manière du). 

120. Portrait d'homme. 

H, m. 0,50. — L. m. 0,41. — ToEe. Dam, fig. 

Vu de troîs-quarts, la barbe et les cheveux 
blonds, il porte un vêtement noir avec un petit col 
blanc. 

MORONE (Domenico), né à Vérone en 1430; mort 
en 1500 (Ecole Vénitienne). 

121. Portrait d'homme. 

H, m. 0,51. — L. m. 0,43. — Toile. Dam. %. 

B Vu de trois-quarts, avec une longue barbe ' 
H blanche, et les cheveux courts, il porte un vète- 
H ment noir et un col rabattu, 

TISl(') (Benvenuto), dit II Garofolo, 

J22. La SybilU qui révèle à Auguste le mystère de 
l'Incarnation. 

n. m. 0,63. — L. m. 0,^. — Bois, forme cintrée. Fig. ent. 

^ La Syhille de Tibur, debout, montre du geste 
" le Ciel à Auguste en prononçant ces mots : « Hie 
te majorem ipso adora ». L'Empereur agenouillé 
a déposé à terre sa couronne, et couvre ses yeux 
de sa main à la vue de la Vierge qui apparait dans 
le ciel avec son divin fils et deux anges: du côté 
■où s'élèvent plusieurs colonnes, on voit des person- 
nages dont le visage exprime la surprise. Un pay- 
sage occupe le fond. 
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ANDREA (d'Agnolo), dit Andréa del Sarto. 

123. La Vierge, dans una gloire et quatre Saints. 

H. m. 8,08. — L. m. S,07. — Bois. Fig. ent, 

La Vierge assise sur des nuages, et le mains 
jointes, est entourée d'anges. Dans le bas, à gau- 
che, Saint Jean Gualbert, en costume de moine, 
tient d'une main une croix, et s'appuyo de l'autre 
sur un bâton. Sainte Catherine agenouillé porte un 
livre. Saint Fidèle à genoux, tient la palme et l'épéG. 
La figure â droite est Saint Bernard des Uberfi, 
moine de Vallunibreuse, cardinal et évéi:jue de Par- 
me. Un paysage alpestre est dans le fond. 

[Sur la roue brisée, près de Sainte Catherine, on lit: 
I A. D. M. BXXXX », clate postHneure de 10 ans à la 
mort du peintre. On a retrouvé dans d'anciens miSrnoirss, 
q^ue cette peinture fut achevée par un certain Vincent fils 
de François de Bonilli, dit Morgant Bouilli da Poppi; et 
ainsi l'année marquée sur le tableau aura été inscrite jiar 
le susdit Vincent, pour rappeler l'époque à laquelle il avait 
achevé l'œuvre d'André]. 

ANDREA (d'Agnolo), dit Andréa oel Sarto. 

124. U Annoncialion. 

H. m. 1,^. — L. m. 1,76. — Boia. Fig. eut. 

La Vierge debout devant un prie-Dieu, tieat 
dans sa main gauche un livre, et attache son re- 
gard sur l'ange Gabriel qui lui apparait agenouillé 
sur un nuage, tenant la main droite élevée et por- 
tant de l'autre un lys. Au fond s'élève un edifîco 
d'architecture romaine, avec un portique ouvert e 
l'on distingue sur le balcon qui le couronne, troi« 
figures. Sur les degrés, est assis un jeune garçon 
nu. Au fond, ruines ot montagnes. Dans les airs 
sous forme de colombe, apparaît le Saint Esprit 

[Ce tableau fut exécuté pour l'église des Frères Hi 
mites Observants, hors de la porte San Gallo, aujourd'hi 
détruite. Il fut transporté plus tard à S. lacopo tra'Fossr 
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I 

II 



On lit sur le pupitre placé deyant la Vierge les Ter 
suivant en langae italienne, inscrits en lettres d'or: 

AKDUEA llEL SAETO ÎA WNTA 
tiVl C'OSIK, NHL f'ÛH Tl l'OUTA 
E NON QVAI, SEl MARIA. FEUISPAH- 
GEH TVA GLOnii ET SON 8VO NOME. 

On sait, par une lettre écrite le 15 Février 1G2G, par 
T>oinenitio Lombaidi de Piso, par ordre do S. A. Sérénis- 
sime, et adi'csséo au bailli Cioli, secrétaire d' État, corament 
ce talileau vint k faire partie de la Galerie Pitti. Voici cette 
ottre: « La SéréDis.iime ArciduclieBse Marie Madeleine 
d'Autriche, femme de feu Cosme II, demande, pour orner 
« une nouvelle chspalle qui doit être élevôu dans FailB du 

< bâtiment qui fait auitfl au Palais Pittl, un tableau de 
« réglise de S. Jaoopo tra' Foasi à Florence reprû sentant la 

• SS. Annonciation due au pinceau d'André del Sarto. Les 
« propriétaires de la chapelle de l'Église et. du tableau, con- 
« sentirent très volontiers à. le c«der k S. A. ; mais ii fallait 
« encore l'approbation des Pères; on écrivit donc dans ce 

< but au Pfere Vicaire Général do la Oon^égation en Lom- 

* bardie, qui répondit qu'il n'avait pas do plus grand désir 

* qoe do satisfaire à la demande de S. A.; mais que le pro- 

• tecteur de l'ordre, le cardinal Saaulï, étant mort, il ne 
« pouvait accorder la demande sans 1' autorisation de la 
« Cour de Eome •. 

Cette autorisation une fois obtenue, 8, A. fit exécuter 
mne copie r\u tableau d'André et la fit mettre à la place 
qu'occupait l'original]. 

BARTOLOMMEO (Fra del Fattopîno), dit Fra Bar- 
TOLOMMËO DF.LLA PoftTA, né Qu oUluge de SaoigiianQ, 
prés de Prato, en 14(39; mort au eoiwent de Saini 
Alarc à Florence en 1517 (Ecole Florentine). 

125. Saint Marc. 

H ui. 3,40. — L. m. 2.12. — Toile, forme ointrfco. Fig, ent. 

L'apùlre assis dans une niche, a dans ses mains 
un livre fermé qui repose sur un de ses genoux, 
Saiiiain droite tient uns plume. Il a la barbe rousse 
«t les cheveux en desordre; il porte une tunique 
verte, et un manteau rouge qui l'enveloppe à nioi- 
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tié; son pied s'appuye sur un socle où se lisent: 
" S. Marcvs. Eva b- 

[Co tabloau était placé au dessus de la porte d'entrée 
du chœur de Saint Marc, quand ce chœur existait encore 
au mOleu de cette égEse. Il fut paye par lo syndif du cou- 
vent 40 ducats. Le prince Ferdinand de Médieis l'acquît 
pour 480 écus. — En 1799, il fut porté à Paris où il M 
transporté sur toile (ayant été peint sur bois). Une copie, 
faite par Ant. Dom. Gabbiani, existe au Musée de Saint 
Mare. Tasari dit; « L'artiste pour donner un démenti à canï 
ï qui lui reprocliaient da ne savoir pas peindre largement, 
i eut l'idée de faire cette peinture colossale et la pla<,'a en 
« évidence, sur la façade où est la porte du chœur. Cette 
» figure d'un tr&s-bon dessin fut exécutée stir bois, et d'une 
ï manière remarquable »]. 

CHAMPAIGNE (Philippe de), né à BruxeUtis en 1602; 
mort û Parts le 12 Août 1674, et enterré à Saint 
Geroais (Ecole Flamande). 

126. Tortraii d'homme. 

H, m, 0,71. — L, m. O.iSa — ToOe, Dom. fig. 

Vu de trois-quarts, sans barbe, avec les che- 
veux longs, il est recouvert d'une armure; il a un 
grand col brodâ rabattu et une écharpe blanche, et 
porte un décoration. 

MORONE (Manière du). 

127. Vor trait d'homme. 

H. m. 0,51. — L. m. 0,47. — Toile. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, avec des cheveux blane 
et une barbe roussâtre, il a la tête couverte d'u 
bonnet noir, et porte un vêtement de même couleu 

MORONE (Gio. Batta), 

128. Tortrait de femme. 

H. m. 0,61, - L. m. 0,16. — ToUe. Dem. flg. 

Vue de trois-quarts, avec un grand col, b 
rélevé, elle porte un co-^tume vénitien du 16."' siô 
Un collier enrichi de joyaux orne son cou. 
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MAZZOLIOT (Lodovico) né à Ferrure oers 1481 ; mort 
dans 1530 (Ecole Ferraraise). 

129. La femme adultire 

à H. m. 0,^. — L. m. 0,43. Boia, forme cintrée, Pig. BDt. 

B Dans le fond du. tableau s'eiôve une construc- 
I tion arcliïtecturale sur les degrés de laquelle, le 
^ Christ debout, va tracer la sentence r " Que celui 
d'entre vous qui est sans péché, lui jette le premier 
la pierre p. Autour de lui sont les Scribes et les 
Pharisiens qui ont l'air de lui demander s'ils doi- 
vent jt:ter la pierre à la fei#rne coupable qui est 
au rnilieu d'eux. Un des Pharisiens lit la sentence 
tandis qu'un autre s'éloigne. 



I TROIXIÈME PAROI 

PONTE (Jacopo da), di II Bassano; né à Basmno 
en 1510; mort dans cette oitie le 13 Fécrier 1592. 
(Ecole Vénitienne). 

130. Portrait de femm. 

H. m. 1,(B. — L. m. 0,91. Toile. Dem. flg. 

k Représentée de trois-quarts, avec les cheveux 
B blancs; assise dans uu fauteuil sur les bras duquel 
W elle s' appuyé, elle est vêtue de noir, et porte un 
fichu blanc qui couvre son sein. 

liOBUSTI (lacopo), dit II Tintoretto. 

l3l. Protrait de Vincent Zino. 

H. m. 1,11. — L. m. 0,B3. - Toilo, Dom. fig. 

1^ Il est vu de trois-qiiarts, avec la tète chauve, 
^ iiDB longue barbe blanche, et vêtu de noir. Il est as- 
sis dans un fauteuil sur le bras duquel il s' appuyé, 
3)erriére lui est une tenture rouge ; et du côté op- 
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posé, une fenètr-e ouverte, d'où l'on découvre la mer, 
On lit sur le fond: " vincentius zeno, anno jetaiH 

SVM LXXLV „, 

[La famille Zéno fut u.iie des plu3 illustrea de Tenisa; 
eaa membres se distinsBièreiit dans les sciences, les lettres, 
la politique, la navigation. — Mais BUCUn écrivain ne pMlo 
de ce Vincent Zéno]. 

CRESPI (Giuseppe Maria), dit Lo Spagnuolo; peintre 

et graceur; né ri Bologne le 16 Mura 1665; mort 
le 11 Juillet 1111 ( Eco le Bolonaise), 

132. Sainte Famille. 

H. m. o,M. — L. m. 0,70. — Toila. Dem. fig. 

La Vierge tient assis sur ses genoux l'enfant 
Jésus, qui étend la main pour prendre un petit 
oiseau que Saint Joseph a sur son bras retenu par 
un fîl. 

ROSA (Salvatore). 

133. Baiailk. 

H. m. 2,51. — 1. m. 3,39. — Toits. Fig. eut. 

Une ville située sur un terrain montueux, ea- 
tourôe de murs, et défendue par des Turcs, est as- 
siégée par lies chevaliers bardés de fer. Au centre 
de l'action un guerrier mourant, gisant sur le dos 
d'un cheval blessé est assisté par un aiiii ijui lui 
<!»te sa cuirasse. Le musulman qui 1' a i'rappé est 
attaqué par uti autre cavalier. A droite, un turc 
prive d'un bras, et étendu sur le soi reçoit le der- 
nier coup d'un soldat. Non loin de la, un autre ca- 
valier, un tronçon de lance â, la main, rallie ses 
compagnons d'armes. Dans un coin du tableau le 
peintre s'est représi'nté sous la figure d'un soldai 
couvert d'un bouclier sur lequel on lit " Saro , qui 
sont les deux premières lettres de son non). Sur la 
gauche, on voit un guerrier qui s'apprête a plougef 
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K& lance dans le flanc d'uii musulman qui cherche 
à se dé fend ro. Près de ce groupe deux turcs tien- 
nent un soldat ennemi par le cou, pour le tuer. 
Plus on arrière, une mêlée de cavaliers. 

[Baldinucci dit; • Le premier tableau que fit Salvator 
« Kosa à Florence, oe fut iine belle bataille sui toile, iV en- 
l^t viroa ciiKiUe bras, pour le cardinal Jean Oharlas do 
Médicis •]. 

ÇAGLIARI (Paolo), dit Paolo Vehonese. 
134. Les Marks au Sépulcre. 

H. m. (t,»!. — L. m. 0,ti3. — Toile. Fig. ent. 

■ Près de la grotte qui servît de caveau au Christ, 
^deux anges, vêtus de blanc, annocent aux Maries 
que Jésus est resuscité. Elles paraissent remplies 
d'étonnement, et une d'elles que l'on voit par der- 
rière, regarde la tombe. 

BAHTOLOMMEO {Fra del Fattorino), dit FrtA Bar- 

TOLOMMEO DELLA PORTA. 

5é. La Déposition de h Croix. 

H. m. 1,52. — 1. m. 1,95. — Boia, Flg. ent. 

^ Le corps du Sauveur est étendu sur un linceul. 

PCLa Vierge soutient un des bras avee la main gau- 
che; et lie l'autre, la tète de son fils. Saint Jean, à 
genoux, soutient le corps qui s'affaisse. Du côté op- 
posé la Madeleine embrasse le genoux du Christ, 

^eti proie à la douleur, lierriôre la Vierge s'élève la 

H^roix, Des rochers nues apparaissent dans le fond. 

[Ce tableau était dnns le couvont des Augustins, hors 
de la porte San Gallo, démoli lors du siège de Florenoe, 
~ fut transporté dans cette ^-ille à San lacopo tj-n ï Fossi 
sur la damandG il'une grande-duchesse, au palais Pitti. 
îaiis le ohaiiip du tableau «talent peints uii Saint Pierre 
un Saint Paul, ujuvre du Bugiardini; maïs ils furent 
Dttverts n'étant pas on rapport, comme mérite., avec le 
rest de la composition]. 
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ROSSO DEL ROSSO, ou ROSSO ROSSI, dit II RossO 
FiORENTiNO, peintre et arelutecte ; né à FlorancS 
en 1491; mort â Paris en 1541 (Ecole Flore iitine). 

113, Les Parques. 

H. m. O.ffl. — L. m. 0,61. — Bois. Dem. fig. 

Elles sont représentées sous le traits de trois 
robustes vieilles, occupées à filer les jours des mor- 
tels, tout en se regardant entre elles. Clotho lient 
la quenouille, Lachésis torJ le fil entre ses lioiffls, 
tandis qu'Atropoâ s'apprête à le trancher avec ses 
ciseaux. 

MANNOZZI (Giovanni), rf/i Giovanni di San Giovanni; 
né à San Giovanni dans le Val d'Arno supérieur 
en 1590; mort en 1636 (Ecole Florentine). 

137. Rendez-vous de chasseurs. 

H. m. 1,19. — h. m. 2,01. — Bois. Dem. flg. 

Six chasseurs sont autour d'une table. I/irn 
d'eux, assis sur le devant, une main appuyée sur 
la table, invite du geste ses compagnons à s'appro- 
cher, Dl'ux de ceux-ci, à gauche du tableau, sont 
debout, et tiennent encore leurs fusils et leur gibier. 
Les deux autres qui sont à droite, parlent entre 
eux ; et du ciHé opposé, un autre appuyé à une 
chaise, tient un bâton à la main. Sur la table re- 
couverte d'une nappe, sont placés un couteau, oM 
fourchette et un lièvre tnort. 

ZUCCHERl ou ZUCCARO (chev, Federigo), peintre, 
sculpteur et architecte; né à Sant'Angiolo in Vndo, 
près d'JJrbin, en 1543 ; mort à Ancone en 1609 
(Ecole Romaine). 

138- Portrait de Gnidohaldo, duc dt Montefeltro. 

H. m. 0,99. — L. m. 0,81. — ToUe. Dem. flg. 

Vu de trois-quarts, il tient levée une de ses 
mains taudis que l'autre repo.se sur sa hanche. Il 
porte un col rabattu, et un juste, au corps noir avec 




Ides manches rouges. Devant lui, sur la droite, deux 
chiens qui le regardent. 
[Dans l'inventaire des tableaux proTenants de la stic- 
(i«aaimi de la maison d'Urbin, celui-ci, est inscrit sous le 
titre de portrait de duc Guidobaldo II]. 
UBENS (Peler Paul). 
1^9. Sainte famille. 

H. m, — L. m. 0,88. — Bois. Dem. fig. 

Dans un berceau, tressé de joncs, repose l'ea- 
fant Jésus, appuyant sa main sur un tapis qui le 
recouvre en partie, ît caresse de l' autre le petit 
Saint Jean qui tient ses deux mains contre sa poi- 
trine. La Vierge les regarde; et derrière elle est 
Saint Joseph. Du côté opposé, Sainte Elisabeth les 
mains jointes. 

VECELUO (Tiziano). 

18. Portrait de femme, dit h Maîtresse du Titien. 

^ H. m. 1,00. — L. m. 0,76. — ToUe. Dem. fig. 

H Elle est vue presque de face avec le sein a demi- 
^Bdâcouvert, sur lequel brille une chaîne d'or; ses 
cheveux, d'un blond ardent, sont arrangés sur son 
fronL Dans sa main droite elle tient une chaîne d'or. 

(^Selon les una, ce serait le portrait de la duoliessa 
d'tJrbm, et selon d'autres, celui de la fille de Palma le 
Vieux]. 
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QUATRIÈME PAROI 

RUBENS (Peter Paul). 

141. Nymphes surprises par des Satyres. 

H. m. a,07. -- L. m. S.fB. — ToUe. Fîg. «ni. 

Des nymphes, assises à l'ombre, se délassent 

Édes fatigues de la chasse. Du fond du bois, quatre 
Balyres accourent pour les ravir. L'un deux s'est 



76 



SALLB DR JtJPlTEH 



emparé d'une d'elles et l'emporte. Un secoiiJ essaie 
d'en embrasser une, tandis une des chiens se jet- 
tent sur lui et le mordent. Une troisième nymphe 
cherche a se défendre ; et une de ses compagQes 
irritée, décoche un dard au satyre, au secours liu 
quel accourt son compagnon de gauuhe. Sur le de- 
vant, une nympe, endormie, et du gibier mort. Au 
delà du bois, une plaine. 

GENTILESCHI (Artemisia), née à Pise en 159(J; morte 
en (Ecole Pisane). 

142. M(îf(> Madeleine, sœur de Marthe. 

H. tii. 1,15. — Jj. m. 1,09. - ToilB. Fig. ent. 

Cette figure est probahlemeiit un portrait; et 

fiour en faire une compositii m, l'artiste a phicé sur 
a table une crâne, et a tarre un vase de parfum. 
Cette femme est assise sur un fauteuil, les yeux 
levés an ciel, la main sur son sein, et repoussaut 
de l'antre le min>ir r^ui est sur la table, sur le ca- 
dre on lit: « opriMAM parttm ëlecit ». On lit aussi 
en lettres d'or, sur le fauteuil : « Artemisia Lomi ». 

GENNARI (Benedetto), dit II Oiovane, neceu du Guer- 
cino; né à Cento le 10 Octobre ll>33; mort à Bo- 
logne le 9 ûéceiabre 171â tEcoIe Bolonaise). 



143. David. 

H. ïn. 1,21. 



L. m. 1,05, — Toile. DE>m. Ëg, 



Il dirige son regard vers le ciel, et porte 
de ses mains contre sa poitrine. De l'autre il 
par les cheveux la téte du ix^'-mi Goliath posée sur 
une pierre. Contre la muraille est appuyé l'épôe 
du î.;éaiit, sur laquelle est placé un bonnet rouge 
orné de plumes. Au fond une colonne, et paysage. 

[Le Grand-Duo Ferdinand III l'aclieta de la Galena 
Cerinij. 
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'RANCO (Girtvan Battista), dit lu Sëmolei; né a Vé- 
se en 1536; mort en 1561 (Ecole Vénitienne), 

. La Ba faille de Motifeinurlo. 

H. m. 1,83. — L. m. 1,13. — Bois. Pig. ont. 

Voici ce que raconte Vasapî: «Giovan Battista, 
nommé peintre de Cosme de Médicis, exéi,;uta, 
après le fait d'armes de Montenrmrlo qui détruisit 
'« et mit à la merci du Duc, îes bannis et les re- 
« vol tés, nn tableau d'une belle composition, ayant 
« rapport à ce fait, mais arrangé poétiquement. Ce 
« tableau eut un grand succès, quoique l'on recon- 
k « naisse dans l'ensemble et dans les détails beau- 
P* coup de choses empruntées aux œuvres et aux 
« cartons du Buonarroti; ainsi le peintre se servit 
« <lu group représentant l'enlèvement de Ganimèda 
« pour faire allusïim au jeune Duc, ravi au ciel, 
« par la puissance divine. Aujord'hui cette œuvr& 
« existe avec quelfjues autres du même artiste dans 
« les salles hautes du palais Pitti ». Au fond, d'un 
fcôté la ville de Florence, et de l'autre le château 
Be MontemuHo. 

^u milieu de la salle on voit la statue de la Vic- 
oire par Consani. 
Trois tables complètent l'ameublement de cette salle. 
Les deux premières sont de porphyre égyptien, avec 
me incrustation en calcédoine et autres pierres du- 
'es, au moyen desquelles on a représenté parfaite- 
ïient imitées de la nature, diverses coquilles, des perles, 
les coraux et autres objets. Un méandre de lapisla- 
!ijli sert de bordure. 

L'autre table, placée entre îes deux fenêtres, a un 
bnd de calcédoine avec incrustation de jaspes va- 
iés, et d'améthystes entourées de filets de métal re- 
irésentant des vases, des fleurs, des fruits et des- 
ux entourés de bois orienta! pétrifié. 
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Peinte par Pietro da Cortona. 

La diviQité, qui donne son nom à cette salle, est 
représentée accueillant un homme d'un âge déjà mur 
que Mars et la Prudence accompagnent pour le fair* 
couronnep par la Gloire et 1' Eternité. 

Le peintre, a voulu montrer dans cette allégonB, 
que la prudence et la valeur rendent l'homme digne 
de prendre place parmi les héros. 

Ou voit, dans cette même composition. Hercule W 
le liilcher qui doit le consumer ; et Philoctète qui K- 
■cueiUe les flèches d'Hercule, symbole d'apothéose. 



PREMIÈRE PAROI 

PULIGO (Domenico), né à Florence en 1475; mort 
en 1527 (Ecole Florentine). 

145. La Vierge, l'Enfant Jésus et un Ange. 

H, m. 0,93. — L, m, 0.70. — Bois, Demi. fig. 

La Vierge, assise, tient son Fils sur un de ses 

tenoux. On voit derrière le groupe, la tôte d'an 
aint. La fenêtre ouverte laisse apercevoir un pay- 
sage. 

PULIGO (Domenico). 

146. Sainte Famille. 

H. m. 0,9a — L. m. 0,86. — Bois. De m. fi g. 

La Vierge soutient l' Enfant Jésus. La petit 
Saint Jean, et un peu en arrière, Saiut Laurent 
contemplant le Sauveur. Saint Jean porte la croix 
ornée a'une banderole où sont ces mots ; " EccE 
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Agnus Dei ». Saint Laurent tient un gril en fer, 
instruineat de son supplice, et la palme du martyre, 

3S.SI (chev. Dosso), né à Dosm, village du, Fer- 
rarain, prés de la Piaoe di Cento, en 1474; mort 
Et» 1542 (Ecole Ferraraise). 

IT. Nymphe poursuivie par un satyre, 

H. m, 0,65. — L. m. U,80. — ToOb. Dom. flg. 

La nymphe, vue de face, les cheveux noirs 
miés d'un bandeau, le sein a demi-caché par la 
Ipeau qu'elle revêt, tient dans sa main un joyau 
suspendu à son cou. Le satyre, vu de profil, la 
chevelure en désordre, est couvert d'une peau. 

iSSI (chev. Dosso). 

Bambochdde. 

H. m. 1,44. — II. m. 1,13. — ToUa. Dem. fig. 

Les figures de cette composition, au nombre 
Jdf) huit, sont toutes bizarrement vêtues. Flusîeures 
6i)nt assises autour d'une table, sur laquelle on 
Ivoit un tambour de Basque, un masque et d'autres 
lolijets. La première figure à gauche, est une femme 
'■Vue de profil, tenant dans ses mains un plateau 
plein de fruits. L'homme qui est près d'elle tient 
Il Une quenouille surmontée d'un bouquet; et le vieil- 
■WJ demi-nu, de profil, situù à droite, 'joue avec 
■deux grosses balles 'placées sur la table. La figure 
■ debout, derrière lui, porte une tète de bouc ornée de 
r pampres, Les quatre autres personnages regardent 
«n riant, L'un d'eux a un petit chien entre les bras. 

CARUUCCI (lacopo), dît II Pontormo; né à Pontormo 
^ (T osfanej en 149IJ; mort en 1558 (Ecole Florentine). 

mi. Portrait d'Hyppolite Je Médias. 

I II. m. 1,U. L. m. 0,m. — Bois. Dem. fig. 

F Vu de face, avec les cheveux courts, et une 
barbe et des moustaches noires, il porle une ar- 
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mure, une épêe et un poignant. Il appiiyo sa main 
. gauche sur le cou d'un chien, et la droite sur ua 
casque pnsi^ sur une table recouverte d'un tapis 
muge sur le(|iiel on lit: « Annum Adeiuat DcriMiH 
OCTAVUM », cinq ans après son arrivée à Florenc?. 

[Hyppolit-a naquit à Orbin, fin l.ïll, d'une t'einnuj 
condition obacuro, maîtresse de JuUen de Médîuis, duc 'lu 
Nemours et frère do Léon X. En venant au monde, il fut 
placé à l'hospice des Enfants trouvés d'Urbiii et deux ans 
après porté à Rome, le souverain pontife, son oncle, la fit 
instruire dans les lettres et autres seiences libérales, mai» 
le jeune homme préféra à l'étude una e^îistonce chevale- 
resque. Il n' en fut pas moins contraint à porter le pourpre. 
Il mourut à Itrî, en 1535. 

On lit dans la vie de lacopo da Pontoimo par Vosin^ 
€ Alexandre et Hyppolite de Médicia, encore enfants, a; 
« été conduits à Florence par ordre du pape Clément' 
« en 1524, sous Ift tutelle du légat Passerini, le magnifiqW 
t Octavieu, auquel le pape les avait particull'^rement :e- 
I commandés, fit faire leurs portraits par le Pontormo, qVJi 
t s'en ac(]^uitta très-bien, en leur donnant une rosseiublanc^ 

* parfaite, quoiqu'il ne s'éloignât guère de sa manière qu'^ 
î tenait de l'École Allemande. Dans le portrait d'HyppoliC*^- 

* il peignit un cHen favori de ce seigneur, du nom 

* Eadon, et réussit si bien qu'il sembla vivant s]. j 

DYCK (Anton Van). 

150. Portraits de Charles premier d'Angleterre et d'Hc 
rieîte de France. 

H. m. 0,68. — L. m. IJ,80. — Toile. Dom. flg. ' 

Lorsque Van Dyck peignit Charles et Henrief 
sur la même toile, ce souverain et sa femme étaiet^ 
jeunes et dans la prospérité. Le roi vu de fac^* 
avec de longs cheveux, des moustaches et un* 
royale, porte une armure, un grand col brodé ra- 
battu et une écharpe. La reine est de trois-quarts, 
les cheveux bouclé; elle porte un grand col brodéj 
et une robe noire, Son cou est orné d'un collier 
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de perles: et un joyau est retenu par un ruban 
attaché sur son sein. 

[Charles 1.", fils et successeur de Jacques I.*'', roi 
d'Angleterre, fut continuellement en lutte avec le pavle- 
njeût, lutte qui causa la guerre civile. Accusé de tyrannie 
et de haute trahison, il fut oondanuiô k mort, et décapité 
le 39 Janvier ItiiB. — Henriette, Ba femme, filio du roi 
de France, ïlemi IV, chercha, en vain, un appui parmi 
les BouverEuiis du continent, et mourut misérablement]. 

NZIO (RaRaello). 
61. La Vierge à la chaise. 

H. 03. 0,7J. — L. m. 0.71. — Bois, forme rotonde. Bem. lig. 

Assise sur une chaise basse ornée d'uue frange, 
la Vierge Marie tient dans ses bras l' enfant Jésus; 
derrière Je Sauveur, est le petit Saint Jean, les mains 
jointes, avec une croix de roseau. 

AVONE (Andréa). 
52. La mort d'Abel. 

H. m. 2,16. — L. m. 1,88. — Toile. Fig. eut. 

Gain vient de terrasser son frère dont il cou- 
vre la face avec sa main, et s'apprête à le frappor 
avec line mâchoire qu'il tient de l'autre main. A1h?1 
cherche à éviter le coup. Au second pîan un che- 
vreau niort. Au fond on paysage. 

[Baldinucci en parlant dn sujet de ce tableau lo con- 
avec Sanaon tuant un Philistin]. 

OCCIO (Federigo) ou Fioui d'Urbino. 
&3. TéU d'Enfant. 

H, m, 0,82. — L. m. 0,28. - Boia. 

11 a les yeux levés au ciel et sourit, 

[Comme cette tête est peinte sur papier, on croit que 
o'iitait une étude pour un tableau]. 
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DOLCI ^CarIo), dit Carlin Dolci. 
164. Saîni Jean endormi. 

H. œ. 0,42. - L. m. 0.67. — Toile, forme ovale. Dem. Bg. 

Le petit Saint Jean repose endormi sur un ta- 
pis de couleur rouge, ayant à côté de lui une Croix 
de roseau à laquelle est attachée la banderole qU' 
porte r inscription « Ecce Aonus Dei ». Saint EH-' 
sabeth regarde au ciel, en soulevant un linge blanO] 
qui recouvre son fils et porte la main droite à soUj 
sein. Plus en arrière, S. Zacharie lisant; et du côté 
opposé, trois Sérapliins. 

[Suivant BaliUnucci, ce tableau fat exécuté pour 1 
Grande DucheBse Victob-e de la Kovère]. 

DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 
155. Sainte Rose, 

H. m. OjSl. - L. m. 0,2B. — Bois. Dom. fig. 

Elle est représentée de face; en habit de rel 1 
gieuse, ia tôte couronnée de roses, et les yeux baign^ 
de larmes, tournés vers le ciel. On lit derrièr^ 
« S. RosA, Ora pro nobes. a. 1668; la matti» 
■« della sua prima festa, per la sua BeatificazionU 
« disegnata. » 1 

BARBIERI (Giovanni Francesco), dit II GuERCiNa 



156. La Vierge à l'hirondelle. 

H. m. 1,18 — L. m. l,4i, — Toile. Fig. eut. 

La Vierge est assise sur des nuages, et 
tient l'enfant Jésus, en se tournant pour regardai 
une rose qu'un ange lui présente, tandis que l4 
divin Enfant contennple une hirondelle qu'il tieoJ 
sur sa main. 
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VECELLIO (Tiziano). 
157. Bacchamk. 

H. m. 0,80. — L. m. 0,B1. - Toile. Fig. sut. 

À gauche, un faune qui cherche à se délivrer 
dea serpents enroulés autour de lui: près du faune 
Une bacchante, les vêtements relevés, daase ea 
jouant des cymbales. Près d'elle, un petit satyre qui 
chante en traînant derrière lui une téte d'animal. 
1*0 ur compléter cette scène un autre satyre, cou- 
ronné de lierre, danse en se soutenant sur une per- 
che. Un paysage montagneux au fond; au second 
plan un groupe d'arbres. 

[Titien peignit pour le duc Alphonse de Ferrare, mx. 
triomphe de Eacohus. Ce tableau semblGi-ait être une Atuda 
de celui qui eidate à la Galerio nationale de Londraa]. 

SAKZIO (Raffaello). 

1^8. Portrait du cardinal Bernard Dovîii de Bibbiena. 



I 



H. m. 0,88. — L. m. 0,66. — Toilo. Dom. fig. 

n est VU de trois- quarts, sans barbe, revêtu 
«iu eamail rouge; il s'appuya de son bras gauche sur 
le dossier d'un fauteuil où il est assis, et tient ua 
papier dans sa main droite. 

[Bernard DoTÏzi, prit du lieu de sa, naissance le nom 
-^e Bibbiena; il dut à son propre mérite d'être olovo au car- 
dinalat : Laurent de Médicis qui le chérissait lui confia ses 
<3enx iOs. L'un de deux, le cardinal Jean, devenu plus tard 
Souverain. Pontife sous le nom de Léon S, lui remit la 
pourpre, peu de mois après son avènement à la ohai.=ie de 
Saint Pierre. Le Cardinal de Bibbiena fut homme d'Etat, 
lettré, et l'on peut dire restaurateur de la Comédie, car on 
lui doit la Oalandrùi, la priniière œuvre dramatique qui fut 
écrite en idiome italien. Il fut auasi le Mécène des hommes 
de lettres et des artistes. Il fut F ami de Raphaël à qui il 
voulut marier sa nièce. Ce peintre le peignit deux fois, l'une 
dans la fresque de la bataille contre les Saiftaina daus le 
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porte d'Oatio, exécutée dans une des chambres du Vatioui; 
l'autre dana un tableau pour la famille Dovizi qui est celui 
qui porte le W." 158 de la Galerie. Vaaari rapporte ; « L'autw 1 
ï eat le Cardinal Bibbiona, qui est trfes ressemblant i car ' 
« ci' est une nopie du portrait que KaphaËl d'Urbino fitalol' 
<t à Eonie, et qui est aujourd'hui dans la maison des Doriiii 
I à Eibbit^na ». En confrontant le portrait du Cardinal es^ 
cuté au Palais Vieux, dana la sujet représentant Léon S 
qui fait une promotion nombreuse de cardinaux, on recou- 
nait que c'est ujia copie fidèle de celui qui est l'objet du i* 
notice ; à cela prfis cependant, que la figure est tonriiB^ 



en aena inverse . 



KCï 

1 



DEUXIEME PAROr. 
BARTOLOMMEO (Fradel Fattoriao), dit Baccio deli-*- 

PoitTA. 

169. Jésus resuscitê, au milim des Evangllisks. 

H. m. 2,^. - L. m. 2,0Î. - Toile, Fig, eut. 

Au centre du tableau, le Christ eu partie cot*' 
vert d'un manteau blanc, tient dans sa main gai^' 
che un sceptre, et de l'autre fait le geste de benî 
Des deux. cDtés sont les Evangéîistes portant leuC' 
livres. À droite Saint Mathieu et Saint Jean; à gai*-'^ 
che Saint Marc et Saint Luc. Aux pieds du Sa* 
veur, se tiennent deux petits anges, assis sur ua.^ 
marche, soutenant rentblètne de la terre, surmonté ^ 
d'un cartel avec cette inscription: Salvator yi\'Cfr 
et au dessus do ce cartel, le calice de l'Eucaristi^- 
— Le tableau est signé: Bartolomeus c. c. Pin— 
xiT 1516. 

[Vasari rapporte que ee tableau fut exécuté pour Sal- 
vateur Billi, marchand florentin, qui le fit placer au dessous 
de l'orgue de l'église de l'Annunziata à droite. Le oardînal 
OliBrlea de Modieia, l'ayant demandé et obt^enu, le fit trans- 
porter à son Ctwino de Saint Marc, et placer au dessus de 
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I l'acttôl de sa chapelle. Après lu mort du ciirdiual, en 1566, 
il fut transportii au Palais Pitti. PortA k Paris, il fut mis 
sur toilo. Il y avait aux entés, deux Prophètes, Job et Isaie, 
qTi'oa voit dans la tribune de la B, Oalerie des Ufiizi. Cette 
composition fat payée 100 ducats d'or et on mit à sa place 
une copia faite par Jacq^nes da Enipoli]. 

<YCK {Aman, Van). 
,60. Têle de la Vierge. 

H. m. 0,88. — L. tu. 0,26. — Toile. 

La Vierge, vue de face, regarde le ciel, et 
tient une main :îUr son sein. Elle est coitTée d' une 
étoffe jnuiiàtre dont les bouts toaibent sur ses 
épaules. 

lWAZIO VEBONESE I.". 
1. Môhe sauvé des Eaux. 

H. m. 0,@1« — L. m. 1,11. - Boïb, forme oîutTée. Fig. ent. 

Sur [es bords du fleuve, diverses figures, dont 
l'une d'elles pose sur l'eau un berceau clans lequel 
est un eiifcUit. Au milieu du tableau, la fille de 
Plmrnon, avec une nombreuse suite. Une servante 
lui présente respectueusement le berceau qui porte 
MoSse. Des musiciens sont à gauche; prt-^s d'eux, 
un homme, occupé à placer des bouteilles dans un 
bassin. 



[Cette peintxire a été faite, à ce qu'il parait, pour orner 
tm meuble]. 



162. Portrait de François Marie de la 1(pvire, duc 
^ d' Urhin. 

H H. m. 0,m. — 11. m. 0,26. — Toile, Dem. PIg. 

H Vu de trois -quarts, le front découvert, la barbe 
ét les moustaches brunes, il porte uu col relevé, 

[François Marie, fut protecteur des lettres et des arti 
et on outre valeureux guerrier. Il avait onze aua lorsqa'il 
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filt dépomllà de ses États par César Bor^a. Mais k l'avé- 
nemeut de aon oncle Jules II au pontificat, il eut de celui-ci 
le commandement de deux armées contre les Vénitiens, et 
U reconquit son Duché, qyd lui fut de nouveau enlevé sous 
le pontificat de Léon X, — Obligé de fuir, il se réfugia à 
Mantoue. Après lu mort de Léon X, en 1520, il rentra en 
possession de ses États, où il mourut à V&ge de 47 an». On 
accusa Pierre Louis Famese de l'avoir fait empoisoa 
pour s'emparer de CamerinoJ, 

ANDREA (d'Agaolo), dit Andréa del Sarto, 

163. L'Annonciation. 

H. m. 0,95. — L. m. 1,87. — Bois. Fig. ont. 

La Vierge Marie assise, reste interdite eo en- 
tendant les paroles de l'ange Gabriel ^ui agenouillé 
devant elle, la bénit, d'une main tandis qu'il tient 
de lautre le lys mystique. — Sur le banc, devant 
la Vierge, sont posés un vase de fleurs et un livre. 

Cette peinture «, dit Tasari, • fut exécutée pour 
« Julien délia Scala, et destinée à Bervii- de complément & 
c un tableau qui se trouve dans une des cliapellés du ohœur 
* de la grande tribune de l'Église des frères Servîtes da 
< cette viile >. Les deux rideaux des câtés, furent ajoutes 
plus tard pour rendre le tableau rectangulaire]. 

VANNUCCI vPietro), dit II Perugino. 

164. Déposition de Croix. 

H, m. 2,18. — L. m. t,B4. — Bois. Fig. ont. 

Le corps du Sauveur, qui repose sur un lin- 
ceul étendu sur la pierre, est soutenu par Joseph 
d'Arimàlhie, Auprès du corps s'empressent age- 
nouillées la Vierge en pleurs, qui tient l'un des bras 
dans ses mains, la Madeleine qui soulève la tèt& 
du Christ, et Mario Salomé les mains jointes, en 
adoration, Marie Cléolas est debout, les bras éten- 
dus en proie ù la douleur. La femme de Zébédée 
et Saint Jean se tiennent prés de la Madeleine. A 
gauche Nicodôme montre les clous qui ont ser*i 
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au supplice, â un vieillard et à un jeune disciple 
du Sauveiii", aux pieds du disciple, est un jeune 
homme coiffé d' un turban, À terre, sur le devant, 
le. coufoune d'épines. Quelques arbustes rampent 
entre les rochers du Goigotlia. Au Coud, le cour si- 
nueux d'un fleuve, et la ville de Jérusalem. - Signé: 
« Petrus Pervsinvs; pinxit a d. mcccclxxxxv », 

[T oici C6 qu' écrit Yasari an sujet de cette composition; 
n fit pour les filles de Saiiite Claire un Christ mort, « peiat 
• atir bois ». Et plus loiu ; « On dit que François del Pu- 
« gliese voiolut donner de ce tableau le triple de ce qu'elles 
« avaient payé 4 Pierre Pûrugin, et lui en foire faire une 
« copie exacte r mais qu'eltos s'y refusèrent prétendant que 
« Pérugiij avait dit que la copie ne vaudrait jamais l'origi- 
H • nal » Ce tableau fut cédé k la Galerie Pitti par l'Aea- 
1^ demie de Beaux Arts où il avait été placé, après la suppression 
du couvent de Saintu Claire, par 1* Commission Française 
(lors de l'occupation)]. 

SANZIO (Raffaelio). 

La Fierté au Baldaquin. 

H H. m. 2,76. — L. m. — Bois. Pig. ent. 

H La Vierge assise sur un trône, tient sur ses 
B genoux r Enfant Jésus qui appuyé la main sur le 
^ Sein de sa Mère. Auprès du trône, sont quatre 
Saints: debout à droite Saint Pieire et Saint Ber- 
lard ; à gauche Saint Jacques et Saint Augu.5tia 
a.vec leurs emblèmes. Deux petits Anges, debout aux 
pieds du trône, lisent un cahier de musique. Deux 
^ Anges, plus grands suspendus sur leurs ailes, soulè- 
^vent les rideaux du baldaquin. Fond d'Architecture. 
^ [Voici ce que dit Vasari sur ce tableau : < Lorsque 
« Haphaël eut achevé son Clirist au tombeau (qui est au- 
« jourd'liui dans la Galerie Borghese), et fut de retour à 

* Florence, les Dei, citoyens de cette ville, lui commandèrent 
« no tableau pour orner leur chapelle de Santo Spirito, 

* œuvre qui no put être achevée, Éaphald ayant été appelé 
à Rome pai- Bramante. Ce tableau fut placé, dans l'état 

'*= où l'avait laissé l'artiste, par les soins de monseigneur 



( Balrlifuar T irini le Peâ<:ia: >Uuis la paroiase <Ie soa pays 
c ^ara^. apr^s la jaurr le 3apahèl >. 

V-;r^ Lj. du 1 1 !STm -fii'-de. ..-e cableaa fat ai^het* par 
Irt primMî F-irlinaiLil Li^ l£t'.iii.-i:-. ■je placé à Picti. et à la 
■yiiw.e l'i' il ;i:i:!ipiii? lapai'-i .'an.', oa sabiicitaa mie copie qui 
tin -.■.iai'.nzii^ par p->rr'î Dujiilini Potir ^ae l' original pot 
liair'? pr^miar.* j. m. aarre tableau, oa tit: faire iana aa partù 
.-iiipérieaxe :iiLe adjonotiija auta'oLe. de la nuBn d'Angnstin 
Ca.--!iaiia. De la l' err'^nr - i^'oe < 'onoiireat plusieurs écrivains, 
ea pr^^cenilan.:; iss Cuasaaa aral~ auiievé la peinmre (Toyei 
L.4:'iifhena -sea ■jtu^r'^s. oojre 74ij 1. 

CARAC'CI Auaibal'ii, peintri (?r grareur; né à Bo- 
L'jfjnii Lu 3 X-jCtuiiorii LôijiJ ; ni ire 'i R-in%e le Vo Jiùl- 
■.et li-Jijl) lEiiole Bolocidise-. 

H. m.. 0.4ri. — L. ni. 0.38. — Toila. 

Il est vu pre:!-{ue >ie Lace, les cheveux incultes, 
et couvert de haillons. 

Ce tableau parai: être une étude]. 

PIPPI (Giulio), die Giclio Ro.vlvno. 
ItiT. La liinse d'Apoi'on et des Muses. 

H. m. 0.35. — L. m. o,7ï. — BoU. Fig. eat. 

Les Muses, et le Dieu avec la carquois sur les 
épaule*, ilariseut easetuble. Le fond du tableau e©^ 
doré. En ba.s, sur le devant, ou voit un cartel 
sont inscrits en >];rec les noms des neuf sœurs. 

[Ce tableau servit probablement a orner le devtf'- 
d' un Clavecin . 

BAfiblERI l'Giovau Francesco), dit II Guercino. 

Ifi8. Saint PUm. 

H. m. 0,45 — L. m. 0,35. — Boil. 

Vu presque de profil, il porte la barbe et le^ 

cheveux longs. 

^11 e-it à supposer, que ce n'est qu'une étude de I» 
t<'!t.fj de l'Apôtre]. 
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-IGO (Donienico). 
Saints Famille. 

H. m. 1^1. — II. m. (1,36. — Bois. Fig. eut. 

La Vierge tient sur un de ses geaoox son di- 
vin Fils qu'elle soutient avec sa njaiu gauche. Saint 
Jean, assis sui' une peau, une croix à la main, 
regarde attentivement le Sauveur. Derrière est 
Saint Joseph qui appuyé une inain sur l'épaule de 
Saiot Jean. 

C^MPAGNOLA (Domenico), né â Venise; oioait oera 
le 1543 (Ecole Vénitienne). 

lïU, Adam et Eve, 

H. m. 0,a, — L. m. 0.7B. — Bois. J'ig. eut. 

Près d'une cabane, à l'ombre d'un arbre aux 
branches durjuel pendent quelques fruits, est assis 
Adam, couvert en partie d'iuie peau de béte, parlant 
a sa compagne qui le regarde. Une houe et un crâne 
Biiit à terre; à gauche un aperçoit la lète d'un bœuf 
et plus loin un tigre. Au fond un paysage niontueux, 

8ANZ10 (Raffaello). 

1*1. Portrait de Tommaso (dit Fcdra) Inghirami. 

H. m. 0,E8. — L. tu. 0,68. — Dois. Deœ. fig. 

n est représenté de trois-quarts, avec un bon- 
"et et un vêtement rouges. 11 lient une plume dans 
*a main droite, et pose la gauche sur un papier. Sur 
'stable, devant lui, sotit une écritoire, un livre et un 
fffnH. Au fond, une tenture verte. Un portrait som- 
kilable existe a Volterre dans la maison Ingliirami. 

fThomafl IngliÎTftmi, à peine âge de deux ans perdit ses 
pirents, fut dëpouiilâ de son héritage et conduit loin de 



90 



SALI.e DB SÂTUIUIE 



Tolterre, lieu de sa Tiaîssanoe, où régnait la guerre eivili 
A Florence, Laiirent le Magnifique le prit soua sa protection 
Des l'âge de 13 ans, il quitta cette ville pour se rendre i 
Borne où il so perfectionna dans les sciences et dans Is 
lettres. Il devint profond poUtiquo, et fut en 1495 enroy 
par Alexandre VI auprèa de Maximilien I*'. Jules H II 
nomma bibliotécaire du Vatican, et son secrétaire. 11 deviB 
plus tard secrétaire des erinciles et du sacré uollfego. Lioaï 
fit le pins grand cas de son. mérite, et voulant avoir Is 
portrait d'un tel personnage, il em donna la commisaioii 4 
Baphaèl, Ses contemporains lui donnèrent le surnom dl 
Cicéron, h, cause de sa counaissanoe profonde de la langui 
latine; et l'autre surnom de Phèdre lui vint de ce que, àuil 
sa première jeunesse, jouant un rôle dans V HyppùliU ii 
Bénèque, une machine du théâtre s'étant rompue tandis qu'i 
occupait la soéue, il soutint à lui seul l'attention dessfflt 
stants en improvisant des vers latins. Il mourut à Btna 
des suites d'une ekuto, à l'àgo de i6 ans]. 

ANDREA (d'Agnolo), dit Andréa del Sarto. ^ 
172. La Dispute sur h Trinité. 

H. m. 3,29. — L. m. 1^. — Boia. Fig. eut. 

Quatre Saints sont debout sur des marchesii 
droite. Saint Augustin et Saint Laurent; à gaucb* 
Saint Pierre martyr et Saint François. Saint Auga- 
stin, tenant ta crosse de sa main droite, dispuf 
sur le mystère de la Trinité. Saint François a daBi 
une main son livre des Institutions, et porte l'autrt 
sur sa poitrine. Sur le devant du tableau, d'un côt( 
Saint Sébastien, lierai-nu, vu de dos; et de l'autw 
Sainte Marie Madeleine, tous deux agenouillés 9 
portant, l'un des flèches et 1' autre le vase de par 
fuin. Signé: " And. Sar. Flor. pac 

[On lit dans Vasari: i Plusieurs tabloiiux avaient 
1 faits dans les chapelles de l'Église hors do la Porte Sain 
s Gai, sans compter les deux exécutés sur bois par AodC 
ï quand les Pérea ayant trouvé encore place pour uu autr* 
« s'entendirent avec le propriétaire de la chapelle, 
* qu'on chargeât do ce tableau André qui la comme&c> 

J 
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* de suite, on prenant pour sujet quatre figures debont qui 

• discutent snr la Trinité, •. — Lors du siège de Florence, 
on 1529, l'ÉgUse hors de la Porte Saint Gai, ayant été 
démolie, lea frères s'établirent à Saint Jauques tra' Foasi. 
; ïin 1555 une crue extraordinaire de l'Arno inonda vins 

grande partie de Florence, et l'eau arriva assez liant dans 
l'Eglise de Saint Jacques, pour bagner la partie iiLférioure, 
de plusieurs tableaux et eatr'autres de celui d'André, * qui s 
I dit Eocobi, « en garda le traces ». Ters le milieu de IT"» 
sifecle il fut transporté au Palais Pitti, et l'on mit à sa place 
une copie esi-eutée par Octavien Vannini]. 

NZIO (Raffaeilo). 
fl. Portrait de Madeleine Doni. 

H. m. Û,®. — L. m. 0,44. — Bcis, Dem. flg. 

Elle est vue de face, clans un riche costume du 
16.'""' siècle. C'est le portrait de Madeleine Strozzi,, 
femme d'Ange Doni, riche marchand de Florence, 
ses mains placées l'une sur l'autre sont ornées de 
deux bagues; à son cou est suspendu un joyau. 
Dans le fond paysage. 

fOn lit dans Tasari que i Angelo Doni fit faire à Ea- 
■plifii.'l son portrait et celui de sa femme ainsi qu'on les- 
V'.it chez Giovan Battiste son Fils, dans la belle et ricto 
■ iLaison qu' Angelo Doni fit construire à Florence, sur le 
Cl JUS des Tintori, près du Coin des Alberti ». 

Ces deux portraits furent conservés dans cette même 
aiMBon par les autres descendants, jusqu'à Pietro BuonOr 
dernier rejeton de la famille des Doni de Florence, mort 
S« nos jours. Ces tableaux étant échus par héritage aux 
Doni établis à Avignon, ceux-ci dans le partage de leurs 
Hens offrirent de les vendre au Grand-Duc Léopold II qui 
en fit l'acquisition le 28 Mars 1836, moyennant 2300 se- 
qiùas]. 

iWfZIO (Rtiffaello). 
174. Vision de E^échiel. 

H, m. 0,40. — L. m. 0,80. — Bois. Fig. ent. 

Le Père EtePtiel dans une gloire apparaît au 
railien de Séraphins. Deux petits anges lui soutien- 
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nent les bras. À ses pieds, sont les quatre figui 
ailées emblèmes des quatre Évanfçelistes. Des nui' 
ses sont amoncelés au dessous de l'apparitioii cé' 
leste. Uti mince rayon perce ces nuages et 
éclairer sur la terre de prophète Ezéchiel près 
qui on aperçoit un cheval, et une femme les bfii 
ouverts. 

[On lit dans Vaaftri: « Aprfes avoir peinte la 
i Cécile, Kaphaël fit an petit tableau (anjord'hui à 

* gne, uliez le comte Vincent Broolani, représentant u 
a Christ au ciel, posé à la fiiç-on de Jupiter, et entourJ il 

* quatre Evangélistes comms le décrit Eaéchiel.... ». 

Yasari commet une erreur, en disant que ce tablasn' 
fait apri's la Sainte Cécile. Malvasia a prouvé queE»]" 
l'exécnta en 1510, moyennant 8 écus d'or]. 

SANZIO (Raffaello). 

61. Portrait d'Ange DonL 

H. m. 0,62. — L. m, 0,44. Bois. Dein. flg. 

Vu de face, la tète couverte d'une berreti 
port un vêtement florentin du Ifi™' siècle. I! s 
Dras gauche appuyé sur un balcon, et tient la lufti 
droite étendue. Dans le fond paysage. 

8USTERMANS (Justus). 

116. Portrait de Fictoîre de la Rovére, femme a 
Grand-Duc Ferdinand II de Médicis, datis 
costume de la Vestale Tuccia. 

H. m. 0,fle. — L. m. 0,SÛ. — Toile. Dem. fig. 

Elle est représentée de face, les clievf ux épap 
couverte d'un riche vêtement et parée de joyau 
précieux. Elle porte d'une main un crible et 
l'autre en indique le fond. 

[Victoire de la Eovère fnt fiancée an jeune Grand-I^" 
Ferdinand II, à ^qui elle apporta plus tard en dot d'impôt 
tants ricliessoa. À la mort de François 
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►ttc d' Urbin, elle hàrita dea biens des familles de Monte- 
altro et de la Eovère ; c'est ainsi que le précieux mobilier 
tu palais d'TJrbin, vint augroenter les richesses de la Cour 
les Medicis ; et les tableaux, excepté oeux légués par le Dac 
k plusieurs princes d'Europe, furent réiini» aux collections 
lu Palaia Pitti et dea Officies]. 

lïTE (Leandrol, dit II Bassano; né A Bassano en 
1 ; mort à Venise en 1623 (Ecole Vénitienne). 

Seine champêtre. 

H. m. O.CO — L. m. 0,71. — Toile. Fig. eut. 

Dans une plaine où s'élèvent des collines et 
arbres, on volt une jeune femnje occupée à don- 
r à buire dans un gobelet à son enfant assis 
ur une pierre, tandis qu'une vieille femme age- 
ouillée puise dans nn chaudron *une jatte de lait. 
'a peu derrière un berger porte un panier à son 
ïas. Plus loin, des génisses et deux agneaux qui 
angent dans un bassin ; et un petit chien couché. 

ÏZIO (Raffaello). 

La Vierge dite du Grand-Duc. 

H. m. 0,84. — L. m. 0.56. — Boia. Dem. flg-, 

La Vierge, vue presque de face, tient sur son 
ras l'enfant Jésus qui appuyé une main au sein 
sa iMëre. 

iCe tableau, fat acheté par le Grand-Duc Ferdinand III 
oêrabre 1709; do Gaetano Gaglior pour le prix de 571 
lus et 3 livres]. 

ClANI (Sebastiano), dii Fra SebastiaxVO dal Piombo; 
s à Venise en 1845; mort à Rome en Ibil ; (^cole 
'enitienne). 

Martyre de Sainte Agathe. 

H. m. 1,31. — li. m. 1,75. — Boîa. Dem. fig. 

Quintianus, préteur en Sicile, s'éprit d'amour 
la noble jeune fille, disciple zélée de la doc- 
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tri ne du Christ, Ne pouvant la réduire a satisfa 
ses désirs, il essaya débranler sa foi, en la so 
mettant à d'horribles tortures; mais il ne put pa 
venir à vaincre son courage, - La Sainte est r 
présentée les bras liés derrière le dos: à moii 
dépouillée de ses vêtements, entre deux bourreaa 
<iui lui déchirent le sein avec des tenailles. Qui 
tianus est devant elle s' appuyant sur un banc co 
vert d' une draperie rouge. Derrière lui, plusieu 
soldats. Plus au fond, un fourneau anlent où ro 
gissent des instruments destinés à d'autres su 
plices. Sur le devant du tableau, sur un balcon 
pierre, un coutelas - Signé: « Sebastianus Venët 

FACIËBAT.ROME M. D. XX », 

[Vasari rapporte: « Sébastien fit pour le cardinal d'A 
a gon, un tableau d'une très-belle Sainte Agathe, nue) 
« martyrisée au9 seins, q^ui fut une raerveille. Ce table 
« est aujourd'hui dans la garde-robe de mmisei^Qur Q 
« dobaldo, duc d'Urbiû et U n'oat nuLlement ïixférieTU 
o beaucoup d' autres i^ui y sont, de la main de RaphaSl, 
« Titien et d' autras grands artistes ». — La succeasion 
la Grrande-Duclicsse Victoire de la Eovère fit passer' 
tableau dans la Galerie Pitti]. 

BIGORDI (Michèle), dit Michrle ui Rodolfq ; Jîorism 
en 1568; mort à 75 ans (Ecole Florentine). 

180, Sainte Famille. 

H. m, 1,16. — L. m. 0,86. — Bois. Dem. %. 

Jésus enfant, embrasse le petit Saint Jean, 
tient à la main une croix à laquelle est enrou 
une banderole. La Vierge assise, tenant un liî 
contemple les deux enfants, un de ses genoux t 
puyé à un rocher, la main posée sur l'épaule 
son divin Fils. Derrière, Saint Joseph, un livre 
'la main. Au fond, Une colline avec un village,^ 
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)SA (Salvatore). 
11. Un poète. 

H. m. 0,72. — L. m. 0,30. — Toîlo. Dem. flg. 

Vu de face et absorbé dans la méditation il a 
la barbe, les moustaches et les cheveux bruns; il est 
Icouconné do laurier et enveloppé dans un manteau 
fde couleur sombre. Il s' appuyé de son bras gauche 
[sur un socle en pierre, la tète posée dans ses mains. 
IPlusieurs livres sont sur !e socle. 

IRUCCI (lacopo) dit II Pontormo. 

Martyre de 40 Saints couronnés. 



H. Bi. it.m. 



L. m. 0,~U. 



Bois. Kig. eut. 



Au sommet d'une montagne, un homme baptise 
la foule qui l'entoure; et au dessus volent trois pe- 
tits anges. Plus en avant, un groupe de soldats, 
dont un tient une bannière, et les autres jouent de 
divers instruments. A leurs suite, plusieurs cava- 
liers tju! frappent les martyrs à coups de lance, et 
des soldats à pied qui en tuent d'autres avec leurs 
poignards. - Au second plan, plusieurs groupes de 
martyrs, les mains attachées derrière lea(>s, s'ache- 
minent vers le lieu du supplice. Le tyran, sur un siège 
placé sur des gradins, donne des ordres a une garde 
ui porte à la main un panier, plein de cordes et 
'outils. Au fond à gauche, des martyrs crucifiés, 
et d'autres étendus par terre et garrottés. 
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La quatrième paroi est ornée de deux glaces, au 
ssou desquelles sont placées deux tables en broca- 
11e d'Espagne, ayant pour entourage une bande en 
osaique de marbre noir, de jaune de Sienne, et de 
nge antique. Une troisième table de pierre de touche, 
tnpiète l'ameublement de cette salle. 



3A1XE DE L'ILIADE 



KVjKTtS PAR Luici Sabatelli. 



- ' peppésenté Jupiter au mili«u| 
uiilaiit aux Dieux, rassemblés 
-\ 1.1e ne preniJrc aucune part aux dij 
- ot des Troyeiis. Au dessus des nuid 
■Ty- précédée de la Rosée et suivie d| 
irciip du soleil, portant un flamli< 
i tri'tiie, Junon, sur un siège d'or, in 
' S ijue donne en ce iiionient Jupiter. I 
lUjî lii LVesse, prête â lui obéir. À la gancliel 
i l'iiUou ussis, et à ses eôtés Proserfiiue ; 
[Ou, l>iuH,j Vesta. Au dessus de ce grou 
' iilt' et Ilébé. À la droite de JupJ 
•rvo, Mercure et Neptune, ce der 
du trône; au dessoux d'eux, Viita 
~" tourne vers Mars et tient entre] 
•M. Ik-rrii^re, les trois Grâces Bacchua 
' 1 Ht;ure du fleuve , personnifie le Xafl 
I la nature. Eu face de ces deux fil 

l.i Terre qui tient deux enfants li 

TiTSTlb vJl l' uutro noir: entre la Terre et Hercj 
)'CK"<**."; iilUf. Iiaut, Tliétis confiante dans la fort] 
Jj'Ai-liiUtt. i\u dessous du trône dé Jupiter, le De 
^i»tOUrt> |jar les Parques, portant l'urué des destiiii 
Huit luudUes sont disposées sous les arcs de 
y< ■ ■ ■''ii(;aut par celle qui est au dessus Haj 
|, ,ie accès â la salle, Junon y est rej 

^nii. i' -- n.u'Uljuit assistée par des nymphes et 
^^SiiicM, (^t par Iris ruii la couronne. Dans la lufl 
,l < -As, à droite Junon se présentant à ' 

, :i> sa ceinture, Cupidon entre elles 

I les Grâces. Dans la troisième luni 
iii Morphée dont les songes se dissi^ 
Harpocrate qui fuit épouvanté; la Pa 
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assisû au pied du lit, et à la droite, l'Oisiveté qui 
joue avec ses doigts, eu s' appuyant contre un porc. 
Dans la fiuatrièinp, Junon devant Jupiter sur le mont 
Ida; le dieu est suivi de Morphée [iietainorphnsé en 
hibou perché sur un vieux tronc. Dans la cinquième, 
Neptune sortant de la mèr, pour aller ranimer les 
Grecs, tandis qu'Aiax ayant soulevé un quartier de 
roche, le lance sur Hector. Dans la sixième, Jupiter 
quittant son lit de nuages, oii repijse encore Junon, 
'ui reproche les désordres survenus sur la terre. Dans 
'avant-dernière lunette, Hector porté par ses capi- 
aines hors du carnp, après le coup que lui a porté 
jax; Apollon lui rendant les forces qu'il a perdues, 
ette lunette a été peinte par François fils de Louis 
abatelli. Enfin dans la huitième, Hector qui ayant 
saisi avec la main gauche une des barques greçques, 
coupe avec sou épée la lance d'Ajax, tandis que les 
soldats troyens mettent le feu aux vaisseaux ennemis. 

L'architecture de cette salle est de J. Cacialli; les 
ornements en stuc doré ont été exécutés par V. Ma- 
rio elli ; et les médaillons par L, Pampaloni et D. Ber- 
nardini. 



PREMIÈRE PAROI. 

AMERIGHI ou MORIGI (Michel Angiolo), dit II Ca- 
RAVACGro, peintre et graeeur ; né à Caramggio près 
de Milan en 1569; mort à Port Ercole, en 16(J9 
(Ecole Lombarde). 

83. L'Amour endormi. 

H. ju. 0,70. — L. m. 1,01. — Toile. Pi^, eut. 

Le Dieu repose endormi, la tète appuyée sur 
son carquois, et tient encore à sa main une flè- 
che et l'arc. Un paysage occupe le fond du ta- 
bleau. 
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ANDREA (d'AgnoIo), dit Andréa del Sarto. 

184. Son portrait. 

H. m. — L. m. 0,75. Bois. Dem. fie. 

L'artiste s'est peint presque de face. Il a 
cheveux longs, et porte un bonnet noir et iiii vê- 
tement de même couleur. Ses mains sont posées 
sa ceinture, et dans 1' une il tient ses gants. 

BARBARELLI (Giorgio), dit Giorgione, 

185. Un Concert. 

H. m. 1,(B. — L. m. 1,22. — ToUe. Dam. &g. 

La figure principale, vêtue d' un habit moaa- 
stique, est assise devant un clavecin, la main sur 
les touches. À côté, est un homme chauve, couvert 
d'un caniail noir, et d'un rochet blanc, tenant dans 
une de ses mains un luth, et s' appuyant de l'autre 
sur l'épaule de son voisin. De l'autre cÔté, un j'îuae 
homme vêtu à l'espagnole portant les cheveux |ingSi 
la tète couverte d' une toque à plumes blanches. 

[Pendant longtemps, on a voulu reconnaître dans w* 
figures. Calvin, Luther et Molanckton dont on peut vpii 
les portraits dans la Galerie des Offices; portraits d'aprfe 
lesquels on jugera du. peu de consistance d'une toU? îop- 
position. D' nilleura quand Giorgione mourut, Calvin pou- 
vait avoir à peine 11 ans. Ce tableau, que Olan'iio Eidcift 
cita oomtne un des chef d' œavro du maître, fut la pro- 
pritité do Paolo dol Sera), Plusieurs critiques modernes at- 
tribuent ce tableau au Titien. 

CALIARI (Paolo), dit Paolo Veronese. 

186. Baptême du Christ. ^^I^Ê 

H. m. 1,B3. — L. m. 1,B3. — Toile. Tig. en t. 

Jésus Christ agenouillé, sur une des rives du 
Jourdain, les bras croisés sur la poitrine, reçoit lo 
baptême des mains de Saint Jean qui couvert d'une 
peau, la main gauche appuyée au tronc d'un arbre 
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-verse l'eau sur la tétB du Sauveur. Trois anges 
sont en contemplation. Celui qui est vu de dos, est 
agenouillé tenant un linge blanc. L' Esprit Saint, 
sous la forme d' une colombe, apparaît dans une 
gloire entre les ombrages épais qui servent de fond 
au tableau. 

IPULZONE (Scipione), dit Scipion Ga ETANO, né à Gaéie 
en 1553; mort en 1593 (Ecole Romairio). 

187. Poriraii d'EUmore fille de François I." de Mé- 
dicis et femme de Vincent î."" duc de Mantoue. 

H. m. 0,81. — L. m. 0,65. — Toile. Dem. flg. 

Vue de trois-quarts, un diadème sur la tète 
elle porte un grand col, relevé en dentelles, et une 
robe noire brodé'e. Elle tient à la main une chaîne 
d'or. Une tenture rouge dans le fond, 

ftOSA (Salvatore). 

X88. Son portrait. 

H. m. 0,T3. — L. m. 0,90, - Toile. Dem, fig. 

Le peintre s'est représenté de trois-quarts, les 
cheveux en désordre, et sans barbe; il porte un 
grand col rabattu, et on vêtement bleu; il tient une 
palette à la main. 

[Salvator, redoutant la colère du vice-roi de Naplee 
s'enfuit à Kome, Il y habitait depuis quatra ans, lorsque 
I9 Grand-Duc l'appela à Florence, où il demeura neuf ans 
partageant son temps entre la peinture, la musique et la 
poésie, n retourna à Eome, où il mourut], 

CARACCI (Ecole de). 

189. Portrait d'homme. 

H. m. 0,65. — L. m, 0,4S, — Toile. Dom, flg. 

Il est représenté presque de face, les cheveux 
Courts, les moustaches et la royale- Il a un col bas 
porte un vêtement noir. 
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SUSTERMANS (Justus). 

190. Portrait du fils de Frédéric III, de Danmià 

H. m. 0,71. — L. m. 0,^. — Toile. Dam. fig. 

Vu presque de face, avec les cheveux long 
il porte un grand col rabattu. Il est couvert d'uu» 
armure, par-dessus laquelle est passée en sautoir 
une écharpe blanche et bleue. 

ANDREA (d'Agnolo), dît Andréa del Sarto. 

191. Assomption de la Vierge. 

H, tn. 3.fa. — L. m. 2,0:5. — Bois, forme cintrée, Fig, eut, 

La Vierge, sur les nuages, est environnée par 
des anges dans diverses attitudes. Dans te bas, au- 
tour du s<ipulcre vide sont réunis les douze A[ 
très, dans différentes poses ; deux d'entre eux so 
agenouillés. 

[Vasai'i rapporta: «Lorsque Barthélémy Panciatiddle 

• vieux, trafiquait en Fraut-e ; désireux de laisser un aou- 
■ venir du lui a Lyon, il doniift ordre & Baecio d'Agnolo 
« de commander k André un tableau, pour le lui envoyer, 

< dans cettb vUle, ajoutant qu'il voulait pour sujet une 
« Assomption de Nôtre-Dame avec les Apôtres auprès du 

• sépulcre . André avait presque terminé son tableau, quand 
t le bois se fendit, et s'ouvrit à plusieurs reprises. L'artiste 

• mourut sans le finir, l' ayant plusieurs fois abandonné et 
« repris. Barthélémy Panciatiohi le jeune plaça le tableau 
« chez lui, oomme une i±<uvre vraiment digîie de louanges, 

< autant à cause de la beauté des figures des Apôtre», que 
« pour la Nôtre-Dame qui est entourée par un chii?ur de 
« Cliérubins debout, et soutenue et portée par d' autres 
« An(ïoa dans des poses pleines d' une grâce singulière. 
« Amlré s'est représenté lui-même dans mi des Apôtres 
€ Ce tableau est inakttenant dans la viila des Baroncelli 

< près de Florence, dans une chapelle élevée par Piorre 

< Balvintt près de sa villa i. Le Grand-Duc Pierre Léopo' ~ 
en fit r acquisition]. 
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fi*ULZONE (Scipione), dit Scipion Gaetano, 
192, '^Portmil de Mark de Médicis, reine de France. 

H. m. O.fiO. — L, m. 0,81. — Toile. Dem. flg. 

Elle est représentée de face, les cheveux re- 
levés, avec un grand col brodé. Elle porte deux 
colliers l'un de perles, autar de son cou, et l'au- 
tre d'or suspendu sur sa poitrine, et retenu par un 
joyau en or. — Au Ibtid une tenture rouge. 

[Marie, Elle du G-rand-Duc François I."' et de JeaunB 
d'Autriche, naquit le 6 Avril ly"ô, épousa à 2"! ana Henri IV 
Toi de Franco et donna le jour à Lonis XllI. A la mort 
■de son mari, elle se fit nommer régente par Iti parlemant. 
Quelques grands du royaume, aidés du cardinal de Riche- 
lieu, la fixent exiler à Bloia par son Hla, puis renfermer au 
châtoati de Compiègne d'où elle s'enfuit, pour se léfugier 
«n Flaniire, ensuite en Angleterre, et enfin en Allema^e, 
Elle y ehoiaît pour résidence Cologne, où elle mourut âgée 
B de 69 ans]. 

<:3ARACCI (Ecole de). 
^193. Portrait d'homme. 

n. m. O.fti, — L. m, 0,47, — Toile. Dem. flg. 

Vu de trois-quarts, avec les cheveux courts, la 
barbe et les moustaches noires, Il est vétu de noir, 
et tient d'une main un vase qu'il nioutre de l'autre. 

BORDONE (Paris). 
i94. Saint Georges. 

H. m. 0,58. — L. m. 0,47 — Boig. Dem. 11g. 

Vu de face, la barbe et les cheveux courts, 
>1 est recouvert d'une cuiras.se, et tient lev(i l'index 
*I« sa main droite gantée de fer. Il porte une lance. 



RAIEOLINI (Giacomo), dit II Fhawcia. 
195. Tarirait d'homme. 

H. m. 0,69. ~ II. m. 0,52. Boîa. Dem. flg. 
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Vu fJe face, sans barbe, et les cheveux longs; 
il porte un bonnet noir et un vêtement de même 
couleur à doublure à carreaux, Par l'ouverture du 
balcon, on aperçoit un paysage. Le prof. Venturi ne 
tient pas ce tableau pour œuvre du Francia, mais 
de Bonsiguori. 

CALIARl (Paolo), dit Paolo Veronese. 

196. S. Benoit et autres Saints, 

II. m. 1,97. — L. m. 1,36. — Toile. Fig. ent. 

La Saint est debout sur des degrés sur l'un 
desquel on lit: ora pro nobis pater bened. mdlxïiu 
Revêtu de l' habit pontifical, il tient la crosse dans 
sa main gauche. À ses cAtés, sont ses deux pre- 
miers disciples Maur et Placide. En avant plu- 
sieurs vierges agenouillées, parmi lesquelles, Saint© 
Scolastique ayant a ses pieds une colombe, Ea 
haut, dans une gloire, on voit le mariage de Sainte 
Catherine. 

RENI (Guido). JjM 

197. La Charité. 

H. m 1,07 — li. m. 0,91 — Toile, forme otoIs. ¥ig. est, 

Elle est assise, le sein découvert, et la partie^ 
inférieure du corps enveloppée dans un manteau- 
'Trois enfants l'entourent. L un deux, est suspendi»-^ 
à sa mamelle, l'autre debout sur ses genoux, s'ap^ — 
proche pour l'embrasser, et le troisième, la tien*S 
par son vêtement. 



[Ce tablcuu est cité par Malvasia, dans le tome prW 
mier de la Felsina Pittrice], 
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I 

ÎLASQUEZ (Don Diego Rodriguez cJe Silva, y), nê à 
^éaille le 6 Juin 1599; mort à Madrid Le 7 Aoûi 
1660 (EcoJe Espagnole). 

Vortrait d'homme. 

Il H. m. 1,14. — L. m. 0,96. — Toile. Dem. fig. 

I Vu presque de face, avec des cheveux, des 
poustaches et une royaie noirs, i! porte un co- 
jtufue italien du 17.™ siècle, il est enveloppé en 
(artie dans un grand manteau. Une des ses mains 

L appuyé sur sa hanche, 1' autre repose sur la garde 
: son épée. Le prof. Venturi ne tient pas ce ta- 
bleau pour une œuvre de Velasquez mais de l'école 
(olonaise, peut-être des Caracci. 
I 

ANACCl (Francesco), né à Florence en 1477; mort 
|n 1544 {Ecole Florentine). 

9. Saint Famille. 

|H. m. 0,86. — L. m. 0,85. — Bois, forme ronde. Dem. fig. 

I La Vierge assise, caresse son Fils qui repose 
[Ur ses genoux, et tient un petit livre à la main, 
aint Jean, auprès du groupe, portante une croix, 
m fond, par une ouverture, on voit un paysage. 



DEUXIEME PAROI. 
SCELLIO (Tiziano). 

p. Portrait de Philippe II, roi d' Espagne. 

H. m. l,8ô. - L. m. 0,91. — Toile. ¥ig. ent. 

Il est debout, tourné presque de trois-quarts, 
la barbe, les moustaches et les cheveux blonds, 
portant un vêtement d'étoffe, brodée, un maillot 
blanc, haut-de-chausses à crevés, et un par-dessus 
garni de fourrures. Une épée pend à son côté. Il 
bent ses gants dans sa main gauche, et dans 



L 



101 



SAXLB DS L.' ILIADE 



t' autre ta garde d' un poignard. À son ooii pend une 
chaîne d'or, à laquelle est suspendue une dèoi- 
ratioa. 

iThilippe II mont» sur le trône le 17 Janvier 1338, 
après l'ab<iii7ation. de son père, et mnarat le 13 Septem- 
bre IS'JS, âgé de 7! ans; Titieii fit plusieurs fois son por- 
trait. Vasari rapporta, dans la vie de ce peintre, qu'il li: 
don ds ce tableaa à Cosme I.'' eu même temps ijne du 
portrait de Chajrles quint]. 

VECELLIO (Tiziano). 

201. Portrait du Cardinal HippoïyU de Médicis, e» 

costume hongrois. 

H. m. 1,68. — L. m. 1,06. — Toile. Denj. %, 

Il est VU de tmis-quarts, tnunié à gauche, 1» 
tÊte couverte d'une toque rouge ornée de plumé et 
d'une boucle. Il porte une tunique en velours cra- 
moisi, serrée autour du corps par une ceinture. H 
tient d' une main un sabre, et de 1' autre un bâton 
de commandement. 

[Au tableau 149, nous avons déjà donné une notii'* 
sur ce personnage. Lorsqu^il fat nommé légat du pape, pt^* 
de l'Empereur, il déjwiaa Tkabit de cardinal, pour prendre 
l'habit militaire. Ce fut alors que ce portrait fut exécuté- 
Vasàri rapporte que: < Chailes quint revenant à Bologne 

• avec l'armée hongroise, pour entrer en pourparler avec 18 
V Pape, voulut de nouveau faire faire son portrait par Titien 

• qui exécuta aussi celui d'Hjppolyte en habit hongroia »\ 

BILIVERTI (Giovanni), 

202. L'Ange refusant Us présents de Tobie. 

H. m. l,7S. - L. m. 1,47. — Toîle. Flg. eut. 

Le jeune Tobie, a genoux, retient l'ange par 
son manteau, et lui présente une chaîne d'or et un 
collier de perles, qu'il à tîi'ùes d'un vase placé à 
terre devant lui. Le vieux Tobie appuyé une de ses 
mains sur l' épaule de l'ange, et tieut dans l'autre 
main un sac d'argent. L'auge a une main sur son 
cœur, et fait de l'autre un geste de refus. Derrière 
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on voit la jeune épouse tjui parle avec sa beille 
mère et la servante. On lit sur le sac que tient le 
vieillard: « G. B. 16t2 », 

m [BaldiaiiCci rapporta : « Biliverti exécuta pour Jbod. 

^ « Cerretani, séiiateui florentin, une histoire de Tobie (jui 
« passe pour une de ses meiHeures œuvres ». Ce tableau 
fut acheté par le Grand-Duo Léopold II, au peintre Fidel 
Accioi, moyennaut 250 sequins]. 

SUSTERMâNS (Justus). 

203. Portrait d'EIéonore Gon^ague, femrtK de l'empe- 
reur Ferdinand II. 

H. m, OjfS, - L, m. 0,SO, — Toile. Dem. fig. 

Vue de face, elle porte un grand col relevé et 
plissé, et un vêtement noir orné de pierres pré- 
cieuses. 

[Fillo de Vincent II, duc de Mantoue, elle épouaa ou 
saconda aoces Terdinand II d'Autriche. Suatermans exé- 
cuta son portrait pendant qu'on négociait son mariage ; 
portrait qui fut envoyé à Vienne, et y obtint de telles 
louangoa, que l'empereur écrivit à sa sne\ir Marie Madeléine, 
YBUvo de Cosma II, pour qu'elle lui envoyât son peintre 
favori. Sustermans ae rendit auprès de l'empereur, flt son 
portrait, un second de l'impératrice et celui des enfanta da 
L premier lit. lie portrait qui noua oeoupa, est une repéti- 
B tion de celui qui fut exécuté pour l'empereur]. 

BRONZINO (Angiolo). 

204. Portrait de Bianca Cappella. 

^ H. m. 0,14. - L. m. 0,93. — Bois. Dam. ûg. 

™ Vue de face, elle a un voile sur la tète, un 
«olliers de perles, et porte tm riche vêtement, avec 
^ une grande collerette ouverte sur la poitrine. 

m [Cette femme, célèbre par sa beauté et par ses aven- 
" "tmes qui couverte de mépris par la république de Venise, 
JJuiâ honorée du titre de fille chérie, fut à Florence estimée 
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de son YÏTant, et critiquée après sa mort. Les historiflO* 
en parlèreut beancoup. Elle jiioa.rut le 15 Octobre 1587 i 
Poggio à Gajano, peu d'heures après son époux François de 
Médiois, Grand-Duc de Toscane]. 

PULZONE (Scipione), dit Scipion Gaetano. 

205. Portrait d'une Princesse. 

H. m. 0,47. — L. m. 0,He. — Toile. Dem. flg. 

Elle est représeriti^e de trois-quarts, avec un 
grand col en dentelles, un collier de perles et une 
robe de soie violette brodée d'or. Dans le fond du 
tableau on lit: x Scipio face. 1595 ». 

BROiNZINO (Angiolo). 

206. Portrait de François L"" de Médicis. ^ 

H. m. 0,B5. _ X.. m. 0,89, ~ BoiiS. Dem. fl^. H 

Vu de trois-qoarts, les cheveux courts, la bartw 
et les moustaches noires, il porte un petit col blauc 
rabattu, un vêtement rouge et une pelisse. On liv 
dans le champ: « Franciscus Meb. Flok et Senak. 
Princ ». 

[François, fils du duc Cosme I, naquit le 25 Mars 1541- 
La Galerie lie Florence, l'Académia de la Craaoa et la ms- 
niLfactnra de mosaïque en piarrea dures furent l'objet d* 
sa sollicituds et réparent des preuves de sa œa^iliaonce] 
il encouragea les arts, et les lettres, et mourut k Poggio 
à Cajano le 15 Octobre 1587]. 

RIDOLFO GHIRLANDAIO. 

207. Portrait d'anonyme dit l'Orfèvre qu'on attribuait 

â Léonard de Vinci. 

H. m. 0,44. — L, m. 0,33. - Bois. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, avec les cheveux longs et 
la téte couverte d'un bonnet, il observe un bijou 
qu'il tient dans la main. Fond de paysage. 



SAIiLB DB l'iLIADE 107 



BARTOLOMMEO (Fra del Fattorino), dit Fha Bar- 

TOLOMMEO DELLA PoRTA. 

208. La Vierge sur un Irôm et quelques Saints. 

H. m, 3,a>. — L. m. 2,67. — Bois. Pig. ent, 

La Vierge est assise sur un trône, surmonté 
d'un baldaquin dont les tentures sont soutenues 
par des Anges. Autour du iràne, plusieurs Saints 

I contemplent le uiariage de Sainte Catherine que 
l'on voit agenouillée devant l'enfant Jésus. Sur le 
premier plan, à droite, Saint Georges armé porte 
un étendard; à gauche, Saint Bartélemy tient un 
livre et un conteau. Sur les marches du trône sont 
assis deux petits anges, dont l'un joue du luth et 
l'autre du violon. On lit sur le trône: « orate pro 
PICTOR 1512 *. 

[Vaîsari, en parlant du tableau qui fut porté en France 
(maintetiaiit au Muaée du Louvre) dit: t Ensuite frère Bar- 
• tliéleray en. peignit un autre (et c'est celui qui fait l'objet 
« de la notice) à Saint Marc,'dans lequel U plaça un {,'raiid 
« nombre io figtireis i. En 1690, ce tableau fut transporté 
de l'églisB de Saint Mare, dans T appartement du prince Fer- 
dinand de MMicis, fils de Cosmo III, qui on fit faire une 
Copie par Anton Dom. Gabbiani, qu'il donna aux religieux. 
Dans l'inventairB des peintures du couvent de Saint Marc 
oette copie fu évalué à 400 duo«ts]. 



SUSTERMANS (Justus). 
209. Portrait de l'empereur Ferdinand IL 

^ H. m. 0,63. - 1. m. 0,50. — .Toile. Dcm. fi g. 

B Vu de trois- quarts, avec les cheveux courts, 
^Kles moustaches et la royale, il porte un grand col 
^■plissé, un habit brodé, et umi chaîne d'or à la- 
V quelle est suspendue une décoration. 
B [Ferdinand d'Autriche naquit en 1578, fut élu en 1619' 
J et régna 18 ans continuellement occupé dans la guerre de 
tiettta ans. Demeuré veuf après la mort de Marianiie de 
Bavière, qui lui avait douné quatre enfants, il i^pouaa en 
secondes noces Eléonoro fille du duc do Mantue Vinuent II]. 
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■111. ? '•> i" S~;iii.-~iiL /jy.vit «r J/i&xf. 

ii"uw~. :i ]i:r'e i-s ;;ie'.'eux r.'urwv Soii ajl -ist t»- 
îii:r.i. -H ~:ii jiii-iK'ïïiu» jrjUB ï's-r ju-tii ie louznKi 

ismi- 1"^ ils il- '">iii le tir ûs Buta 

ir.Mi"-. -r ie '«Tn-t- -ïii.— aci. iiuj'uc u l'. T iia. Lîl?. D 
T.1Z .1- irimier f-r-iU'i-Cni: ie ->m:!<ul-. jc i -Hgài isi ^ 

1 uuuL 1 3n;ii-j «ir '.■! -r-jiw. ?'>iiita:uiir ie TAeir ] 
ÏKinii- if. rjimiii;^. 1 r'iii~nr ■mi"''!n«inis î» «â* 
rii-!V.ie -r 1 .-l'Oix ;»!a,u;iju:i ù? "aàÏHii'ix ii»* ouKErw «i* ■ 
..-T-i 111 riTiiiT ^or lu -^ur- "h iir-io. ùt Ut 'raùnne. IiH 

âl'.. . ! 

Z. n. '..K — 1. s. i.Ji. — r^ilu. Vum. 

■i-;;ii.-i!s. ..i iikTii y.iijrifi. '.<: ;.r;pb*îte re- 
■»,! iMi;..- De i'.ni: V:rHaû wax rayons. 
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AKOCCIO (Federigo), ou Fiori d'Urbino. 

14. Copie de la Madone de Saint Jérôme du Corrége. 

H. m. 2,06. — L. m. — Toile. Fig. ent. 

La Vierge assise sur un tertre, au pied d' un 
fbre lient son divin Fils dans ses bras. Près 
' elle Saint Jérôme, debout et demi-nu, un livre 
in.^ une main, un papier dans l'autre, prôs de lui 
In lion. Derrière le Saint, un ange qui montre le 
Ivre ouvert. Du cAté opposé, la Madeleine, t\ai 
irend le pied du Sauveur pour le baiser. Dfirriôre 
ijie un ange qui tient un vase de parfum. Au fond 
eux arbres, des montagnes; et un peu en avant 
lel'juea habitations. 

[L'orijrinal est à la Gralerie de Ptume, Corrige le pie- 
lit an 152;S pour line dame de la famille Borgonzi], 

''ECELLIO (Tiziano). 

16. Portrait d'homme, 
i H. m. 1,70. — L. m. 1,12. — Toile. FIg. ent. 

Vu de trois-quarts, les cheveux courts, la barbfr 
et les moustaches brunes, il porte un juste au corps 
noir garni de fourrures, et par dessus, un man- 
teau court, et un maillot de couleur sombre. Fond 
d'architecture, avec un bas-relief. 

[Vssari dans sa description des œuvres du Titien, 
s'exprime ainsi: • L'an lôll, il fit le portrait de Don Diego 
• da ilendoza (alors ambassadeui Je Charles Quint, à Ve- 
« nise), en pieds, do trés-bollo exécution ». On troit que 
c'est du tableau ci-dessus, que Vasari veut parler]. 

AX.IARI (Paolo), dti Paolo Veronese, 
L6. Portrait de Daniel Barbara. 

H. m. I,fl7 — 1. m. I,OS. — Toile. Dem. flg. 

Vu de face, il a les cheveux courts, les mou- 
staches et la barbe longue et grisonnantes, il porte 
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un vêtement noir, et un pardessus doublé d'h» 
mine qu'il retient d'une main, tandis qu'il adai 
l'autre un mouchoir, - Fond d'architecture, 

[Daniel naquit à Venise le 8 Février 1513, d'une 
lustre maison. Il alla, âtudier à l'université de Padaae 1 
matématiqties et la botanique. Entré dans la mag;i3tratB 
de son pays, il fut envoyé en 15-18, coimne ambassaddl 
auprès du roi d'Angleterre Edouard VI, — Il reœplisa 
encore tiette ctarge quand Jules III le nomma ooadjnW 
d'Aquilée, H assista au concile de Trente, et s'y mont 
un des plus zélés défenseurs do l'Église. Il mourut à V 
nise le 12 Avril 1570. — On a do lui diverses traduotio 
d'auteurs latins, et deux ouvrages intitules l'un La prab 
délia 2»-03pettiva, l'autre La predic.a de' aogni; as demi 
ouvrage édité soua le nom de Fadre JJypneo], 



TROIXTEME PAROI 



DOLCl (Carlo), dit Carlin Dolci. 

217. Saint Jeap. EvangélisU. 

H, m. 0,95. — Jj. m, 0,79. — Toile, forme OGtEkngulaire, Bem. fig.| 

Les yeux tournés vers le ciel, il tient d' at| 
main un livre qu'il pose sur les genoux, et de l'a 
tre une plume. Il est enveloppé d'un manteau roiig| 

[Ce tableau a été fait un autre fois par le peiinH 
Voyez n.° 397]. 

ROSA (Salvatore). 

218, Guerrier. 

H. m. 1,86. — L. m. 0,Bfl. — Toile. Dem. fig. 

Vn de face, avec des cheveux longs et inca 
tes, il porte une armure et appuyé la mai ne gaucl 
sur son épée, tandis qu'il indique avec la droite] 
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aysage, qu'on découvre au de là du balcon, au dea- 
ous duquel est uq bas-relief. 

NNUCCI (Pietro ), dit II Pertigino. 

9. Adoration de l'enfant Jésus. 

H, m, 0,85. — L. m. 0,*J. — Bois. Fig, Eut. 

Au milieu d'un paysage, la Vierge à genoux, 
et les mains jointes, est en adoration devant le di- 
vin enfant représenté nu, assis sur un sac, et sou- 
tenu par un ange agenouillé derrière lui. Du côté 
pposé, et plus en arrière, le petit Saint Jean à ge- 
oux adore le Sauveur. 

RACCr (Annibale). 

220. Jésus dans les ntutges, et plusieurs Saints. 

H. m. - L. m. 1,43. - Toile. Pig. ent. 

' Le Rédempteur au milieu des nuages, les bras 
■ouverts a près de lui fleux petits anges qui sou- 
tiennent son manteau; puis Saint Pierre et Saint 
Jean l'Evangeliste. Sur la terre, et au dessous de 
l'apparition, à droite. Sainte Marie Madeleine age- 
nouillée et Saint Erinenegild martyr. À gauche, 
"^aint Edouard, roi d'Angleterre, qui pose la main 
eur l'épaule du cardinal Faruèse dont la demi-fi- 
gure, apparaît sur le devant du tableau, les mains 
'ointes et en adoration. Derrière, un estropié qui 
marche accroupi. Au fond un paysage et la cou- 
pole de Saint Pierre de Rome. 

TIZIANO (Ecole de). 

221. Tortrait de Constance BmtivogUo. 

IH. m. 0,78. — 11. m. 0,6B. — Bois. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, coiffée d'un turbant; elle 
porte une chemisette jaune plissée; elle tient d'uue 
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main un éventail de plumes, et s' appuie de l'autre 1 
sur un balcon. 

[Constance , fille d' Hercule Bentivoglio , valBUTBtiï | 
capitaine des Plorentius et de Barbara Torclli, épotisl 
en 1510 Laurent StroKzi de Fcrrare. D'après l'inscripdoii 
qui est au fond du tableau, on apprend par l'époque (1320) 
à, laquelle il fut peiut, que Constance n'appartenait plus 
à la famille Strozzi, ayant épousé en secondes nooes Phi- 
lippe Tomielli de Novare]. 

BONIFAZIO VERONESE II. 

222. Portrait de femme. 

H. m. 0,72. — L. m. 0,57. — Toile. Dem. flg. 

Repréâecté de trots-quarts, le sein découvert, 
elle porte un vêtement à raies qu'elle soutient, avec I 
une de ses mains gantées. 

METSYS (Quentin), né à Louoain en 1646; mort ^ 
en 1530. 

223. Ttfrtrait d'homme. 

H. m. 0,73. — L. m. 0,38. Boia. Dem. Ag. 

Vu de face, sans barbe, la tète couverte d'un j 
bonnet, il porte un vêtement de soie, tient ses 
dans une main, et montre de l'autre des papie 
numérotés, posés devant lui sur uii banc. 

BIGORDI (Ridolfo) dtl II Ghirlandaio; né à Flo- 
rence en 1482 ; oiuait encore en 1534 ; - Vasart dît ] 
qu'il mourut à l'âge de 75 ans (Ecole Florentine). 

224. Portrait de femme. 

H. m. 0,62. — L. m. 0,1S. — Bois. Dem. fig. 

Vu presque de face, elle porte un costume flo- 
rentin de l'époque. - On lit dans le champ: md. vuii. 
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ANDREA (d'Agnolo), dit Andréa del Sarto, 

225. L'Assomption de h Vierge. 

H. m. S,7U. " fj. m. 2,14, — Boia, formu oîntréé. Fig. eut. 

La Viergu assise sur des tiuages, les mains 
joiates, est entourée par des anges dont doux sou- 
tiennent son manteau, et un troisième, lui sert de 
s!jp[jort. En bas, autour du sépulcre les apôtres 
dans diverses attitudes regardent au ciel. Sur le 
devant une Sainte et Saint Nicolas de Bari, age- 
Douillés. 

[Ce tableau, autrefois dans l'o^lise de Saint Antoine 
ilel togifio à, Cortone, fut transporté à Florence le 3 Oc- 
tobre 1(;39, aui' la demande qu'en fitt Ferdinand U au Bailly, 
Coame Pasaerini, qui lo ci^da volontiers au Grand-Ducj oea- 
aion qui fit murmurer la population]. 

TLXELLI (chev. Tiberio), ne à Venise en 1586; mort 
en (Ecole Vénitienne). 

226. Toriraii d'homme. 

H. m. 0,76. — L. m. 0,61. - Toile. Dem, flg. 

Vu de fîice avec moustaches et royale; il porte 
un grand col relevé à gros plis, et uri juste au 
corps vert a larges manches cramoisies. Un aper- 
|çoit ta garde de son ôpèe. 

î)LCI (Carlo) dit Carlin Dolci. 
J7. Sainte Marguerite. 

H. m. 0,71. — II. m. 1,66. — ToUe. Dem. Bg. 

Ce tableau parait être un portrait. Vue de 
Jtrois quarts, avec les cheveux frisés ; cette figure 
la gorge découverte, et tient à la maiti une 
^ croix. Elle a le reste du corps enveloppé dans un 
'manteau violet. On lit sur châssis: « S. 1664, 11 

Dl AGÛSTO PRINCIPIAVO ». 
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VECELLIO (Tiziano). 

Saninn: 

H. m. 0,7S. — L. m. 0,55. — Bois. Dem. fig. 

Vu presque de profil, la barbe et les cheveux 
longs, Jésus porte la tunique rouge et le manteau 
bleu, sous lequel disparait tout le bras gauche, lais- 
sant à découvert une partie du bras droit et la 
main. Au fond, montagnes et arbustes. 

[La succession de Victoire de la Bovère apporta ce 
tableau à Pitti]. 

SANZIO (Raffaello). j 
229. Tortrait d'une T)ame florentine. 

H. m. 0,66. — L. m. 0,52. — Bois. Dem. &g. 

Vue de trois-quarts en costume florentin du 
1(3."' sif-cle; elle porte un filet, et son cou est or»* 
d'une longue chaîne d'or. Une de ses mains, doï^^ 

les iloigts sont chargés de bagues, est au dessoj^* 
de sa poitrine; de l'autre elle tient ses gants. 
tiibleau est connu sous le nom de la donna gr^' 

vida. 

MAZZOLI (Francesco), dit II Parmigianino, peint^ 
et graveur; né à Parme le 11 Janoier 1503; rru^ 
le il Août 1540 à Caaalmaggiore (Ecole Lombard^^ 

2B0. La Madone avec des anges, dite la Vierge 
long Cou. 

H. m. 2,U. — L. m. 1,33. — Bois. Fig. ent. 

Vasari raconte que l'artiste exécuta ce ta^' 
bleau pour l'église de Sainte Marie des Servit^ ■* 
de Par.'ne: « Notre-Dame avec son Fils endornc» 
« dans ses bras ; et d'un côté des anges dont l'u»^ 
« porte une urne de cristal renfermant une croijc * 
« sur laquelle Nôtre-Dame fixe son regard. Cett^ 
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« œuvre resta inachevée car le peintre ii'oii fui 
«jamais satisfait, bien qu'elle soit gi'iin^riiloiiioiit 
* iouâe à, cause de la manière pleine do ^,'l■^i^o ol 
< de beauté qu'on remarque ». 

Au fond une figure deliout, tient un pa))yruH. 
Derrière, un temple en ruines. Sur des de^r<:H, on 
lit; « Fato pr.iîven'tus F. Mazzoli I'ahmenhjs An- 
sot vere Necjtjivit ». 

[Le père Irenûe Affo, Bottari ot Latijsi, cil/^iit. oo ta- 
bleau comme étant une dos meilleures ii-uvrt>H il n l')»riiiO(tan, 
Dans un recueil de lettre» eonservini iliniH In Uitliiri»! 
9 Btataes, tm a trouvé que ce tableau i^tiiît linw I'iikIIhh 
iei frères Servîtes k Parme, et qn»} le i-umUf Atititlm.1 fla- 
uucoi de Bologne proposa an cardinal ^-oikiIiI di « M/nlioln 
d'en faire l'acquisition, le 21 Mai 1074, «jiiiit.aiili iid" 
frèrea en demandaient SfX) >lopi>ie, mais qtril >i«j;/irnlt IVib- 
tenir à moins] . 

LANFRANCIII ou LAN'FRANCO fr,!i«v. Giovanni), 
né à Panne en l.>SiJ, ou en 1582 ; wtrl /« i;}! N't- 
vemhre 164T (Ecole lombarde). 

231. Assomption de la Vierge. 

H- m. — L. m. 1,18. - T.,u.-. F,^ .iit. 

La Viers»? ari milita nna fn v^' t-\i\vi\ T#f» 

le ciel; un p ' i i.ri- 

teau, et troL- , r ôf 

cliant«Qt. On ojo- .ppiiaé an ange joito d'un in- 
struiï»enC 



SUSTERMAi\S (Jostna). 

232. Sainu FamilU, 

H. m. — L «. «cflV. - T«as. Omm. fff. 
Sjo-s I"^ traitsi cl»» Viiîtoire d<? la R/-»vArri rtt 4o 
^«m fila iqai fat pha tard Crmme (TI T ' 
ie peiatre a repréansee l« Vierg» <nr 
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retourne pour caresseï' l' agneau sur lequel est monté 
le petit Saint Jean, soutenu par Sainte Elisabeth. À 
^ terre une croix de roseau; au fond, un paysage vu 
^ entre les colonnes. 



NTE (Francesco), dit II Bassano. 
'■236. Le Sauveur, chex, Marthe. 



I 



H. m. 0,84. — L. m. 1,15. — Toile. Fig. eut. 

À droite, sur te seuil d'une maison, se tien- 
nent deux apôtres et le Christ, aux pieds duquel 
la Madeleine est agenouillée, tandis que Marthe 
s'îni;line humblement. Lazare assis à une table 
servie. Près du fourneau allumé, une servante oc- 
cupée a un ouvrage de cuisine Sur le devant, du 
côté du Sauveur, un homme qui arrange des pois- 
sons diins un panier, ayant prés de lui un chien 
et ua chat. Ça et là êpars, des ustensiles de cui- 
sine, et des poulets pendus à la niurtiille. Au fond, 
paysage, où l'on distingue une femtne qui puise 
de l'eau. 



ROSSO DEL ROSSO, ou ROSSO ROSSI, dit II Rosso, 
FiOKE.NTtNO, peintre et architecte ; né â Florence en 
1406; mort à Paris en 1541 (Ecole Florentine), 



17. La Vierge sur un trône et plusieurs Saints. 

H. m. 3,4a — L. m. 2,57. — Bois, Vig. ent. 



■ Assise sur un trône placé dans une niche, la 

■ Vierfîe est entourée de neuf Saints; à droite sont 
IP Saint Pierre, Saint Paul et deux autres saints, dont 

l'un porte un étendard; à gauche, Saint Sébastien 
demi-nu, debout sur un gradin. Devant la Vierge, 
Saint Bernard à genoux; un peu derrière. Saint 
Augustin, Saint Jacques et un autre Saint. Au pre- 
mier plan, Sainte Catherine agenouillée, tenant un 
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livre. À terre une cimeterre et une roue brisée. Font 
d' architecture. 

[Lanzî et Vasari font mention de ce tableau que h 
EoBso exécuta pour la chapelle de la, famille Dei, à Saint- 
Esprit fie rioranoe, où il fut mis i, la place de celni que B«- 
phafil laissa inachevé, maintenant à Pittï sovia le îf.° 1G5], 



Au milieu de la Salle - la Charité, statue de Laurent 
Bartolini sculpteur florentin. On y voit encore, quatre 
tables, dont deux en albâtre eotognino oriental, avec 
un encadrement lie lapislazuli et une large borilure en 
marbre, dit paonazzo de Flandre ; la troisième en graait 
orienta!, et la quatrième en jaspe de Barga. Sur ce& 
tables sont posés des vases de marbre noir aiitiqix& 
enrichis d' ornementa en bronze doré et d' argent. 



CHAMBRE DE LA STUFA. 



Pierre de Cortone peignit à fresque, sur les quatre 
parois lie cette chambre, en sujets allfi^furiquos, les 
quatre Âges. Les coitifiositions eu sont dues à Mi- 
chelange buouarroti, le Jeune. ^ 

L'âge d'or est représenté par deux troupes lie jeu- 
nes gens des deux sexes et par des enfants, dans des 
attitudes diverses. Au milieu, un des enfants, cares- 
sant uti Lion. Pour etubliVnie de l'âge d'argent, de 
jeunes patres, occupés a trairt' des troupeaux et à 
presser le raisin; des jeunes fenujies portant des ger- 
bes et une flûte. Sur le premier plan, une femme cou- 
chée, ayant sur ses genoux des t'pia et des fruits. 
Puur fi|^urer l'âge d'airain, des soldats devant !e dicta- 
teur venant prendre leur part du butin. Au premier 
plan Je rois barbares encliainés ; et devant eux, leurs 
riches dépouilles, D'autres soldats, dans la quatrième 
paroi, syiidjolisent l'âge de fer; ii.s envahissent un 
temple, dévastent les antels, saisissent dis feminsa 
par les cheveux pour leurs arracher leurs joyaux, et 
massacrent un vieillard. 

En lti22, Matteo Rosselli peignit sur la voiite qua- 
tre vertus. Dans huit lunettes les principaux Royau- 
mes pcpsoiiuifiès, la voûte est ornée de stucs dorés. 

On voit dans cette salle deux statues, Gain et Ahel, 
dues au sculpteur Jéan Dupré de Sienne, et coulées 
en bronze par Clément Papi, et quatre .statues anti- 
ques en marbre placées dans des niches prés des fe- 
nêtres. Ou remarque une belle colonne de porpiiyre 
vert, surmontée d'un vase de porcelaine, où est pe^jit 
ÎSapoléon 1.°', enfin deux tables de jaspe de C(^^sê en- 
cadrés do bois oriental pétrifié, et ornées de vases et 
fleurs en mosaïque de Florence. 



PE[^TE PAR Catani. 



Sur la voùtG est représentée l'éducation rie 
et autour, sont peints des sujets ayant rappor 
du milieu. Dans le fond, des ornements en 



PREMIERE PAROI. 



ANONYME. 

238. 'Portrait d'homme. 



H. m. 0,6 



L. m. 0,71. Bois, Déin. ûg. 



Vu de face les cheveux courts et sans 
il porte un petit col rabattu. Debout devai 
table, il tient ilans une niain un médaillon, j 
l'autre ie couvercle de l'ècriti. 

CALIABI (Carlo), dit Carletto ; né à Vérone i 
mort en. 1596 (Ecole Vénitienne). 

239. La Fierge et î' enfant Jésus. 

H. m. 0,81. — II. m. 0,44. - Bois. Denj. fig. 

La Vierge tient sur ses genoux son flli 
elle sourit. L'enfant Jésus a un bouquet 
maïn, 

PENNI (Luca), né à Florence en 150(J(Ï); me 
ye 40 ans, (On ignore l'année de sa naisse 
celle de sa mort). (Ecole Romaine). i 

240. Sainte Famille. l 

H. m. 0,35. — L. m. 0,29. — Bois. FIg, ©at. 

La Vierge tient assis sur ses genoux 1 
Jésus qui donne l'anneau à Sainte Catherin 
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pieds de laquelle est une roue garnie de deuts de 
iKC. Derrière, Saint Joseph appuyé son inejitoii sur 
sa irmin ; du c6té apposé un enfant soulève une 
j tenture. Au fond, un entrecoloniiemeiit. 

\ CLOVlO (Don Giulio), né en Croatie en 1498 ; mort 
L en 1578 (Ecole Romaiue). 

^P^l. Déposition de la Croix. 

H H. m. 0,33. — L. m. 11,26. — Parohemin. Fig. eut. 

H La Vierge en pleurs supporte le corps inanimé 

■ de son divin Fils. À. gauche. Sainte Marie Made- 
I leine à genoux. Derrière elle, Nicodème. Du côté 
H opposé Saint Jean agenouillé sur une pierre sur 
H laquelle on .lit: «Julius Clovius. Macedo facebatï». 
H ûaris le fond s'élève la croix. Sur le devant, sont 
H 'es instruments de la passion, 

PtriJGO (Domenico), 
^â. Sainte Familh. 

^ H. m. 1,0Î. — L. m. 0,86. — Bois. Dem. flg. 

■ La Vierge, vue de profil, tient slm* ses genoux 
• Bon Fils à qui elle donne le sein, Plus en arriére 

■ est le petit Saint Jean, couvert en partie d' une peau 
W de chamois, tenant dans une main la croix, et dans 
[ l'autre une banderole avec F inseription. Au fond, 
l Vins tente. 

BTELASQUEZ (don Diego Rolriguez de Sylva y), 
K43. Portrait de Thilippe IF, roi d'Espagm. 

H H. m. 1,26. — L. m. 0,81. — Toile. Fig. eut. 

H Le roi, sur un andaloux dont il tient les rè- 
W nés, est presque de profil, avec les moustaches et 
]a royale. Portant u« chapeau orné de plumes il 
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est recouvert J" une armure avec un écharpe en 
sautoir. Au ibnd, paysage. 

[Apivs >on premier v.: yage en Italie. Yelasquez revut 
r orhe i-nvoyer ce tableau à 1" ambassadeur d' Espace à 
Florence, pour qu'il ser^^it de modèle à Tacca pour V exé- 
cution d" une ~ratMe équestre de Philippe IT, destinée > 
oriier Buen Retiro. - Dans la vie de Tacca. Baldinuei fait 
mention de ce portrait, mais il l'attribue à Sabens]. 

PORBUS Franz;. 

244. Por'rai' de jeune hciiiiiie. 

H. m. 0,S5. — L. m. 0,6ô. — Toile. Pem. fig. 

Vu de lace, les cheveux longs, avec de petites 
moustaciies blondes, et une barbe naissante; ï 
porte un grand col relevé a grt>s plis, un habit ei 
un manteau noir d'où sort une main. L'autre gan- 
tée s' appuyé sur sa hanche. 

CAGLIAIII (Paolo), dit Paolo Veronese. 

136. Jésus prend congé de sa Mère avant la passion. 

H. m. 0.92. — L. m. 0,07. — Toile. Fig. ent 

Jésus, devant la Vierge assise à côté de la Ma- 
deleine et de Marthe, console les Saintes femmes, 
Au sonmiet d' un escalier, on voit la femme de Zé- 
bédée. 

TISIO (Benvenuto), dit II Garofolo. 
246. Une hohéinietuic. 

H. m. 0,i3. — L. m. 0,18. — Bois. Dem. fig. 

Vue de face, la téte enveloppée par une dra 
perie bleue, le front et le cou ornés de chaîne 
d'or et de bijoux, elle porte une tunique blanch 
et un manteau rouge à doublure verte. L'arraf 
geinent particulier de la draperie dont elle est coil 
fée, et le reste de son accoutrement ont fait donnf 
à cette figure le n^m de Zi.ngarella. 



CHAMBRE DR L'ÉDUCATION DHS JUPITER 



123 



RAFFAELLO (Ecole de). 

247. Sainte Famille. 

H. m. 0,35. — L. m. 0,23. — Bois. Dem. flg. 

L'enfant Jésus assis sur des coussins et soutenu 
par la Vierge, tourne le feuillet d'un livre que celle-ci 
tient ■é, la main, et fixe, son regard sur les yeux de 
sa Mère. Plus en arrière. Saint Joseph contemple 
le groupe, les mains appuyées sur un bâton. 

[Selon plusieurs critiques modems ce tableau serait 
l'œuvre de Giov. Franc. Penni, dit il Fattore. 

ROBDSTI (Jacopo), dit II Tintoretto. 

248. La Déposition de la Croix. 

H. m. 0,94. — Jj. m. 1,19. — ToUo. Fig. ent. 

Le corps du Sauveur est posé sur les genoux 
de la Sainte Vierge, qui s'évanouit entre les bras 
d' une des Maries. Joseph d' Arimathie soutient le 
Christ. Du côté opposé Nicodème en contemplation. 
Plus en arrière on voit une des trois Maries. Dans 
le fond, la croix au milieu d'un paysage aride. 

CARRUCCI (lacopo), dit II Pontormo. 

249. Torlrait d'homme. 

H. m. 0,60. — L. m. 0,88. — Bois. Dem. fig. 

Vu de profil, et sans barbe, il porte un bonnet 
noir et un vêtement de même couleur. 

PONTE (Francesco), dit II Bassano. 
250. Portrait de jeune homme. 

H. m. 0,21. — L. m. 0,18. — Bois. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, il a les cheveux courts. II' 
porte un grand col relevé à plis, et un juste-au- 
corps brodé. 
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BAB'-*'-'-^'-' F-i i.iri:rc', ou Fioeu IXCrbino. 

H. ~ . j. W. — L. m. — Bois. 

li es: ..ie or dl. avec de longs cheveux blonds. 

n r-iâ Jx4''!iitf oomme àtude pour le tableau de l'An- 
aonoiiiion. ie >' : crie-Dame Lorewe^. 

HOLBEIN > Manière de"). 

052. P ^ Claude de Lijrrj.im, duc de Guist. 

H. m. Mtf. — L. m.. OaT. — Bois. Dem. fig. 

Vil .1'? laoe, p.:rtant barbe et moustaches, coiffé 
d'uiw '-o-\'d-i :ioire oraé de plumes ; sa main sort de 
des*' u< soa luarueau. Sur le Ibad on iù: " Clavde 

DE Lo.iEÎNiC. DVC DE GviSE 

ClaU'l-?. til> de Réaée le Lorraîae, quitta son pays 
tt oiric * service à Loois XI roi de France, qui Isi 
.-or.ia r im- ortaiitt'* missions. Il combattit à Marignik» 
où u oivitTit de gloire, et fut fût duc de Guise. D 

tsounit e!i 15-T*} . 

CORREGGIO NIaaière de^ 
•253. La Crèche. 

H. m. 0.:« — L. m. «jB. — ToOe. Tig. ent. 

L"Entant Jésus est couché sur un hnge. Au- 
tour de lui se tiennent la Vierge. Saint Joseph e' 
deux anires. Du ciité opposé on voit un berger; et 
dans le haut plusieurs anges. 
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DEUXIEME PAflOI. 

PALMa (Jacopo), dit II Veqciuo. 
Sainte Famille. 

H. m. O.ysi. — L. va. 1,30. — Bois. Fig. pnt. 

Dans ui) paysage et près d'un temple, on voit 
la Vierge assise sur les marches, tenant son Fils 
debout sur ses genoux. Le petit Saint Jr^an, sou- 
tenu par sa Mère, offre une croix à l'Enfant Jésus. 
Derrière Saint Jean, un agneau. Eu avant, a gauche. 
Saint Joseph endormi appuyé sur ies degrés. 

RIES (Abrahain de), né à Rotterdam en . . .; mort 
en 1G62. 

55. Tor trait d'homme. 

H. m. l.Sfr. — L. m. 0,90. — Toîlo. Dem. flg. 

Vu presque de face, le front chauve, portant 
moustaches et royale blanche; il a un col rabattu^ 
et un vêtement noir et par dessus un manteau à 
l'espagnole. Sa main droite s' appuyé sur une table,, 
dans l'autre il tien son chapeau et ses gants. 

BARTOLOMMEO (Fra del Fattorino), dit Fra Bar- 
TOLO.vMËO della Porta. 

256. Sainte Famille. 

H. m. 0,87. — L. m. 0,91. — Bois. Fig. eut. 

La Vierge, vue de profil, tient sur ses genousc 
l'Enfatit Jésus qui embrasse le petit Saint Jean in- 
cliné devant lui, couvert d'une peau, et portant la 
croix de roseau et des fleurs. Une tasse est su- 
spen(îue à sa ceinture. Derrière lui est Sainte Eli- 
sabeth, Du coté oppos6, appuyé contre mi sac, est 
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&?.int Joseph, un bâton à la main. Au fond une lente 
sur laquelle est un cartel avec cp t. M : « Mater Dh». I 

BONIFAZIO VERONESE n, 

257. La Sybilk révéJani à Auguste Je mystère ik l'In- 
carnation. 

H m. IpOi. — L. m. l,ï!3. — Toili.>. Doiu. fig, 

Auguste, de profil lt>ve les yeux du c6té ou Isl 
Syljîlle lui montre la Vierge Marie, portant son di- 
vin Fils. Derrière, sont detix soldats dont l'un porte] 
une enseigne romaine. Devant la Syliille est un 
autel où est posée la couronne de l'empereur. 

TINELLI (chev. Tiberio). 



258. Tor trait d'Jmnme. 

II. 111. 1,33. — L, m. 1,05. — Toile. Dem. fig. 

Représenté presque de face, les cl le veux lonçs 
et gris, portant moustaches et royale; il a un habit 
et un manteau noirs, avec un grand col hlanc ra- 
battu et brodé. Son bras droit s' appuyé sur un bal- 
con. Au fond, paysage. 



TROIXIÈME PAROI. 

CORREGGIO (Copie d'après le). 
259. Tête dtt Sauveur. 

II. m, 0.39. — L. £0. 0,34. — CiiiTro. 

Vu de face, il a la tête couronnée d'épines. 

I 
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3RBUS (Manière du). 
BO. Tarirait de fmmc. 

II. m, 0,21. - L. m. 0,18. — Buis. 

Elle est vue de trois-cjuarts; avec un grand col 
relevé à plis, vêtue île noir et coiiréc d'uti bonnet 

IROCCIO (Federigo), oh Fiori d'Uhbino. 
31. Téit de l' Auiionciai'wn. 

H, m. (1,3*!. — L. m, 0,27, — Boîa. 

Vue de (rois-quarts, avec les clieveiix blonds; 
elle fait penilant à la téte d'ange ii." 201. 

[Cette étudn servit pour le tableau tîe rAnnoni.i,\tioii 
exécuté pour NAtre-Dame do Loretta]. 

CLOUET ou CLOET (François), dit Jf.iiannet; né à 
Tkour vers 15(.)U; mort cers ITiTS (Ecole Friinçaise). 

262. Tortrait d'Henri II, roi de France. 

H. m. Ojitl. — L. m. 0,^. — Bois. Dem. fig. 

Vu de troiïi-quarts, tourné à droite, avec barbe 
ufjire, coiffé d'une toque ornée d'une phuite bliiiiche 
et enricliie du perles, il a uu col brodé et un vê- 
tement noir à riiies d'or. Une cliaîne pend sur sa 
poitrine, et une décoration y est su-spendue. 

BRONZmO (Ecole du). 
263- Christ en croix, 

H. m. 0,^— L. m. 0,18. — Pierre de touche. Fig, ent. 

Le Christ crucifié, la lôte, penchée, rend le iler- 
aier soupir, et indique le ciel avec sa main gauche 
clouée à la croix; tandis qu'il bénit de l'autre. 
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ROBUST] (lacopo) dit il Timtoretto. 

264. La Réstimciion du Christ. 

H. m. 0,B4 — L. m. 1,22, — Toile, Fig. ont, 

Jésus Christ sort victorieux du sèpulcra, te- 
nant d' une main une bannière blanche, et de l'au- 
tre un pajt du liceul qui Ib couvre. Des soldais 
placés à la garde du tombeau, éblouis, sont ren- 
versés tandis que d'autres, abandonnant leurs ar- 
mes, prennent la fuite. Au fond des tentes de soldats 

SUSTERMANS (Justus). 

265. ^Portrait du prince Mathias de" Médicîs. 

H. m, U,T2— L. m. 0,59, — Toile, Dem, flg. 

Vu de trois-quarts, les cheveux châtains avec 
moustaches et royale, il porte un col brodé rabattu, 
une cuirasse fie fer et un manteau do soie bleue. 
Il tient dans sa droite, le bâton de commandemeiit. 
Au fond, une tente: au delà paysage. 

[Dernier fils de CoEme II, ayant embrassé par goû' 
le métier des axrnes, il s'enrôla dans l'armée impériale di 
piince Wajlensfceiri, avec aon frère rraiiçois. Plus tard iJ 
fit la fîuerro au pontife Urbain VIII pour le compte d« 
EOn frère Ferdinand II. Aprèa la paix, il fut nommé gon 
verneur de Sienne et mourut le 1."' Octobre 1667]. 

DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 

266. Martyre de Saini André. 

H, m, t,23 — L. va. 0,S9, Toils. Fig. sut. 

Sur une élévatione, plusieurs bourreaux soti 
occupés aux apprêts du supplice; l'un deux dé- 
pouille le Saint des ses vêtements. L'ApAtre age^ 
nouillé se tourne vers le ciel d'où descend un rayon< 
A droite, un Centurion et plusieurs soldats aveo 
armes et bannières. Dans le fond, des ruines et \i 
peuple en foule. A terre, une pioche et une bèch( 
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Dans le bas du tableau, on lit: « 1646, Carolui 
DoLC!us Fact », 

[Carlin Bolcî traita trois fois oe motif. Soun Icr trait* 
du Centurion, il fit le portrait de Raphaël XiuioiiÔM kihi iioti- 
diaciple. L'ii de ces trois tableaux fut exécuté ponr lu it)nri[iii» 
CUarlua Geritii. (Voyez Baldinuoci); et c'est rpliii <|Ui> imu» 
avons sous les yeux et qui fut actjuia avec iI'tnitrvM jmr 
Ferdinand III, des descendants du Marquis]. 

CALIARI (Pao)o}, dit Paolo Vehonese. 

267. Portrait d'Enfant. 

B. 19. 0,ld. — L. m. 0,20. - Boii, forme inndt. Dom, Dg. 

Il est vu de troi3-t|uart, les cheveux loitgn et 
tx)uclÊs; il porte no petit col rabattu et un vâte- 
raent blanc. 

CaLIARI (Paolo), dit Paolo VriwwbWî, 

268. 9orlrail d'Enfani. 

H. m. 0,19. — L. m. 0^ — Beim, forma tnftà; Utm. flff< 

Vu presque de taeb, avec les cbevetin vmr^, 
un petit col bUac rabtittii. Il e«»t hal>illé (Je (o^riifl 

couleur. 



CALIARI (Paolo), dit Pasm» 
269. La prisadaHm a» Umfk. 



Un peu ea aniftre^ Ssiam» MM^fe petft» n'^ ^;>>rt}A 

allumé. À. draile^ «M anft tgft» » fflfH' -ttt 

ua écrit; derriésc eea» %np«'^ iM» MfÂ»l < l ' rfx 

«rases. 
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RENI (Guido). 
270. Cléopâtre. 

ri. m. 1,22. — L. m. 0,88, Toile. Dem, ûg. 

Elle a les yeux levés au ciel: un ruban dans 
les cheveux, la gorge découverte, le bras appuyé 
sur des coussin, et lient à la main un aspic qu'elle 
approche, de son sein. Elle retient sa tunii|ue blan- 
che avec sa main gauche. Un manteau jauae toml)fl 
de ses épaules. Derrière elle, un rideau violet. Sur 
le devant du tableau, une corbeille des figues, pla- 
cée sur une table recouverte d'un tapis. 

pi''oiel une lettre, trouvée dans les arcktves de 
cien secrétariat, qui a rapport à ce tableau. Elle est écrit* 
de Bologne, on date du 4 Janvier IGiO, par le marquis 
Ferdinand Cospi au. cardinal Léopold: < J 'envoyé à V. A> 
1. la Cléopâtre faite par Guide Rem qui s'excuse LufflWe- 
« ment auprès de V. A., do ce qu'D n'a pas pu la temi- 
>. ner plus promptement, tout en assurant cependant V. A. 
« que c'est le premier tableau, hors quelques ouvrages sas* 
« importance, qui soit sorti de son atelier depuis que V. A- 
t lui a fait cette commande. Il dit qn'U désire bien vife- 
c ment que cette œuvre satisfasse pleinement V. A., cM 

< il y a em.ployé toutes les eonnaisaances qu'il a dan» nov 
« art; et négligé d'autres travaux commandés par tïe.a prin- 
« oea et par le pape lui-même, tels que son grand tahles" 

• auquel il n'a pas tonclLe, pour servir V. A. qui pourr» 
« as convaincre par elle-même que le tableau, que je voui 

• envoyé a été retouché plus d'une fois pour le conduil* 
t à bien. En me l'apportant hier, il me dit; — Si cette 
i peinture, restait encore dix ans ici, j'y travaillerais wi- 
' jours, car je n'ea ai jamais été pleinement satisfait. " 
c n ne m'a pas été possible d'obtenir de lui, ni de son io' 
« tendant de savoir combien U veut de ce tableau. Etifc" 

< je t^o décidai à donner ordre à une banque pour iju i3_ 
« payât a son intendant ce qu'il demanderait; je lui & 
« que la banque était prévenue, et fju' il pouvait y envoV* 

• prendre la somme qui lui conviendrait ; que tels étaie 

• lea ordrea de V. A. Il îiie répondit qu'il ne voulait f 

• en agir ainai, et il me pria d'écrire à V. A., qu'il 




< serait jamais mieux récompensé ^a'en sachant qus son 
i fienvre est du goût de T. A., et sajis imperfection, y 
1 ayant, mis, comme je le répète, tous ses Boins: qna, du 
« resta si V. A-, voulait alianlument le payer, qu'elle lui 
« envoyé ou qu'elle jugera qu.e mérite IVjitivre, et rien de 
« plus ; désirant, s'il devait être rémunéré l'être seulement 
■» pour sa peine. — Ce Bont là ses propres paroles ;î et 
« inal|fré ma prière, il ne m' a, jamais été possïbla de l'ame- 
« ner à recevoir aucune récompense en argent ». 

Un' autre lettre, signée Soldani, écrite au cardinal, 
dans le mois suivant, porte que le tableau de la Oléopâtre 
fut payé 140 éous]. 

ANONYME. 

271. Saint Sébastien. 

H. m. 0,8S. - L. m. O.fil. — Toile. Dom. fig. 

Le SaïQt dciiui-nu, le yeux levés au ciel est 
attaché à un arbre, les mains liées derrière le dos. 

ANDREA (d'Agnolo), dit Andrka del Sarto, 

272. Saint Jean Baptiste. 

H, tn. 0,90. — L. m. 0,68. — Bois. Dem. fig. 

Vu de face, en partie couvert d'une peau re- 
tenue au cou par un lien, avec un manteau rouge 
qui l'euveloppe à moitié, il a dans sa main gauche 
un cartel, et dans l'autre une tasse. Sur le devant, 
une croix de roseau. Au fond un roc. 

[Vasari s'exprime ainsi; « De retour à Florence, André 

< fit dans un tableau, une demi-figfure nue de Saint Jean- 
« Baptistej lîe toute beauté elle lui fit commandée par 
« Jean-Marie Benîntendi, lequel en fit don au duc Cosme •. 
Et plus loin : « Il fit donc un tableau de Saint Jean-Baptiste 
« demi-nu, pour l'envoyer au grand-mmtre de France ; afin 
a que celui-ci s'employât à le faire rentrer en grâce auprès 
i du roi. Mais, quoi qu'il en fut, il n'envoya pas ce tableau 
ï en France; car le vendit au ma^iifique Ootavien de 
ï Médicia qui l'estima fort tant qu'il véçnt ». 

Le tableau, que nous avons sous les yeux, peut bien 
être un des doux dont parle Vasarîj. 
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ANONYME. 

273. Portrait de femme. 

H. m. 0,21. — L. m. 0,16. — Cuivre. Dem. fig. 

Représentée de trois-quarts, avec le> clieveuï 
roux, un col blanc, un collier de perles, et un vê- 
tement brun à raies. 

ANONYME. 

274. Portrait d'homme. 

H. m. 0,21. — L. m. 0,18. — Bois. Dam, fig. 

Réprésentée de trois-quarts, avec les oheveax 
courts, il porte un col rabattu et un vêtement noir. 
Au fond une tenture verte. 



QUATRIÈME PAROI. 

DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 
275. Saint Charles Borromée. 

H, m. 0,92. — L. m. Û,7d. — Toile, forme octangtilaire. Dem. Hr. 

Le Saint, vu de trois-quarts, revêtu d'un cainail 
rouge et d'un rochet brodé, tient d'une nuiia uo 
Crucifix et de l'autre le bonnet de cardinal. 

[Baldinucci rapporte: • L'artiste avait peints très liabi- 
< lemeot sur deux toilea octangnlaires , pour le sérenissimo 
€ cardinal Charles, un Saint Cliarles Borroinàti et un Saint 
* Nicolas de Tolentino, ciui passèrent au sérénissirao Grand- 
« Duo Oosme lEC »]. 
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MANCINI (Bartolommeo), né à Florence; floriasait 
cers 1630 (Ecole Florentine). 

v276. Saint Henri de Bavière et Sainte Cnnègonde sa 
^ femme. 

m. 0}96- — L. m. 0,79, — Toile, forme octangulilire, Dom, ûg,. 

H Ce deux Saints sont revêtus de leurs manteaux 
^ et de leurs couronnes. La Sainte, les yeux baissés, 
étend la main vers le lys, symbole d'innocence. 

[Ce tablaau fut long temp attribué à Carlo Df)I(?i, mais 
ayant ét& descendu, on. put y lire; i Manùi.vi, F. 1629 >, 
Henri de Bavière, plus tard Empereur, mena uiie vie si 
édifiante, qu'il mérita le surnom do Pieux. Il upimaa Cimé- 
gonde dont la conduite fut aussi eiemplaire que celle de 
son inaril. 



I 



BBONZINO (Angiolo). 

277. Portrait de Lucrèce de Midicis fille de Cosme /."". 

► H. m. 0,S4. -- L. m. 0,18. Cuivre. Dsm. flg. 
Vue presque de face, lex cheveux entrelacés 
de perles et de pierres précieuses, elle n un col 
relevé, et un vêtement brodé. Elle tient à la main 
un joyau, et dans l'autre un globe qui pose sur 
une table. 

[Luorece nàa deux ans avant Don G«,rzias son frère, 
fat fiancie encore enfant à Pabiano del Monte, neveu de 
Julea m. Celui-ci étant mort, son père la maria L Al- 
phonse II, duc de Ferrwe, en Février lôGO: elle mourut 
le 21 Avril de Tannée suivante], 

ALBANI (Francesco), dit L'Albano. 

278. L'Ange qui délivre Saint Pierre. 

H. m. 0,23, — L, ta. 0,22. — Cuiyre, forme ronde. Fig. ent. 

B L'ange prenant Saint Pierre par la main, Itii 
^ indique le passage ouvert. Sur les marches du seuil 
gisent les gardes endormies. Au fond, un temple 
éclairé par la lune. 
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BRONZINO (Angiolo). \ 

279. Forirait de Don Gar^ias de Médicis. 

H. m. 0,23. — L. m. 0,19. — Bois. Dem. flg. 

Vu de face, il porte un petit col brodé rabattu, 
et un vêtement rouge. Il tient dans la gaucbe un 
arc, et repose sa droite sur sa hanche, 

[Fils de Coame 1.=' do Midini.-, il mourut encoro jaune]. 
DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 

280. Saint François Xavier. 

H. m. 0,96. -- L. m. 0,80. — Toile, forme octangulairB. DaÉi. fig. 

Le Saint, lex yeux levés au ciel, et la tète 
ceinte d'une auréole, est vêtu en pèlerin. Il porte 
le bourdon, et semble ouvrir son vêtement sur sa 
poitrine. Un chapelet pend à sa ceinture. 

DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 

281. Saint Nicolas de Toknttno. 

H. m. 0,œ. — L, m. 0,T6. - Toile, forme ootanffnlfiirB. Dem. fig. 

Ce Saint appartient à l'ordre des Augustins ; 
son surnom lui vient du lieu de sa naissance. Les 
yeux levés au ciel, il a dans la main droite uii 
livre et un lys. Une auréole mystique brille sur son 
sein et des étoiles sont ôparses sur ses vêtements, 

[Ce tableau fut exéeuté pour le cardinal Jean-Charles]. 
VAN DYCK (Ecole De). 

282. La Sainte Vierge, l'enfant Jésus et mie Sainte. 

M, m. 0,21. — L. m. 0,16. — Cuivre. Dem. flg. 

La Vierge assise tient son divin Fils sur ses 

Îjenoux. Derrière elle, une Sainte, une palme dans 
a main. Fond de paysage. 
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ANONYME. 

283. Portrait de jeune filh. 

H. m. 0,33. — L. m. 0,16. — Bois . Dom. flg. 

Vu de trois-quarts, elle a les cheveux blonds, 
est vêtue de rouge, une chaîne d'or au cou. Au fond 
tenture verte. 

ABAK (Johan, ou Van Ahen), peintre et graveur; né 
à Cologne en 1566; mort à Munich dans un âge 
avancé (Ecole Flamande). , 

284. Sainte Famille. 

B. m. 0,28. — L. m. 0,28. — Toile. Dam, flg, 

La Vierge tient dans ses bras l'Enfant Jésus. 
Derrière, Saint Joseph, U[i bâton a la main. 



[On voit dans cette chambre une tabie de noir an- 
Jue avec des incrustations en pierres dures. 



CHAMBRE DU BAIN. 

'Dans le couloir qui même à la chambre voisine, 
Vouvre un cabinet dit f/u bain ; le pavé est de mar- 
bres de diverses couleurs ; la voûte est soutenue par 
quatre colonnes de vert antique. Les ornements en 
sluc furent exécutés par Marinelli, et les figures par 
Pampaloni; Cacialli en fut l'architecte. Les quatre 
statues en marbre, représentant des Néréides sont 
l'œuvre d'Insoiu et de Buonçiovanni. Les tablettes 
veo pieds dorés sont des bois oriental pétrifié. 



CHAMBRE D'ULYSSE. 



Peinte par Martellini. 

Au milieu du plafond est représenté le retour 
d'tJlisse à Ithaque. Dans les angles sont quatre fign- 
res imitant !e marbre. Les oraements, ea grisaille. 



PREMIERE PAROI 



PAGANI (Gregorio), né à Florence en 1558 ; mort 
dans cette ville en 1605 (Ecole Florentine), 

285. Portrait d'homme. 

H. m. 0,^ — L, m. 0,54. — Toilo. Dom. Sg. 

Il est VU presque de face, sans barbe, avec les 
chevenx longs, et vétu de noir. 

[Un ancien inTentaire dit : € Jeune homnio de la &- 
< mille CaraSa >]. 

CURRADI (chev. Francesco). 

286. Sainte Catherine. 

H. m. 0^. — Ij. m. 0,43. — Toile. Dem. fig. 

La Sainte est représentée de face avec les 
cheveux longs, et une couronne sur la tête. Dans 
le bas du tableau, une roue hérisses de pointes 
de fer. 
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TITO (Santi di), peintre et architecte; né au Bourrj 
Saint Sépulcre C Toscane) en 1538; mort en 1603 
' (Ecole Florentine). 

287. Portrait d'homme. 

H. m. 0,55. — L. m. 0,35. — Bois. Dem. flg. 

Il est représenté de trois-quarts, avec les che- 
veux courts, sans barbe, et portant un col relevé 
à gros plix. 

SCfilDONE ou SCHEDONE (Bartolommeo). 

333. Saint Paul 

H. m. 0,66, — L. m. 0,39. — Bois. ent. 

Le Saint debont, les mains appuyées sur une 
épée pose le pied gauche sur un livre. Derrière, un 
banc de pierre, sur lequel est placé un encrier. 

LIGOZZI (lacopo), né a Vérone en 1543 ; mort en 1627 ; 
(Ecole Vénitienne). 

289. La Vierge et l'Enfant Jésus apparaissant à Saint 

François. 

H. m. a,Bi. — L. m, 1,72. — Toile. ïig. ent. 

Le Saint agenouillé reçoit dans ses bras le di- 
vin Enfant que lui présente la Vierge Marie en- 
tourée de chérubins. Au fond, paysage alpestre avec 
quelques moines. 

CARDI (Lodovico), dit II Cigoli. 

290. Saint François. 

H. m. 0,39. - h. m. 0,30. — Cuivre. Fig. ont. 

Le Saint à genoux, s'appuye à un rocher sur 
lequel sont placés, un livre, un crucifix et une tète 
de mort. Au fond, paysage. 



ALL'l'RI Aiessandr-j , lit II Brouziso ; le a Florence 
'.■i -i Mai lô;Jô: /tort iaia fxas utile, le 22 Sep- 
teinorti IriijT Eoijie Florentiaei. ■ 

2t»l. ?ridi:a:un :c Saint \'an-Baùtîste. 

H.. - SJ. — L. ai. .'.17. — CaiTTW. ffîç. eat. 

Saint lia-il, itocai sous iin palmier prêche la 
muituu'-ie. i; ;oi"ce uue croix dans sa main; un 
ajitieiiu :->?p06e a «s pieds Des Scribes et des Pba- 
risieii» •Njii'; oaruii, ceux l' écoutent Au fond, 
uav^^tj .■il i ou découvre, dans le lointain Jésus 
accompagnes Le deux apôtres 

ANDREA Ecoie i'\ 
'192. L' Ard'unae :i Tcok. 

H. m. ..U. — L. m. — BOis. Fig. est. 

L' Arciiauge Raphaël, portant un pain, guide le 
jeune Tobie ^jui tient an poisson. Un petit chien les 
accompagne. Au ibud, paysage. 

ALLORI ■.Cristotanoi, dit lu Bro.nzino. 

293. Portrait du Duc Je Parnu Edouard I." 

H. m. O.dô — L. m. 0.58. — ToUe. D*m. flg. 

Il est VU de face, avec moustaches et royale. 
Il a un col rabattu: il porte une chaîne d'or à la' 
quelle pend une décoration. Sur son manteau cf' 
brodée une croix: il tient ses gants dans sa main 
droite. 

ANDREA (Ecole d"). 

294. Sainte Famille. 

H. m. 0,ii3. — t. m. 0,30. — Bois. Dem. fig. 

La Vierge assise, son fils sur ses genoux, le 
soutient d'une main, et porte de l'autre un livre, 
l'ar l'ouverture du balcon on voit un paysage. 
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LCI (Carlo), dit Carlin Dolck 
Saink Lucie. 

H. m* 0,&3. — L. m. 0,41. — Toile, forme ovale. Dem* fig. 

La Sainte, les yeux levés au ciel, a les che- 
veux détiouès qui retombent sur ses épaules. Son. 
cou découvert laisse voir une blessure. 

RBUS (Franz), le jeune. 
Portrait d'homme. 

H. m. 0,4S. — h. m. 0,88. — Boii. Dem. flg. 

Vu de trois-quarts, les cheveux courts, et sans- 
barbe, il porte un col relevé et est vêtu de noir. 

ROSA (Salvatore). 
1297. Tentation de Saint Antoine. 

B H. m. 1,33. - L. m. 0,82. - Toile, fig. emt. 

Le Saint couclié par terre, a près de lui un 
crâne et un livre. Il tient dans sa main gauche la 
croix avec laquelle il s'efforce de repousser les mon- 
stres qui l'environnent. Au fond, horrible solitudeJ 

[L' artiste flt ee tdbleau povtr le cardinal Jean-Oliar- 
jj^ les des Médicis (voy. Baldmaooi)]. 

SUSTERMANS (Justus). 

298. Portrait de Marguerite fille de Cosme II de Mé- 
dicis, femme d'Edouard /.*'* Duc de Parme. 



H. m. t),6 



L. m. 0,50. — Toile. Dem. flg. 



Vue presque de face, les cheveux noirs et bou- 
clés, un collier au cou, elle porte un vètetnent ooir 
recouvert d'un voile. 



'299. Sainte Famille, 

a. m. 0,87. — L. m. 0,4B. — Bois. Dem. fig. 

La Vierge assise tient sur ses genoux son 
auquel Saint Jean apporte un oiseau. 



ROSA (Salvatore). 

300. Porîrait d'un vieillard. 

H. m, 0,ra. — L. m. 0,40. — Toile, forme ovale. Dem. 

Il est presque de face, avec les cheveux cotu 
les moustaches et la royale. 

CARDI (LoJovico), dit II Cigoli. 

301. Portrait d'homme. 

FI. m. 0,51. — L. m. 0,iO. — Toile. Dem. fig. 

Vu presque de face, avec les moustaches n 
res et les cheveux courts, un col blanc rabattu 
porte nn habit et un manteau noirs. 



f 

t GOtU 

4 

fie- ^ 



DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 
302. La Fierge et l'Enfant Jésus. 

H. m. 1,41, — L. m. 1,23. — Toile. Fig. eut. 

La Vierge assise sur un banc de pierre ti 
sur ses genoux son Fils qui essaye ses premi 
pas en s' appuyant au sein de sa mére. 



I 



CARDI (Lodovico), dit II Cigou. 
^3. La Cène d' Emaûs. 

H. m. 0,71, — L. m. 0,67. — Toite. Flg. ont. 

Le Sauveur assis à table avec deux de 
disciples, bénit le pain. Des serviteurs apport 
des plats, d'autres versent à boire. Par le bail 
ouvert on distingue un paysage. 



à 
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:HID0NE ou SCIIEDONE (Bartolommeo), né à Mo- 
déne vers 1580; mort en 1615 (Ecole Lombarde), 

Sainte Famille. 

H. m. (l,iH. — L, m. 0,47. — Bois. Dem. fig. 

La Vierge Assise, tient son Fils sur son sein. 
Derrière, Saint Joseph en contemplation, appuyé 
à une ruine. Du côté opposé, Saint Jean assis par 
terre. En haut deus petits anges qui soutiennent 
des rideaux. Au Tond, paysage. 



DEUXIEME PAROI 

jLORI (Cristofano), dit II Bronzino. 
Saint Jean dans le déserte. 

H. ïn. 1,58. — L. m. 1,17. — Toile. Fig. ent. 

Saint Jean, assis sur un rocher, regarde le 
cieL II est recouvert d'une peau et d'un manteau 
rouge; il tient une tasse dans sa main. Au fond, 
Paysage, 

[Ealdinueci rapporte qvLÈ ce tableau appartint au car- 
dinal Jeaa-Charles de Médicis]. 

lOSA (Salvatore). 
'Paysage. 

H. m. 1,00. - 1. m. 1,26. - Toile. 

À droite rochers sur lesquels est un château; 
au fond à gauche, des montagnes ; sur le devant, 
les ruines d'un pont, sur lequel on voit l'écusson 
des Médicis. Plusieurs figures à pied et à cheval. 
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ANDREA (d'Agnolo), dii Andréa del Sarto. 
-307. La Vierge, l'Enfant Jésus et des Sûints. 

H. m. a,09. — L. m. 1,76. — Boia. Pig. ent. 

La Vierge, assise sur des niiageis, porte l'En- 
fant Jésus. A droite, debout. Saint Laurent et 
autre Saint (Paul Herrnite ou Saint Hitarioa); 
gauche, Saint Sébastien, et plus en arrière Sais 
tloch. Sur le devant, Saint Jean Baptiwte et Sain 
Marie Madeleine à genoux. Au fond, tètes de eh 
rubins, 

[Cg tableau était autrefois dans une Église de reli 
gieuBes hors du château de Gambassi. Vasari, dan-s la ri" 
d'André, écrit: t De retour à Florence, Andrô trav " 
« pour Becaooio Bicchierajo de Gambaasi, son intime 
s à un tableau avec une Nôtre-Dame dans les aira ». S 
la deseription, qui est conforme à celle que noua v 
de donner]. 

CRESPI (Giuseppe Maria), dit Lo Spagnolo. 
308. Portrait d'un Vieillard. 

II. m. Opil. — L. m, 0,2e. — ToUe. Dem. fig. 

Il est VU de trois quarts, avec la barbe et ! 
cheveux blancs. 

SCHIDONE (Manière du). 
.309. Sainte Famille. 

U. m. Ci,S9. — L. m. 0,38, — Bois. Dom. flg. 

La Vierge assise, a sur ses genoux son 
qui donne d'une main la bénédiction, et tient da 
rautre un oiseau. Derrière le groupe, deux Saint» 
l'un vétu en religieux, un crucifix a la main, l'atlt 
Saint André, portant une croix. 



CHAMBAE D'ULYSSE! 



UB 



ANONYME. 

310. Portrait d'homme, 

IH. m. 0,38. — L. m. 0,24. — Toîle. 
I Tourné de trois-quarts, il a les cheveux ra^ 
[battus sur te front, et la barbe noire. 
11 



ÎCELLIO (Tiziaoo). 



11. Portrait d'Alphonse I." duc de Ferrare. 

H. m. 1,55. — L. m. 1,24. ToUe. Dem, fig. 

(Représenté de trois-quarts, avec la barbe et 
les cheveux grisonnants, il porte un vêtement brodé 
et doublé de fourrures. Sur sa poitrine pend une 
chaîne d'or, à laquelle est suspendu l'ordre de 
Saint Michel. Sa main droite s'appuye sur un ca- 
non ; et sa gauche tient son épée. 

ROSA (Salvatore). 
^12, Marine, dite des Tours. 

Wk n. m. Û,B9. — L. m. 1,-2T. — Toile, 

W Sur la mer on voit plusieurs bâtiments; à droite 
sur le rivage, quelques habitations. À gauche dans 
le lointain, des montagnes ; et au premier pian, des 
iriiiriuiers occupés à divers travaux. 



TROIXIEME PAROI 



ROBUSTI (lacopo), dit II Tintoretto. 
313. La Vierge et l'Enfant Jésus. 

1^ e. El. 1,60. — L. m. 0,97. — Toile. Fig. eut. 

B La Vierge debout sur des nuages, un croissant 
^ â ses pieds, tient son fils entre ses bras. Elle est 
environnée d'étoiles; et appuyé la droite sur un livre. 
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SUSTERMANS (Ecole de). 

314. Portrait d'homme. 

H. m. 0,69. — L. m. 0,52; — Toile. Dem. flg. 

Vu Je trois-quarts, les cheveux longs portaot 
les moustaches et la royale, il est recouvert d'une 
armure, et d'un manteau. Il a ua col plissé rabattu. 

riTa ancien inventaire dit: < Portrait du chev. Bran- 
< dolini !>]. 

ALTISSIMO (Cristofano dell'), dii aussi PapiO; tié 
à Florence ; Jloriaaait oers 1563 (Ecole Florentine). 

315. Portrait d' une dame de la maison Ruina di 

Bologne. 

H. m. 0,S2 — L. m. 0,60. — Bois. Dem. fig. 

Elle est représenté de trois-quarts, portant an 
collier de perles, et un col relevé. On lit dans le 
fond : " Gentil donna bolognese di casa rvina 

DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolcl 

316. Portrait de jeune homme. 

H. m. 0,58. — L. m. 0,47. — Tofle. Dem. fig. 

Vu de face, sanse barbe, avec des cheveux 
noirs, il porte un col rabattu et un vêtement brodé 

à raies. 

[Ce tableau était autrefois à la Yilla royale de ^ 
Petraja. On lit derrière la toile qui l'artiste l' exécuta ■ 
l'âge de quatorze ans]. 



{*) I.'Altissimo fai envoyé à Corne en Lombardie, parleGraii^ 
Dqc Cosme 1." pour y copier aa Musée de Mons. Giovio 300 portraitt 
de personnages illustres. On les voit dans la collection qai orne te pas- 
sage de Pitti aux Offices. 
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■ POELENBURG (Cornelis), né à Utreeht en 1586; il 

■ ^5«re encore dans les registres de l'Académie en 
m 1665-1666 (Ecole Hollandaise). 

m 317. Deux paysages. 

M H. m. 0,10, - L. tu. 0,14. Cuivra. 

H Un de ces paysages représente un pays mon- 

■ tuenx et aride. En avant, un pasteur gardant quel- 
I ques mouioiis; au loin sur une colline un temple 

■ ruiné. Le second, représente une ruine Roaiaine. 

f U.\FRANCHJ ou LANFRANCO (chev. Giovanni). 
■^^8. Sainte Marguerite A Cortone. 

H H. m. a,Sa. — L. m. 1,68. — Bois. Fig. eut. 

" La Sainte à genous sur des nuages, et sou- 
'snue par des anges, tombe en extase à l'appari- 
''on du divin Sauveur porté par des anges, 

[Dans le ha» du tableaa un petit chien Boutieot un 
^f^U-ason aux urraes do 1» maison Venuti; ce qui porte à 
CTOÎTe quG ce talileau fut coromandé par quelque peraoïuiago 
^ cotte fannille. H était autrefois dans Tégliae de Sainte 
Ma.x-ie Nouvelle de Cortone, et fut acheté par le prince Fer- 
^^and de Médicis, qui y auhstitua une copie faite par Giu- 
*®î>Jie Crespl de Bologne]. 

PROCACCINI (Cammillo), peintre et gracetir j né à 
^ alogne en 1546 ; mort tn 1626 (Ecole Lombarde). 

319. La Crèche. 

H. m. 0,60. — L. m. 0,10. — Bois. Fig, ont, 

La Vierge agenouillée, serre son fils contre son 
sein. Plus en arrière, Saint Joseph ; aux côtés, 
quelques pasteurs; sur le devant, un bœuf. En haut 
deux auges. 
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CARACCI (Agostino), peintre, graoeur et poète; né 
à Bologne Le 16 Août 1557; mort à Parme le 22 
Mars 1602 (Ecole Bolonaise). 

320. Paysage. 

II. m. 0,39. — L. m. 0,50. — Toile, à la détempre. 

A droite, quelques rochers; sur leurs sommet 
un château. Au second pian, un fleuve avec des 
baigneurs. Sur le devant, une femme assise, ayant 
près d'elle un panier et deux bouteilles. 

DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 

321. Ecce. Homo. 

II. m. 0,50. — L. m. 0,39. — Toile. Dem. fig. 

Le Sauveur, presque de face, la tète couronnée 
d'épines, porte un roseau appuyé à son épaule. 

SEBASTIANO DEL PIOMBO (Manière de). 

322. Ecce Homo. 

II. m. 0,7û. — L. m. 0,53. — Bois. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts ; il est couronné d'ôpiï»^^' 
et a les bras liés avec une corde. 

SUSTERMANS (Justus). 

323. Portrait de femme. 

II. m. 0,68. — L. m. 0,51. — Toile. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts ; ayant un col relevé à gro^ 
plis, elle porte un vêtement brodé, et un collier d'c"" 
enrichi de pierres précieuses. 
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VAN DYCK (Antniae d'après). 
324. Portrait du duc de Buckhigham. 

H. m, U,aa. - L. m. OylS. — Bbïs. Dem. flg. 

Il est vu de face, avec les cheveux blonds, les 
moustaches et la royale. Il porte un grand col re- 
levé et un riche véteineut. 

[Eb 1615, Gi^firfçes Williers, alors k l'université de 
Cambri(Î£;(i, remartiuable par sa beaut«, plut au roi Jac- 
<[Ue3 I."', qui remineua à. sa i-our, où en moins de deux 
ana il fut vjéi cUevaEer, baron, puis Duc de Buekingham. 
A la mort du i-oi, le duc prit sur Charles ï.". le inSme 
ascendant qu'il avait exercé sui' l'esprit de .Tacciues; il fut 
cause do la Ruerre contre la Fi-ance et l' Espagne, et au 
moment de mettre à la voile contra cette dernière, U fut 
nssassiné le 23 Août 1G28|. 

(Carlo) dit Carlin DoLCt. 

^25. La Vierge cl Jésus. 

1^ H, m. 0,li}, - L. m. 0,12. — Bois. Dem. flg. 

W Deux figures dans la même cadre. La Vierge 
<ians une attitude douloureuse et couverte d'un 
«Oanteau bleu. Le Sauveur, souriant, entouré de 
fleurs, et de rayons. 

(Paris). 

^26. Partrail du Pape Paid ///. 

^ H. TU. 1,3B. — L. 10. 11,80. - Boia. Dem. flg. 

W Le souverain pontife est représenté de face, la 
~ ^jarbe et les c lie veux blancs. Il porte le camail 
rouge et l'habit blanc; et est assis dans un grand 
1^ raateuil. 

H [Paul III Farnèse succéda à Glemeuf; TU, en 1S34. H 
Bl'égna dans des temps difficiles; lorsque les turcs étaieat 
"rnenaçants; durant îe* rivalités de François I." et de 
Charlo^-Quiut, et lorsque .surgissait la Réforme]. 
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ALTISSIMO ;':ri-,tofano dell'), dit aussi Papl 

327. Portrait Je Clarisse Ridolfi-Altm.nti. 

H. m. ii.tiô. _ L. m. 0,50. — Bois. Dem. fig. 

Rr [)r> <eiitée île trois-quarts, elle porte un col- 
lier autour 'le cou; on lit en haut son nom dans 
le champ i.lu tableau. 

'S.Hiir ilu cardinal Xicolas Sidolfi, archevêque de Flo- 
rence i;t il.- Siilenie, nièce de Léon X, et feumie de J. B. 
Altoviti. i.'lli- véi;ut long temps à Some où son mari occu- 
pait la i-liii,!;^!- dii Vepoaitario général du Pontife Pie T]. 

BRONZINO (Ecole du). 

328. Portrait de femme. 

II. m. 0,60. — L. m. 0,47. — Bois. Dem. fig. 

Elle est vue de trois-quarts, la téte couvert 
d'un voile, et portant un collier et un grand co' 
relevé. 

VELASQUEZ (Don Diego Rodriguez de Silva y). 

329. Portr.iit d'homme. 

H. m. 0,38. — L. m. 0,44. — Toile. Dem. fig. 

Tourné de trois-quarts; il porte les cheve»-*,* 
courts, I s moustaches, la royale, et un col releV^^' 

PONTE (la. opo da), dit II Bassano. 

330. Porlrdil d'homme. 

II. iii. 0,53. — L. m. 0,43. — Toile. Dem. fig. 

Vu il ■ trois-quarts, le cheveux courts, la barb* 
longue ' i grise, il porte un vêtement garni de four- 
rures. 
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QUATRIÈME PAROI 

VAN DYCK (Manière de). 

331. ^Portrait d' Henriette de France, femme de Char- 
les d'Angleterre. 

H. m. 0,85. — L. m. 0,68. — Toile. Dem. fig. 

Vue de profil, les cheveux ornés, un collier de 
perles au cou, elle tient une fleur dans la main. 

[Voy, la notice historique sur cette princesse au n. 150, 
tableau de même peintre]. 

GENNARI (Cesare), né à Cento, le 12 dieembre 1637; 
mort à Bologne, le 11 Féorier 1688 (Ecole Bolo- 
naise). 

332. La Vierge et l'enfant Jésus. 

H. m. 1,15. — L. m. 0,72. — Toile. Dem. fig. 

La Vierge tient endormi sur ses genoux le di- 
vin Enfant dont la téte repose sur l'épaule de sa 
nnére. En arrière; Saint loseph, un livre à la main 



On voit encore dans cette chambre une table n 
Herres dures. Un Stipo en ebène, incrusté de bois 
Oriental et d'ivoire, et orné de bronzes dorés; et un 
vase de porcellaine de Sèvres. 
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Peinte par Colignon. 



Promethée, assisté par Minerve, parvierit à dero 
ber le feu céleste. L'Aurore et le Vent dissipent les 
nuages à l'approche du Soleil. 

Dans le bas-relief en grisaille au dessus de 1* 
porte d'entrée à droite, est représentée la coup de Ju 
piter. La Justice, la Vérité et i'Innocmice chassées <1 
la terre, implorent vengeance aux pieds du Dieu 
Pitié fléchit Jupiter qui ordonne à Vulcain d'enchaiaO 
Promethée sur le mont Caucase. 

Celui qui est, au-dessus de la cheminée, représea^' 
la corruption du genre humain causée par la E>i~ 
scorde, la Fraude, l'Avarice, le Génie des conquêtes 
l'Ambition, etc. 

L'autre, bas-relief, au dessus de la fenêtre, monti" 
le retour, sur la terre, de Prometliôe trïocnphant. Gé- 
rés et Baccus personnifient l'Agriculture; et les axi" 
très figures, représentent la Géométrie, l'Astronontii^j 
t'Architecture, la Peinture, la Sculpture, la Poésie, 1^ 
Science Nautique. Une fois les sciences, les lettre^i 
les arts, introduts sur la terre, les hommes se civ î— ' 
lisent, et négligent leur premier état de pasteurs 0' 
d'agriculteurs. La danse des Faunes et des Sylvain^ 
atteste la joie de ces divinités à la vue des progrô3i 
des hommes. 

Vis-à-vis la cheminée, Promethée est représenté en"" 
chahié au rocher. Les Muses pleurent son destin - 
Apollon découvre à Promethée l'avenir, et lui prédi' 
qu'Hercule doit le délivrér, La Renommée proclaffi^ 
ses louanges. 

Dans les angles de la voûte, le quatre Saisotis» 
dans des médaillons entourés d'ornemeu ta en grisaill^' 
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PREMIÈRE PAROI. 



DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 
288. Le Christ au Jardin des Oliviers. 

H. m. 0,70. — L. m. 0,60. — Bois. Fig. ent. 

Au milieu des ténèbres un ange environné d'une 
lueur céleste, apparaît agenouillé sur un nuage, por- 
tant la croix et le calice. Jésus est à genous, la 
téte inclinée tenant le bras croisés sur sa poitrine. 
Au fond, paysage. 

[Dans la vie de Carlin Dolci, Baldinueei parle d'une 
composition semblable que ce peintre fit pour Francesoo 
Quaratesi. On ne sait comment ce tableau vint à faire partie 
de la Galerie]. 

COSTA (Lorenzo), né à Ferrare en 1460; mort à 
Mantoue le 5 Mars 1535 (Ecole Ferraraise). 

376. Tortrait d'homme. 

H. m. 0,66. — 11. m. 0,45. — Bois. Dem. fig. 

Tourné de trois quarts, sans barbe, coiffé de 
rouge, vêtu de noir, une chaîne d'or descend sur 
sa poitrine. En bas du tableau on lit: « Laurentius 
Costa F. ». 

ECOLE LOMBARDE. 

371. ^Portrait de Béatrice d'Esté. 

H. m. 0,45. — L. m. 0,8S. — Bois. Dem. fig. 

Vue de profil, les cheveux et le sein ornés de 
joyaux, elle porte un riche vêtement. 
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PULZONE (Scipione), dit Scipion Gaetano. 

337. Tortrait de Ferdinand Ir de Médias. 

H. m. 0,16. — L. m. 0,13. — CuÏTre. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts; avec la barbe et les che- 
veux courts, il porte un col relevé à dentelles, une 
chaîne d'or, et un vêtement garni de fourrure sur 
lequel est brodée une croix. 

[Fils cadet de Cosme 1.", il fut destiné & l'état ec- 
clésiastique, et des l'âge de 14 ans créé cardinal. Il avait 
38 ans quand il succéda eu 1587 à son frère François, sous 
le titre de Ferdinand I."'. — H épousa Cristine de Lor- 
raine. Il bâtit Livourne, dessécha le Val de Chiana, et fut 
le protecteur des sciences et des arts. Mort en 1609]. 

GIAN BELLI.NO (Ecole de). 

338. La Vierge, l'Enfant Jésus, Saint Jacques et Samte 

Catherine. 

H. m. 0,88. — L. m. 1,08. — Bois. Dem. fig. 

La Vierge assise s'appuye à un gradin ; elle 
tient dans une main un livre, et de l'autre soutient 
Jésus assis sur un coussin posé, sur ses genoux. 
Devant le groupe, Sainte Catherine, plus en arrière 
Saint Jacques, qui porte un livre et le bourdon. Une 
tente rouge derrière la Vierge, et du côté opposé, 
un petit pâtre, endormi sous un arbre. Montagnes 
dans le lointain. 

[Quelques-uns attribuent cette peinture à Marco Bello]. 

ROBUSTI (lacopo), dit II Tintoretto. 

339. Portrait d'homme. 

H. m. 1,10. — L. m. 0,85. — Toil«. Dem. fig. 

Vu de face, les cheveux courts, la barbe lon- 
gue et blanche, il porte un vêtement de couleur 
amaranthe, et tient un mouchoir dans la main 
gauche. 
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:RUGIN0 (Manière du). 

a. La Vierge, l'Enfant Jésus et deux Saintes. 

L H. m, 0,73. — L. m. U,S8. — Bois, lia m. fi g. 

' Vue de face, est assi-e, la Vierge qui tient sur 
ses genoux son Fîls, qui bénit. Derrière deux Sain- 
tes; l'une en adoration, l'autre ponant une paline. 

^ri (Bernardo), dit II Pinturicchio ; né à Perouse 
■n 1454; mort à Sienne le 11 Décembre 1513 (Ecole 
Jmbrieiine). 



Il 

- L'Adoration des Mages. 

■t , m* tifOÏ. — L. m. 0,45. — Bois, forme cintrée. Pig. ant. 

. Dans le lointain, Saint Joseph, prévenu par 
ange de la persécution d'Hérodu; et tout près un 
J-tre groupe représentant la fuite en Egypte. Au 
soojid plan, le cortège des Mïiges, les uns à pied, 
autres à cheval, suivis des serviteurs conduisant 
3S clianieaux et une girafe. Sur le devant du ta- 
eau, la Vierge tenant son Fils debout sur ses 
^tioux; prùs d'eux Saint Josi'pli appuyé sur un 
a.t(3ii. Un des mages est agenouillé, les autres sont 
-bout avec leur suite, portant des présents. Au 
►rid, paysage. 

[Le père G. B. Vormiglioli, dans ses mémoires aux 
'-ïituriccliio, parle de ce tableau, qui aurait ét» fait par 
^Ttiste k Florence, pour la fainillo VittilH dont oa re- 
^xque dans les coias l'écusson composé d'un échiquier 
tnc et rouge et d'un croissant]. 

)NYME (Florentin du quinzième siècle), 

La Vierge, l'Enfant Jésus, Scint Jean et deux 
Juges. 

s. m. 1,12. — L. ml 1,12. — Bois, forma rondo. Fig. ont. 

La Vierge, assise devant un pavillon, tient sur 
fes genoux son divin Fils après duquel Saint Jean 
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est agenouillé tenant à !a main une croix qu'il 
semble îuî offrir. De chaque côté, un ange deb«it, 
un lys à la loain. Au fond, paysage. 

LIPPI (Fra Filippo), né vers 1412 d Florence; mort 
à Spolète le 8 Octobre 1469 (Ecole Florentine), 

343. La Vkrge et l'Enfant Jésus. 

H, ui. l^îïl. ^ L. m. ï^i* — Bois, l'orme ronde. Dom. Ag. 

Sur le devant du tableau la Vierge, sur w 
trône a sur ses genoux sou Fils qui tient dans ai 
main une grenade. Dans le lointain on voit S&U 
Joschini près île Sainte Anne. Au second pl 
naissance de la Vierge. 

[Le peintre a représenté la Vierge Marie sous 
traits de la jeune Lucr^^ce Buti qu' il avait enlevée ' 
couvent de Saint Marguerite de Prato. Derri&re la to 
est dessiné \in grifibn rampant; les armoiries, sana dotl 
de l'ancien propriétaii'ej. 

SUSTERMANS (Justus). 

344. Portrait du duc Cosnie III enfant. 

II. m. 1,11. — h. m. 0^. — Toile. Vig. ent. 

Vôtu de blanc, il tient dans sa main droite 
berret à plumes bî anches, et dans l'autre un g 
leau, sur une petite table recouverte d'un tapis rouj 
sont placés d'antres gâteaux. 

[Fila de Ferdinand II et de la Grande-Dnchessa ^ 
toire de la Kovère, il devint Grand-Dni; de Toscane 3" 
le nom de Cosuie III]. 

GRANACCI (Francesco). 

345. Sainte Famille. 

H. m. 0,70. — L. m. Q,6S. — Boia. Vig. eut. 

La Vierge à genoux, tient sur elle son F, 
devant lequel est le petit Saint Jean. Saint Jos^ 
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agenouillé, regarde le ciel où apparaît ua Ange. 
Au fond, paysage alpestre. 

UCCARI ou ZUCCARO (Taddeo), né à Sant'Angelo 
in Vado en 1429; mort en 1566. (Ecole Romaine). 

16, Sainte Marie Madeleine portée au ciel. 

B. m. 0,55. — L. m. 0,64. — Marbre, forme cintrée. ¥ig. ent. 

La Sainte, recouverte de ses longs cheveux 
s'élève vers le ciel portée par des anges, Dans la' 
partie siipérieure, plusieurs anges jouant de divers 
instruments. Dans le bas, deux qui sèment des fleurs 
sur une natte placée devant un autel, sur lequel 
sont un crucifix, une téte de mort, un sablier et 
un livre. Au fond, paysage. 

:OLE FLORENTINE du quinzième siècle. 

:7, Sainte Famille et des Anges. 

H. m. 1,21. — L. m. 1,21. — Bois, forme ronde. Pig. ent. 

Au milieu d'une enceinte richement ornée, la 
Vierge est en adoration devant l' enfant Jésus posé 
sur le plis ^de son manteau. Le petit Saint Jean, à 
genoux, et quatre Anges agenouillés aussi sont en 
adoration; un autre Ange répand des fleurs sur le 
divin Enfant. Des petits oiseaux voltigent autour 
d'eux. Derrière, et en dehors de l'enceinte, des 
buissons de roses. Dans le fond, paysage où l'on, 
distingue des pâtres et des animaux. 
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DEUXIÈME PAROI. 



iFILIPEPI (A-lessatidro), dit Sandro Botticelu, (_E< 
cole du). 

348. Sainte Familk ei des Anges. 

H. m. 1,13. — L. m. 1,13. — Bois, forme roniie. Dem flg. 

La Vierge assise, tient sur ses genoux, l'enfan 
Jésus, Près d'eux Saint Jean en èjdoration. Plus 
arrière, les Archanges Michel et Gabriel lenaot un 
épètî et un lys. Sur le devant, deux livres sur UJ 
gradin, 

UPPI FILIPPINO (d'après), 
•349. Sainte Famille. 

H. m. 0,SS. — L. m, 0,8B. — Bois, forme rouie. Dem. flg. 

La Vierge, assise sur un gradin, a sur ses g© 
noux son Fils qui tient dans sa main une greuadfl 
Près du groupe. Saint .îean présentant une croi* 
Au fond, paysage baigné par un fleuve. 

LIPPJ (Filippiao). 

388. La mort de Lucrèce. 

B. m. 0,41. — L. m. 1,23, — Bois, Fig. eut. 

Le peintre a divisé son tableau en deux ooffl- 
positions. Dans la première, Lucrèce, évanouie, l8 
poignard dans le sein, est soutenue par un hornme, 
sur le seuil de sa maison. Auprès d' elle est son 
mari, son père et ses autis, tous frappés de pîtiâ 
et d'effroi. Dans ta seconde, le corps de la femme 
de Collatin, au milieu du forum, antourée de pa* 
rents et du peuple exprimant leur rage. Au ceatrfli 
près de Lucrèce, Brutus tenant à ia main un poi- 
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gnard, excite la foule à la vengeance. Derrière^ 
on voit une colonne; et entre les arcades du fond, 

paysage, 

"INI ou LOVINI (Aurelio) î 
1- Tortrait de femme. 

n. m. 0,8fi. — 1. m. 0,66. — Bois. Dem, flg, 

l{ue presque de face, un voile sur la tête, un 
collier d'or à son cou, et vêtue de noir; elle tient 
*B(i gants dans la main gauche, et appuyc l'autre 
une cltaise. Au fond, un pilastre et une tenture, 

OLE FERRARAISE. 
■ Sainte Famille. 

H. m. 0,5H. — L. ra. 0,60, — Bois, Dem. flg. 

La Vierge, vue de face, a son Fils sur ses ge- 
ijûux Près d'elle, Saint Jean, Dn côté opposé, par 
I Ouverture d'une tente, on aperçoit un paysage. - 

(Alessandro), dit Sandro Botticf.lli, 
^3. Portrait de la belle Simomtte ? 

H. m, U,(fl, - L. m. 0,10. — Bois, Dem. fig. 

Vue de profil, elle est vêtue très simplement, 
^t- coiirée d'un bonnet. 

[On a cru poui' nuelqiie temps que ce portrait fût 
nelui de la belle Simonette, c'est » dire de Simonatta Cat- 
tani Vespuccl aimée par .Julien de Médicis et chantée par 
P)llci et Poliziano. Ce qui faisait croire vraisemblable cette 
désignation c'étaient les paroles du Vasari qui dans la bio- 
Sraphie de BolticcUi nous fait coimaitro comme près du 
l'ttQ Oosnie 1.°' étaient conservés deux portraits de femme 
^u profil peints par le même Botticelli dont l'un passait 
pour être celui de l'amoureuse de Julien. Les critique mo- 
darnes n'admettent pas cette dénomination, et quelques uns 
'Citent ai ce portrait soit vraiment j>eint par Botticelli]. 
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CREDI (Lorenzo di), ou Sciarpelloni ; né à Fhrm 
en i là3, visait encore à la fin de 1536 (E&>le Flo-I 
rentiiie). 

364. Sainic Famille. 

H. m. 1,13. — L. m. 1,1S. — Bois, lormo rondo. Fig. eut. 

La Vierge, à genoux, adore le Sauvtjur coucli^ 
sur ut) pan de son manteau, la tète posée. sur uo" 
hotte de paille. Derrière, Saint Joseph à getioU* 
s'appuyant sur un htiton. Dans le fond le Cœaf 
l'ànti, et paysage. 

SIGNORELLI DI GILIO ou EGIDIO (Luca), dit Ui 
DA CoRTONA ; ne dan» cette ndle oers 1441 ; rn-O 
après 1524 (Ecole Florentine). 

355. Sainte Famiiii'. 

H. m. 0,88. — L. m. 0,8a - Bois, forma ronde. Dem. «ffT 

La Vierge sontient l'enfant .Tt'sus assis sur 
coussin posé sur un banc de pierre. Le Sauvé 
dicte à Sainte Cathr'Hne qui ocrit sur un lî^ 
Derrière la Sainte, Saint Josepli. Au fond, paysal 

VANNI (chev. Francesco), peintre, graoeur et ar^^ 
teete ; né à Sienne en 1565 ; mort dans cette ci 
25 Octobre 16Q9 (Jîcole Siennoise), 

356. Saint François en extase. 

II. m. 0,27. — L. m. 0,10. — Cnivre, forme ovala, fig. ent- 

Le Saint, assis par terre, ravi eu extase, écoul 
un ange qui suspendu dans l'air, jone du viol" 
Aux pieds du Saint sont un livre et une t<''te 
mort. Au fond, paysage. 
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CARACCI (Annibale). 
350. Repos en Egypte. 

H. m. 0,23. — II. m. 0,26. — Bois. Fig. ent. 

La Vierge, assise sur un tertre, tient l' enfant 
Jésus sur ses genoux. Derrière, Saint Joseph, qui 
coupe une branche d'arbre, assisté par un Ange. 
D'autres Anges répandent des fleurs sur Marie. 
Sous un pahnier, l'àne gardé par un Ange. 

ANONYME (Florentin du quinzième siècle) 
336. Sujet allégorique. 

H. m. 0,28. — L. m. 0,22. — Bois. Fig. ent. 

Un jeune homme saisi par un serpent, et ren- 
versé par terre, lève les yeux et les mains vers le 
ciel, plus en arrière, un autre jeune homme debout, 
a un serpent roulé autour de ses jambes. Le Pére 
Elternel, assis au pied d'un laurier retient la foudre 
dans ses mains. Ça et là des rochers et des ronces ; 
au fond quelques maisons qui rappellent Florence. 
De la bouche du Père Éternel sortent, en lettres 
d'or; ces mots: « nulla deterior pf.stis qcam p.^^ 
« MiLiARis iNiMicus » (« il n'est de plus grande pest-e 
« qu'un ennemi domestique »). 

FILIPEPI (Alessandro), dit Saudro Botticelli, peiritr^g 
et graoeur, né à Florence en 1447; mort en LSxg 
(Ecole Florentine). 

357. Sainte Famille. 

H. m. 1,34. — t- m. 0,9-2. — Toile. "Eig- ent. 

La Vierge debout, et inclinée, tient son divin 
Fils qui se penche vers le petit Saint Juan, qui 
l'embrasse en l'entourant de ses bras. Au fond un 
buisson de roses. Les critiques modernes ne recon- 
naissent pas la main de Botticelli dans ce tableau. 
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BIGORDI (Doinenico), dit II Ghirlandaio (lia), (Eeoli' 
Florentine). 

358. L'Epiphanie. 

D. m. O,!*. — L. m, 0,9^. — Bois, fitrme ronde. Fîg. ent. 

La Vierge assise ayant à ses côtés Saint Jo- 
seph, tient sur ses genoux l'enfant Jésus qu'ado- 
rent les rois mages accompagnés de leur suite. A» 
delà de la cabane, on découvre un paysage et le 
cours d'un fleuve. 

ALBERTINELLI (MarioUo) né à Florence, vers UG'r. 
iiior! rers lbl'2 i Ecole Florentine). 

366. Sainte Familk. 

H. m. 0,ij6. — L. m. O.fW. — Bois, forme roude. Fig. eiit. 

Marie se tient en adoration devant son divin 
Fils <iui repose par terre enveloppé dans des lan- 
ges. Jésus a dans sa main gauche les clous de la 
croix et se retourne pour prendre des itmins d'un 
ange agenouillé, la croix, la couronne d'épines et' 
un rameau d'olivier. Derrière, Saint Joseph. En 
haut, dans un nuages, trois petits anges i^ui por- 
tent un carlel avec ce mot: « Gloria in excelais Deo ». 
Au fond paysage et le cours d'un fleuve, 

SCHIDONE ci« SCHEDOXE (Bartolommeo). 

360. La Vierge et Vcnfant Jésus. 

H. m. 0,25. — L. m. 0,19. — Bois. Dem. flg. 

La Vierge assise, a son Fils sur ses genoux; 
le Sauveur tend hi main pour prendre une clo- 
chette des mains de sa mère. 

SCHIAVONE (Andréa). 

361. Portrait d'homme, 

11. m. 0,71. — L. m. 0,rïT. — Bois. Dam, fig. 

Vu presque de face, la barbe et les cheveux 
courts, il croise ses bras, et a un livre dans sa 
niaîn gauche. Il porte un habit à manches noirs. 
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BOATERI (lacopo), né à Bologne y on ignore V êpo~ 
^ue de sa naissance et de sa mott (Ecole Bolonaise). 

362. Sainte Famille. 

H. m. 0,66. — L. tu. 0,17. — Bois. Dbid. flg. 

La Vierge assise sur un gradin, tient l'enfant 
Jéisus, debout, et nu, sur ses genoux. Derrière, 
Saint Joseph s'appuyant sur un bâton noueux. Fond 
de paysage. 

[Ou attribaa long temps as tableau à F. Frauda, mais 
1*1 le nettoyant on découvrit la sig;nature • Jagoecs bb 
■"Oateri », élfeve du Pranda, peu connu. C'était un riche 
iï^xitilhomme Bolonais]. 

''^ISIO (Benvenuto), dit II Garofolo, 
363. Sainte Famille. 

1^ H. m. 0,eO. — L. m. 0,89. — Boia. Dam. flg. 

^ La Vierge assise, soutient son divin Fils assis 
^lar un coussin posé sur se genoux. Derrière, Saint 
■Joseph montant un escalier. Au fond, une fenêtre 
c»Uvert3. 



^NONYME (Florentin du quinzième sièclè). 
^64. Sainte Famille. 

H. m, 0,9Î, — L. m. 0,97. — Bois, forma ronde. Fig, ont. 

La Vierge à genoux, en adoration devant l'En- 
fant Jésus, qui tend les bras vers elle. Près d'eux 
le petit Saint Jean avec la croix et la banderide- 
^Ilerrière, Saint Jérôme priant, un Crucifix dans 
"les mains. Du côté opposé, deux, pâtres. Au fond, 
paysage. 
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BECCAFUMI (Domenico), dit II Mecheeuno, peintre, 
sculpteur et graoeitr ; né prés de Sienne en 1484 ; 
mort selon Vasari on 1549; et selon le P. de la 
Valle en 1551 {Ecole Siennoise). 

359. Sainte Famille. 

H. ni. D,S8. — L. m. 0,88. — Boia, forme ronde. Dem. fig. 

La Vierge, assise sur un baijc de pierre, con- 
temple, l'enfant Jésus qui embrasse un agneau. 
Derrière, le petit Saint Jean : du côté opposé, Saint 
Joseph appuyé sur un bâton. Dans les angles du 
cadre, quatre tètes d'anges. 

ANONYME. 

366. Prédication de Saint Jean Baptiste. 

H. m. 0,17. — L. m. Û,^. — Cuivre. Fïg. aat. 

Saint Jean, debout sue un rocber, prêche à la 
foule. Au fond, paysage. 



TROIXIÈME PAROI 

MINGA (Andréa del), né à Florence; florissant oem 
1568 (Ecole Florentine). 

367. La Création d'Eve. 

H. m. 1,97. — L. m. 1,(Ï7. — Bois. Fig. eut. 

Le Père Eternel couvert d'un niantean, porta 
la main à sa barbe. Devant lui, Adain et Eve. Par 
terre, un faon. Fond, paysage. 

[Vasari rapporte, dans la vie de Bacoie Bandinolli : « Et 
« alors, il avait commencé des cartons pour faire peindra 
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< plusieurs tableaux deatinéa à orner les chambres du Pa- 
« lais Pitti. Ces tableaux furent peints par un jeune homme 
« du nom d'André del Minga qui s'éntendait fort bien à 
« se servir de la palette. Les eonipositious (5e ses tableaux 
« sont : la Création d'Adam et Eve, et leur expulsion du 

< Paradis. Lorsqu'ils furent achevés, Bandinelli les donna 
« à la Diiuhesiie, en recherchant sa protection dans la si- 
« tuatien difficile où il se trouvait »]. 

GIMIGNANI (Giacinto); né à Pistoie en 1611; mort 
en 1681 (Ecole Romaine). 

368. Rebecca à la fontaine. 

n. m. 0,9B. — L. m. J,4S. — Toile. Fig. eut. 

La Jeune fille est près d'un puit avec deux de 
ses compagnes. A sa droite est Eliézer. Devant elle 
se tient le frère de Laban entouré de plusieurs pa- 
steurs. Au second plan, plusieurs animaux. Au fond, 
paysage. 

OLLAJOLO (Ecole du). 

69. Ecce Homo. 

H. m. 0,58. — L. m. 0^. - Boia. Dem. flg. 

Le Sauveur îes bras attacbés derrière le dos, 
a sur ia téte la couronne d' épines. Sur le banc, 
devant lui, sont posés les clous et l'éponge. Par 
une ouverture on aperçoit un paysage, 

ANONYME. 

70. Un Saint. 

H. m. 0,il. — L. m. 0,26. — Bois. De m. flg. 

Le regard tourné vers le ciel, il a une auréole 
autour de la téte. 
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FILIPEPI (Aleasandroî) dit Sandro Botticelli. (Ecole 
Florentine). 

372. Portrait d'homme. 

e. m. 0,i8. — L. m. 0,34. — Boia. Dem. flg. 

Vu lie trois- quarts, et sans barbe, il porte ua 
bonnet et utj vêtement rouges, costume flurentin du 
quinzième siècle. 

ECOLE FLORENTINE (Siècle XV). 

373. La Vierge, l'enfant ' Jésus et plusieurs Snints, 

H. m. 1,37. — L. m, 1,68. — Bois. Fig. ent. 

Dans ie milieu d'un trypticjue, la Vierge sur 
un trône, tiont son Fils debout sur ses genoas. 
Dans le compartiment k droite, Saint Jean et Saint 
Domiîiique. Dans celui de gauche, Saint Pierre 
Martyr et Saint Thomas d'Aquin. En haut, dans 
les trois ronds, la Vierge, l'Ange et Dieu le Père. 
Dans les interstices de la partie supérieure du ca- 
dre, un martyre et une prédication, en petites figures. 

BAZZI on RAZZI (Giovann'Antonio), dct II Sodoma; 
rte à Verce/i en 1479; rnort à Sienne en 1554 (Ecole 
Lontbarde). 

374. Ecce Homo. 

U. m. 0,6t, — L. m. 0,47. — Bois. Déhh. fig. 

Couronné d'épines, il a les mains liées par une 
corde que tient un des trois bourreaux qui sont der- 
■rière lui. 

ANONYME. 

375. Portrait d'homme. 

H. m. 0,40. — L. m. 0,36. - Boia. Dom. flg, 

11 est "VU de trois-quarts, sans barbe, avec un 
bonnet et un vêtement rouges, costume florentin du 
quinzième siècle. 
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JARTOLOMMEO (Fra, del Fattorino), dit Fra Bar- 

TOLOMMEO DELLA PORTA, 

J7. Ecce Homo, 

H, m. 0,61. — L. m. 0,98. — Froique. Dern. flg. 

Vu presque de face, couronné il'èpiuea, vétu 
d'un manteau muge. 

IINGA : Andréa (!el). 
178. Aihrm et Eve chassés du ParaJis terrestre. 

D. m. 2,i3. — L. m. 1,73. — Bois. Fig. ant. 

L'Ange, debout, l'épée à la main citasse Adam, 
Eve, di-meure assise près de l'arbre où tjst le tenta- 
teur dont la moiité supérieure est homme, et l'autre 
moitié serpent. 

[Voy. la notice au N," 3G7 de oatto S»Ue]. 
CARRUCCI (Jacopo), dit II Pontormo. 

t'9. L'Adoration des Mages. 
II. m. 0,82. — L. m. 0^. — Bois. Fîg. eut. 
La Vierge à genoux, soutient 1' enfant Jésus, 
Près d'i'lle, une vielle femme; plus en avant, un 
de rois Mages agenouillé. Au milieu, les autres ac- 
compagnas d'une suite nombreuse. À gauche, Saint 
Joseph .issis sur une pierre ; près de lui deux pa- 
steurs. Au troixième plan, sur la droite, un grand 
nombre de figurfcs à cheval, portant des présents'. 
Dans le lond, plusieurs abitatious. 

DOSSI (Dosso ï). 

380, Saint Jean Baptiste. 

H, m. 0,73, — L. tn. 1,53. — Bois. Dam. Sg. 

Vn presque do face, il tient dans sa main gau- 
che Une croix de roseaux, et porte sa droite a sa 
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poitriae. Fond de paysage, oH est représenté, en 
petites figures, le baptême du Christ. 

GIANPETRIXO ( Pedrlvi Giovanni ditj, Jlorissaït en 
1520-1550. 

381. Sainte Catheràie. 

H. n. <MB. — I.. ni. O^Ol — Bois. Dem. fig^ 

La SaÎQté est nue. aa milien de roues, instra- 
meots de sou supplice^ 

BAZZI ou RAZZI (GiovannAntoaio), dit II Sodoma. 
388^ Bfrtmit ^boamt, 

H. m. a,?Ol — It. m. I^n. — Boû. Dnm. fig. 

Va presque de fitcft, avec une barbe notre, 
ooilfê d'an bonnet rouge^ il parte un vêtement de 
ooalear ^^ombre doublé de rouge. I) &ît du doigt la 
geste d'indiquer. 



QUATRIÈME PAROI 

POKTE (Fraocesco da). djùt II Bas&anol 
383s Scmt damp»n. 

s. ». — I,. ». — X^a^ Ti^~ a*. 

Dans «M belle campa^ae, des veodaogeiin 
aidfe par 4k feaime s portant dès paniers. Au cen- 
tre, ail JMB» hoome fbwiaat l« msin dans un bft- 
qaet. A ai««la, <u bovrier eoadwssaat deax puisses; 
pl«s en avant, v» jeaae ille «genonllée portant 
mm gobelet * sa b<a«cfa«. À Mm, «pais ça et là, de» 
paawr^ des eorbetlles et des boink^ 
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POLLAJOLO (Piero del). 

384. Saini Sébastien. 

1^ H, m. 1,SS. — L. m. 0,7B. — Bois. Pig. ent. 

V Le Saint, nu, les pieds, et les, mains attachés 
B à un arbre, a le corps, percé de deux flèches. 

CARPI (Girolamo), dit Girolamin da Carpi. 

385. La prière an jardin des Oliviers. 

H. m. 0,19. — L. m, Q,bS), — Boia. Fîg, ent. 

Jésus est à genoux sur une hauteur, la tête 
levé vers le ciel rêgardant l'ange qui est dans les 
nuages. Trois apôtres endormis sont à ses pieds. 
Au fond paysage avec petites figures. À droite et 
â gauche du tableau une figure dans un ovale. 

PONTE (Francesco da), dit II Bassano. 

386. Scène cimnipêire. 

1^ H, m. 0,9s!. — L. m. 1,24. — ToUa. Fig. ent. 

B À gauche s'élève une cabane tombant en rui- 
■ nés. Un honiiïie monté sur une échelle, est en train 
w de réparer le toit. Plus en avant, un homme oc- 
cupé a scier une pièce de bois; un autre creusant 
la terre avec une bêche; une femme portant du bois. 
Au milieu,, plusieurs animaux domestiques, et des 
utensiles. A droite, une ménagère sort du linge 
d'une caisse. En arrière, une femme qui soufHe !e 
feu; et une autre, qui porte de l'eau. Au fond, 
paysage. 

CaVALORI (ou Salincorno lia Mirabello), né à Flo- 
rence, Jlariamit oers i6(i8 (Ecole Florentine). 

7. La tête de Sai?jt Jean portée au festin d'Hérode. 

H. ju. 0,86. — L. m. 1,06. — Toile, Fig. eut. 

Hé rode, Hérodiade, et d'autres convives, sont 
assis à une table, Au pied d' un escalier, un servi- 
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.-..i plateau la tétc de Saint Jean; 
... 10:1. À gauche le bourreau saisis- 
s. \c corps mutilé du Saint. Dans 
humnie portant un flambeau, 

.! .\ Vr 11 Bassano. 

. .. 11.28. — Bois. Dem. fig. 

..0 .0 yr-ofil, avec les cheveux et la \ 



. . III. <'.1!< — Bois. I>em. fig. 

.>-, ;.,;;•;> : ;". os- coiffé d'un lierretet 
if^ :n&iiis posées Tune sur 
* 15. 33. xxxxra». 
,'. , ■ ;. .>.>i;sN,i:. iivej. eetw inscription: 

. -«.v . TROST. 

> K N.x.- KKorrR . 



■ -.1. miiit'i: de 1;» s^H* 

■».■■ î"iu'rr:>? dur-??, s"* 
. " .V. ii;:.:ii-.'i--f : le iond 

^ .-. .'-.î,- P:=r quatre 

.■.■.■.-:i.ii,u jf rcses, 
1. .v,- O'. r-.:':!? ïTuir- 
-■s^ ." <t,'si:i;ii-... ri'i-?5ues 
> ••..iv..».;''.:>i- «I di>;&:ise5 
.-■..■.•iv.i»"~;)in:''.iiK. cna»- 



CHAMBRB DE PROMBTHÂB 



169 



chacun un attribut des neuf Muses: celui propre 
stoire, pour Clio: deux flûtes liées ensemble, at- 

d'Euterpe; la cymbale et la couronne de lierre 
Thalie; la masque, la poignard et la couronne 
mpres chargés de raisms; pour Melpomène, la 
st la couronne de laurier, pour Terpsicore ; la 
l'Apollon, pour Erato, une couronne de roses 
igées, pour Polymnie; le radiomètre et le globe, 
Uranie; les tablettes et le stylet, pour Calliope. 
large bande circulaire embrasse tous ces motifs ; 
st ornée de trente cinq bouquets de fleurs ; le 
semé d'ornements enlaces les uns aux autres. 

table exigea quatorze années de travail; elle 
;hevée et exposée au public en 1851. Le pied 
^présente le quatre Saisons, fut modelé par Jean 
i de Sienne, et coulé en bronze par Clément Papi. 



CORRIDOR DES COLONNES. 



Deax colonnes d'albâtre oriental, ornent ce corri- 
dor. La collection des portraits en miniature et à 
l'huile qui est dans ce corridor fut réunie par les soins 
du cardinal Léopold de Mèdicis, et l'accompa^rnait 
dans ses voyages. De toute la collection qui se com- 
pose de 378 portraits on ne connaît le nom ni de la 
personne effîgiée ni de l'auteur exceptés les suivants: 

6. Portrait d'homme, peint par G. M.' da Bibbiena. 

18. Portrait d'homme, peint par Benoit Gennari, 

71. Portrait de femme, peint par Lavinie Font an a. 

75. Portrait de femme, peint par Lavinië Fontana. 

86. Étienne Bathori, Roi de Pologne, Prince de Li- 
thuanie (peintre Anonyme). 

89, Portrait de François Marie, Duc d'Urbino (pein- 
tre Anonyme). 

94. Portrait de femme, peint par Tibërius Titi. 

99. Portrait de femme, peint par Rybson. 
132. Portrait de Jean Seotto, peint par le Sordo da 
Urbino. 

145. Portrait d'homme, peint par Thomas Campa.va. 
163. Porirait de François Caroeei (peintre Anonyme), 
166. Portrait de Antoine Carocei (peintre Anonyme), 
224, Portrait de femme, peint par Bernardino Campi. 
248. Portrait d'homme, peint par Teoesco il Buono. 
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273. Portrait cfEléonore de Guastalla (peintre Ano- 
nyme. 

292. Portrait de femme, peint par Guido Reni. 
298. Portrait d'André Baaetti, Archiprêtre (peintre 
Anonyme). 

324. Portrait d'homme, peint par Jeanne Garzoni. 
327. Portrait de femme, peint par Porbus le Jeune. 
.332. Portrait d^un jeune homme, peint par Padovanino. 



CHAMBRE DE LA JUSTICE 



Peinte par Fedi. 



Au câutpe de la voûte on voit la Justice, les bl 
lances dans une main, l'épée de 1' autre. Auprès d'ell 
Mercure, et la Paix portant un rameau d'olivier i 
une conie d'abondance. En lias, deux amours tenaH 
l'un un faisceau de verges, l'autre un livre. En liai 
Jupiter, Junon et d'autres Divinités assises. Des amoul 
soulèvent un rideau. Autor de la chambre sont d< 
bas- relief, et des ornements en grisaille. 



PREMIERS PAROI 

ROBUSn (lacopo), dit II Tintoretto. 

389. Portrait d'homme. 

H. m. 1,10. — 1. m. 0,BÏ. — Toile. Dam. %, 

Vu de trois-quarts, avec lex cheveux courts 
la barbe longue et un vêtement noir; il pose II 
main sur un modèle de cheval, et l'autre sur Ui 
livre placé sur une table. 

[On croit que c'est le portrait d'un soulptour ; d'autM 
disent, d'un auteur qui aurait écrit sur le clieval]. 

ROBUSTI (lacopo), dit II Tintoretto. 

390. Portrait d'homme. 

II. m. 0,67. — II. ta. 0,41. — Toile, forme ovale. Bem. &g. 

Vu de trois-quarts, il a les cheveux court! 
peu de barbe, et un vêtement garni de fourrure. 
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RBUS (Franz), le jeune. 

1. Portrait de la princesse EUonore de Mantouc m- 

! core enfant. 
\ H. m. 0,33. - L. m. 0,19. - Toilo. Dem. fig. 

' Vue presque de face, la tôle chargée d'un dia- 
eme, elle porte uu grand col rclevii et un habit 
ïrodé. Elle tient uu fruit dans sa maiu. 

[Il y a un portrait de cette princesse, dans un âge 
il-as avancé, bous le N." 20B. Fille de Vincent Gonzague, 
lue de Mantoue, et fenime de l'Empereur Ferdinand II, 
lUe fut couronné HeLiiû d' Hongrie en 1627]. 

)LC[ (Cûrlo), dit Cahlen Dolci. 

i. Saint Casimir prince de Pologne, fih du roi 
I Casimir IF. 

T. m. 0,M. — L. m. 0,T7. — Toile, forme octangulaîre. Dem. fig. 

Vu de profil, les yeux levés au ciel, il a un 
'iche manteau brodé, i! porte une main contre 
ion sein, et dans l'autre un papier où on Ht une 
jrière à la Vierge, Sur une table sont placé une 
lourontie, ornée de perles et de pierres précieuses, 
(t un lys. 

[Suivant BaJditiucoi, ce portrait fut commandé par 
tosme III]. 

SARI (Giorgio), peintre et arehitecte ; né à Arezto 
n. 1512; mort d Fiorence le 27 Juin 1574 (Ecole 
'lorentine). 

(. Tentation de Saint Jérôme. 

ï. TJ. m. 1,67. — 1. m. 1,21, — Bols. Pig. ent. 

' Le Saint à genoux, tient dans une main un 
'ruciflx, et dans 1' autre une pierre avec laquelle 
s'apprête à frapper sa poitrine. Entre les bran— 
hes d'un arbre, l'Amour les yeux bandés, lan— 
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çant un dard. Derrière, Vénus, couronnée de 
ses, tenant contre son sein un petit Atnoup, et 
conduisant un autre par la main ; a ses pieds, £ 
dards, un carquois, et un flambeau à demi éteii 
Devant Saint Jérôme, un lion couché par terr 
sur une pierre, des livres et une tète de mort, 
haut voltigent deux colombes. Au fond, moutagni 

SCARSELLA (Ippolito), dit Lo Scarsellino; né à Fe 
rare en 1551 ; mort en IQil (Ecole de Ferrare), 

-394. Naissance d'un Enfant, 

H. m, 0,76. — L. m. 0,95. — Toile. Fig. eut. 

Dans une chambre magnifl(]ue, un Ht, oti 
l'accouchée assistée par plusieurs femmes. Au ni 
lieu de la chambre, deux servantes occupées à ii 
ver le nouveau-né dans une cuvette d' op ; 1' m 
des deux tient un linge pour l'essuyer. Prés de 
groupe sont deux enfants, du coté opposé deux al 
très jouant avec un chien. À côté du lit, une tabir 
et une petite fille prenant des fleura qui y soc 
posées. Plus au fond, petites figures. 

RENr (Guido), 
396. Sainte Elisabeth. 

H. m. 0,51 — L. m. 0,89. — Toile, forme orale. Dem. fig. 

Tournée de trois- quarts, les yeux levés au àt 
elle est recouverte d'un manteau violet. 

MANNOZZl (Giovanni), dit Giovanni da S. GiovANti 

396. La Vierge et l'cnfani Jésus. 

H. m, 0,61. — L. m. 0,OT. — Toile. Dam. flg. 

La Vierge soutient son divin Fils assis sur a 
coussin. 
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DOLCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 
|397. Saini Jean Évangélîste. 

Vu de tmis-quarts, les yeux levés au ciel, il 
tient un livre datss uue main, et une plume dans 
il' autre. En avant, sur un rocher, est placé un en- 
j crier. Derrière, un aigle. 

[Un tableau semblable, du même auteur, est dans la 
I salle de l' Iliade, aous le N." 217]. 



DEUXIEME PAROI. 

ÎNTILESCHI (Artemisia). 
Î8. JmUtb. 

H. m. 1,17. — 1. ra. O.se. — ToflB. Deio. lig. 

Elle est représentée de profil, une épée dans 
la main droite, et appuyant la gauche sur l'épaule 
de sa servante vue de dos et portant dans un pa- 
nier la téte d' Holopherne. 

IlOSSI (Fraticesco de'), dit Ceccmino SALViATt, nê à 
Florence en 1510; mort à Rome le 11 Nooembre 
1563 (Ecole Florentine). 

399. La Patience 

H. m. X,H, — L. m. I,0O. — Toile. Fig, ont. 

Elle est représentée sous les traits d'une femme 
vêtue a l'antique, les bras serrés contre son sein. 
Sur la chaîne qui retient un de ses pieds, tombent 
des gouttes d'eau qui coulent d' un vase surmonté 
d'une sphère, image du temps qui poursuit inévi- 
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i.iMi-iiii'iii <i>ii cours. Une branche de lierre qui du 
iiii.im, s' ;ii(;iclie en rampant, jusqu'au sommet de 
l.i iiImmo NifTiiifio la ténacité qui est nécessaire à 
i|m. nii.|iii> veut iitteiiindre le but qu'il s'est proposé. 

M '..i.HMisitiiiu ilo Michol-Anfçe. V. Vasari, lettre 19."']. 

IloMM Kolil'KR (Melcliior), né à Utreeht en 1C36; 
i.. ;N i'ftw ville le 3 Aoril 1695 (Ecole Hol- 
l.i.i.l.ii- 

-liH' i ' V,,. A .;'<• hassc-cour. 

!l, m. 0,!X\ - 1,. m. 1^ — Toile. 

i' .... .lu tableau, uu coq; et près de lui 

-..V ,-;;!-(\ Du i-oto opposé, une poule qui mon- 

1 •>•> .(-.'.iMer a SOS piHissiîis. Derrière, un ton- 

■. .;.ie porohoir supj'H'yrtant deux, pigeons. Au 

.■ .\ Sur lo perchoir on lit: « M. d'Ho.n- 

.... A oto »ohow en 182S, à M. Charles Sprnvt 
\. .>.^,;v '.a s.v.i-.îiie >ie 800 francs]. 

>i > , ; .;\. VNS ,.i;;>;«*\ 

:. . l'o.i).- Pandolfo Ricasoli. 

\ ;. 11,. >..*. — ToUe. Dem. fig. 

^. ..MiS s';..;.:'ts. avec moustaches et royale 
■■•.s;-. V.- iji'ouv. il tient dans la m»'" 
>^ ";S< > do lui, une table avec àent 

> . -,.xv vi. line lettre, une montre et une 

^, •,;>.>,M. >u-. la muraille, et un petitdé- 
i»w .lf s<^n oreille, sont une adjon- 
...>■,«•., Ml. V fond, tenture verte. 

, . N,i -.il.-, .liv ans à la oompsjirme de JfeMî 

:<, ^Mn.iine de U Oaihéàrale de îl"" 

. .. V , Ml' lÎHlIS les Iftnfrnes et la littéiatuie" 
«i. >, Saint Office, à une réolBsian P*'' 
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TROIXIEME PAROI. 
ALLORI (Cristofatio), >Jii II Bronzino. 
^402. Portrait d'un jeune homme. 

H, m. 0,1S, — L. m. 0,36. — Toila. Dem. flg. 

Vu de trois-quarts, les cheveux longs, il porte 
un col brodé et un vêtement jaune à manches 
brodées. 

&RONZINO (Angiolo). 

D3. Portrait de Cosme /."■. 

ri, m. 0,77. — L. m. 0,59. — Boia. Dem. fig. 

Vu presque de face, avec la barbe rare, il est 
vétu d'une armure de fer, et pose la main droite 
sur un casque. Derrière, une tenture verte. 
[Voir la notice au N." 212, Salle d'Iliade], 

)OLCI (Carlo), dit Carun Dolcl 

)4, Portrait de la Grande-Duchesse Fictoire de la 
Rovére. 

H. m. 0|te. — L. m. 0,62. — Toile, formo ovale. Dam. flg. 

Elle est représentée presque de face, vêtue d'uti 
habit de veuve, un voile sur la tète, une croix su- 
spendue sur son sein. Elle a dans sa main droite 
un livre, et appuyé la gauche sur sa chaise. 
[Voir la notice du N." 116, SaUe de Japiter], 

ÏMBO {Bonifazio), ou FAZIO DA VALDARNO, né 

à Crémone; Jïori^saié sers 1461 (Ecole Vénitienne), 

405. Jésus au milieu des Docteurs- 

1^ H. m, 1,S6. — L. m. 1,7>J. — Toile, forme ovale. Tig. eut. 

|P Dans un atrium, Jésus, debout sur un gradin, 
parle aux Docteurs; les uns assis leurs livres on- 
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verts ; les autres debout, parlant entr'eux. Derrière, 
la Vierge et Saint Joseph. Dans le fond,. de petites 
figures. Par les fenêtres ouvertes on distingue di- 
verses habitations. 

DOLCI ^Carloi, dit Carlln Dolcl 

406. S.:iitt Dc'iinique. 

H. m. 0.7<j, — L. m. 1.14. — Toile. lïg. eut. 

Le Saint est agenouillé dans une grotte, nu 
jusqu'à la ceinture, les yeux baignés delarnoeset 
levés vers le ciel, une pierre dans sa main pour 
s'en frapper la poitrine. A gauche, des âmes du 
purgatoire dans les fiamnies avec deux anges vo- 
lants au-dessus. Dans une de ces âmes l'artiste s'est 
représenté, lui même. Par l'ouverture de la grotte, 
échappée de paysage, où des brigands assassinant 
des voyageurs. 

ANONYME. 

407. Portrait J' homme. 

H. m. O.ôd. — L. m. 0,43. — Toile. Dem. fig. 

Il est vu presque de face, avec des moustache* 
et une barbe grise, et un habit ecclésiastique. 

FAES I Peter Van-der), dit Le chev. Lely; né à 
l'n \Vestphalie en 1618; mort à Londre en 168" 
^Ecole Flamande). 

4('^S. Portrait de Crom'j.'eU. 

II. m. 0.72. — L. m. O.tio. — Toile. Dem. fig. 

Représenté de trois-quarts, avec les cheveu* 
1 iniis, et sans barbe, il porte un grand col blanc, 
et une armure. 

[Lely Jit le iiortrait de Cromw ell, lorsq^ue celui-ci com- 
iiiaiiilait comme général, Tarmée en Écosse, à la fameuse 
liataille de Dunbar et d« AVorcester. Il avait alors 50 aus]. 
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LUCIANI (Sebastiano),rf('iF[tASEBASTiANo dal Piombo. 
9. Portrait d'boiiime. 

H. m. U,78. — h. m. 0,68, — Ardoiie. Dam. fig. 

Vu presque de face, avec longue barbe brune, 
il porte un berret et un vêtement doublé d'hennine. 
Il dent ses gants dans sa maîn droite, 

OBUSTI (lacQpo), dit II Tintoretto. 

10. Portrait d'hofnm. 

H. m. 1,11. — L. m. 0,98. - Toile. Dotn. «g. 

Tourné de trois-quarls, la barbe rare, portant 
un col blanc et un berret noir ; il a un vêtement 
et un manteau noir; et tient dans sa main droite 
«es gants, et relève sous son bras un pan de son 
manteau. Sur le fond ces mots : « Anno ^etatis 

SU^E XXIV ». 



QUATRIÈME PAROI. 



TH (Jan), dit Both d' Italie peintre et (jraoeur ; 
né à Ulrecht en IGIIJ; mort û Venise en 1650 (Ecole 
Hullandaise). 

11. Paysage. 

K. m. 1,62. — L. m. 1,^. — Toile. 

A droite, groupes d'arbres: au second plan, un 
ruisseau qui coiïlo entre des rochers sur lesquels 
sont des pasteurs et des chèvres. Au fonJ, vallons 
■et montagnes. 
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SWANEVELT on SUKANEVELT (Herman van), dit 
Herman d'Italie; né à lT'oerrfe« cers 162U; mort 
à Rome en 169t) (Ecoie Hollandaise). 

412. Paysage. 

H. m. 0,90. — L. m. 1,29. — Toile. 

k gauche un v-ieux bâtiment; les anneaux de 
fep de la muraille, et l'enseigne de la bouteille indi- 
quent une hôtellerie. Dans l'intérieur on aperçoit des 
gens attablés, et au dehors deux maréchaux, fer- 
rant un cheval; non loin de la, deux ânes. Au mi- 
lieu du tableau, un mur couvert de lierre, derrière 
lequel s' élèvent plusieurs arbres. Sur le devant à 
gauche, des blanchisseuses lavant à un ruisseau. 
Au second plan, au delà d'une prairie, un château 
et des cabanes; au fond une suite de vallons. So- 
leil couchant. 



On remarque dans cette chambre, une table de 
aeagliola, et deux autres en broea(elle d'Espagne Le 
Stipo qui est au milieu, fut acheté par le Grand-Duc 
Ferdinand II. Ce meuble, dont Monconys fait mention, 
fut sculpté en Allemagne. Les peintures sur pierres 
dures, sont de Breughel, L'intérieur renferme des nom- 
breux tiroirs, dont plusieurs à secret. Une mosalfjue 
enrichit le devant; et l'on voit peint sur la partie ap- 
posée, le mariage de Sainte Catherine, copie de Gan- 
bianî, d'après l'original du Corrège, qui est au musà? 
de Naples. Dans les autres compartiments, sont les 
douze apôtres d'un côté, et un Crucifix de l'autre, ou- 
vrages exécutés en ambre. Au sommet un orgue el 
un cadran; et dans le bas un autel. Sur les o^tès, di- 
vers tiroirs servant de sacristie. Derrière un miroir, 
au-dessous duquel est un Eeee Homo, de l'école du 
Cigoli. On dit que le cardinal Leopold de Médicis 
servait de ce meuble pour y célébrer l'office divin. 



CHAMBRE DE FLORE. 



Peinte pae Marinl 

Dans le milieu ilu plafond, est représentée la Déesse 
entourée d'Amours rjui lui apportent des fruits et des 
fleurs. Les ornementa en grisaille autour de la cham- 
bre sont peints par Landi. 



PREMIÈRE PAROI. 

VASARI (Giorgio). 
413, Sainte Famille. 

H. m. I,i0. — L. m, 1,08, — Bois. Fig. ent, 

La Vierge, à genoux, tient embrassés Jésus et 
Saint Jean. Derrière, Saint Joseph et Sainte Eli- 
sabeth, 

PALMA (lacopo), dit II Vëcchio. 

14, Portrait de femme. 

H, m. 0,65. — L, m, 0,64. — Toile. Dem. fig. 

Elle est représentée de trois-quarts, avec un 
voile sur la té te, un vêtement noir, et un livre dans 
les mains, 

SUSTERMANS (Justus). 

15. Portrait de Ferdinand II de Mêdicis. 

H. m. 0.77. — L. m. 0,84. — Toile. Dem. fig. 

Vu de trois- quarts; il porte un grand col relevé 
à gros plis et une cuirasse. 

[Beinplis d'amour pour tes aciencea, les lettres et les 
arts, il protégea particulièremeiit la fa,meuse Académie dite 
J)H Cimento]. 
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DUGHET (Gaspre), dit Le Poussin; né à Rome en 
Mai 1613 ; mort dans cette ville le 25 Mai 167& 
(Ecole Rom aille). 

416, Paysage. 

E. m. 0,53. — L. œ, 0,^. — ToÎIb. 

Dans le lointain, des collines boisées; plus à 
gauche, au milieu des ombrages, des bâtiments an- 
ciens, rappel larits la campagne romaine. Un peu eu 
avant un groupe d'arbres, au pied desquels pasise 
une route, où l'on voit une figure. Sur le premier 
plan, un ruisseau au bord duquel s'élèvent des chê- 
nes. En avant, une figure et deux chiens. 

[Les quatre paysages de Gaspre Poussin, qui sont daas 
cette chambre ètaiont la prupriété de la famille Ugolini. Ije 
peintre Fidfelo Aociai lea vendit au Grand-Duç Léopold II], 

RUTHART (Cari), peintre et qraoeur ; Jlorissait 
1660 â 1680 (Ecolè Flamande). 

418. Bétes fauves. 

H, m. 1,01. — L. m. 1,89. — ToUe. 

Des cerfs, les uns debout, les autres reposant 
sur l'herbe. Près d'eux un lièvre. Des oiseaux vol- 
tigent dans l'air. Des cygnes fendent l'eau. Au se- 
cond plan, des arbres. Au fond, montagnes. On lit 
sur un rocher : « Car. Ruthart Fec. >. 

ROSA (Salvatore). 

135. Bataille. 

II. m. 0,93. — 1. m. 1,41. - Toile. Fig. ent. 

Une rencontre à l'arme blanche a lieu entre 
des soldats à pied et à cheva! couverts de fer. 
Plusieurs sont blessés, renversés à terre avec leurs 
chevaux. En avant est un soldat qui en menace 
un autre étendu près de lui. Â gauche s'élèvent on 
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temple et des ruines. Du côté opposé un mont 
escarpé. Sur la frise du temple on lit: « Salvator 

ROSA ». 

SUSTEBMANS (Justus). 

419. Portrait d'homme. 

II. m. 0,&i- — L. m. 0,76. — Toile. Dem. flg. 

Vu presque de face, les moustaches, la royale 
et les cheveux gris, il porte un col rabattu.'Un habit 
et un manteau noirs, et tient dans sa main droite 
un itiouchotr. 

ANONYME. 

420. SainU Agnis. 

H. m. 0,T3. — L. m. 0,68. — Bois. Dem. flg. 

Vue de trois-auarts, les cheveux épars tom- 
bant sur ses épaules et ornés de perles, elle porte 
un large manteau, et tient un agneau dans ses bras. 

DUGHET (Gaspre), dit Le Poussin. 

421. Paysage. 

H. m. 0,B1. — L. œ. 0,88. — Toile. 

Dans le lointain une plaine où sont éparses 
des habitations. Au second plan, un village sur une 
colline, au pied de laquelle coule un ruisseau qui 
tombe en cascades entre des rochers. À droite, à 
travers les arbres, une route où sont plusieurs 
figures parmi lesquelles un satyre jouant avec une 
chèvre. À gauche un arbre dont le tronc est rompu. 
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DEUXIEME PAROI 



RIMINALDI (Orazio), né à Pise en 1598; mort en 
1631 (Ecole Florentine). 

422. L'Amour artiste. 

H. m. l,iJ. - 1. m. 1,12. — Toile. Fig, ont. 

Assis sur un bas-relief brisé, recouvert d'unu 
draperie rouge, l'Amour a dans la main droite un 
violon et une lance; il en indique d'autre des armes, 
des papiers, une palete, des ballatces et une sphère 
ornÈe de lai ers, piaureés devant lui. A terre, un 
casque d'où sortent des abeilles. 

VEGELLIO (Tiziano). 

423. Jèstii adoré par k bergers, 

H. m. o,fô, — L. m. 1,12. - Bois. rig. eut. 

Dans une pauvre cabane, la Vierge agenouil- 
lée, découvre l'enfant Jésus placé dans un Wrceau. 
Prés de la Vierge, Saint Joseph, et des bergers qui 
apportent leurs offrandes; l'un d'eux guide le bœuf 
et l'àne. La lune éclaire cette scène. Dans un plan 



fond un Dois, et des moutons gardés par un berger. 
HOLBEIN (Manière de). 
424. Portrait d'bornme. 

H. ta. I},BB, — L. m. 0,20. — Boig. Dem. flg. 

Tourné de trois-quarts ; sans barbe, la téte 
coiffée d'un berret noir, i! porte un vêlement «ie 
même couleur, doublé de fourrure, et tient un pa- 
pier dans la main. 




portant une torche; au 




CARACCr (Annibale). 

fî6. Sainte Famille. 
H. m. 0,iS. — L. m. 0,10. — Toile. Fig. ent. 
La Vierge assise soudent son divin Fils qui 



entoure son cou dos ses bras. Elle contemple un en- 
fant, sans doute Saint Jean, qui est auprès d'elle. 
Derrière, une tente; au-delà, paysage. 



FDRINI (Francesco), dit II Fl'rino ; né A Florence 
cera IGOU; mort en 1649 (Ecole Florentine). 



Adam et Eve dans le Paradis Terrestre. 

H. m. I,ft3. — L. m. 2,41. — Toile. Fig. ont 

Le Père Eternel, assis près d'un arbre, à la 



W main posée sur l'épaule d'Adam agenouillé et les 
mains jointes. Sur un rocher, Eve assise. Au fond, 
paysage. 

H [Appartenait à la G-alerie Gerini]. 
FRANCIABIGIO (Marcantonio). 
427. La calomnie. d'Apelles. 

1^ H. m. 0,37. — L. m. 0,4S. — Bois. Fig. eut. 

fP On raconte qu'Apelles, voulant se venf^er de 
ses ennemis, fît une peinture représentant la Ca- 
lomnie. L'œuvre a péri, mais l'histoire en a con- 
servé le sujet. Franciabigio, à l'exemple de Sandro 
Botticelli, voulut faire revivre la composition du 
grand artiste Grec. Dans une vaste salle, sur un 
trûne élevé sur des gradins, siège un roi avec des 
oreilles d'àne. À sa droite est assise l'Ignorance; 
à sa gauche le Soupçon. Au pied du trtine, à droite 
la Calomnie, la Fraude et la Perfidie; la Calomnie 
tient par les cheveux un homme qu' elle traîne de- 
vant le roi. Près de ce groupe, un personnage qui 
parle en faveur de l'accusé. A gauche est un au- 
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tre roi devant lequel se tient la Vérité, toute riii' 
ua miroir à la main invitant du geste à y regar- 
der. On lit dans le bas: * CtAVDiTc ■ Qui ■ keoi- 

ns ' POPVLOS • UiS ■ VOCIBDS ■ AURES * SIC • MA 

BUS " LAPSUS • NOSTRis ■ piNXjT • Apelles 
FURINI (Francesco), dit II Furino. 
428. Figure allégorique. 

H. m. 0,63. — II. m, 0,17. _ Toile, forma orale, Deio. Sg. 

Vue de profil, le sein découvert; elle a dan 
sa maiti droite un calice. 

RUISDAEL ou RUYSDAEL (Jakob), peintre et 
ceur ; né à Harlem sers 1630 ; mort dans eette oi 
le 16 Nooembre 1G81 (Ecole Hollandaise). 



429. Paysage. 



0,d3. 



Ta. m. 0,6 



Toile. 



Dans le milieu coule un ruisseau qui fortn» 
des cascades entre des rochers. À droite un groupe 
de chênes ; au second plan un autre groufto. Au 
fond, à travers des arbres, une plaine. Sur un des 
rochers qui sortent de l'eau, au premier plan, on 
litr " RuYSDAEL g. Sous le groupe de chênes, uij 
jeune pâtre assis, gardant des moutons. Ciel nul 
geux. 

[Ce tableau l'ut acheté par le Grand-Duc Léopold ] 
& M. Artarla de Martheim, pour la somme dé 1200 frfl 
osseoui], 

CARDI (Lodovico), dit II Cigoli. 
430. La Vlnge cl l'enfani Jésus. 

H, m, l,4i, — L. m. 1,11. — Toile. Fig. eut. 

La Vierge assise montre à lire à son Fils. Ai 
près d'elle, à terre, une corbeille remplie d'ouvrage 



I femme. Ce composition est le portrait d'une 
ire et de son enfant, aucun emblème ne dénotant 
l tableau saint. 

SI (Agostino), né â Pérouse en 1566; mort en 
42 (Ecole Romaine). 

L Paysage - Predicatian de Saint Jean Baptiste. 

H. m. 0,^. — L. m. 1,15. — Toile. Fig. eut, 

f Dans one plaine, sous un groupe d'arbres, Saint 
fan prêchant devant un grand nombre d'individus^ 
p uns debout, les autres assis/ d'autres à cheval, 
l vêtus de différentes manières. Devant le Saint 
ins un char, un estropié. Plus à gauche, un arbre 
blé, au-delà du(]uel sont des figures; et plus au 
pd, des collines et des montagnes. 

ILE VÉNITIENNE. 
L Portrait d'homme, 

I H. m. 0,26. — L. m, Û,2L — Bois, Dem. fig. 

Il est VU do troîs-quarts, sans barbe, et coiffé 
Un berret. 

TANA (Lavinia), née à Bologne en 15D0; morte 
Rome en 1G14 (Ecole Bolonaise). 

► Portrait de femme. 

r H. m. 0,25. — L. m. Ù,18 — Cuivre. Dom. flg. 

I Vue presque de face, elle a un grand col ra- 
jvé, un collier de perles et un vêtement noir ou- 
ïrt qui laisse vuir une robe brodée; elle tient ses 
ins contre son sein. Au fond, une tenture. 
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TROISIÈME PAROI 

BRONZINO (Angiolo). 
-434. Portrait de ï'ingègnatr Luc M art mi. 

11. m. O.ae. - 11. Ta. 0,sa. — Bois. Dem, fig. 

Vu presque de face, avec les cheveux courls, 
la barbe longue et un vêtement noir, il tient d'uoB 
main un plan qu'il indique de l'autre. 

[Luc Martini créé Provvedîtore de Pise, par Cosma I. 
dcBsétiha las marais qui infectaient les campagnes enviroar 
nant cette ville. Le Plan qu'O tient, est celui de la uaropagnS 
de Pise, comme on en jjeut juger par les uoma, da Cald»- 
quoli, Comazzano, LosoU, Palude dalla Dnoheasa, etc., qui 
y aont inscrits]. 

MANNOZZI (Giovantii), rfii Giovanni da san Giovanm 

435. Portrait d'un Cuisinier. 

H. m 0,91. — L. m. 0,70. — ToUe. Dem. flg. 

Vu de trois- quarts, sans barbe, un bonnet d» 
fourrure sur la tète, il tient dans îa main droite 
un poulet plumé et dans la gauche un couteau. H 
s'appuye à une table. 

.DUGHET (Gaspre) dit le Poussin. 

436. Paysage. 

H. m. 0,51. — L. m. 0,82. — Toile. 

Au fond, une plaine traversée par des aqueducs 
À droite, des palais et des temples. Dans un pla' 
intermédiaire, un ruisseau. Sur un des côtés un a 
en ruines; de l'autre un arbre. Sur le devant, den 
figures; l'une debout, l' autre couchée. 



DYCK (Anton, Vao). 



437. Le repos en Egypte. 

K. m. 1,84, — L, m. 1.59. — Toils. Fîg, ont. 

À l'ombre d'un arbre chargé de fruits, la Vierge, 
Bbssise sur un tertre, soutient son divin Kils qui re- 
;arfle un groupe d'anges dansant devant lui. Der- 
ière la Vierge, Saint Joseph. Dans les airs, des 
nges chantant. 

[Appartenait à la Galerie Geiini], 
IbTHART (Car!), 

488. Csrf terrassé, par des bêtes féroces. 

H. m, 1,01. — L. m. 1,88. — Toîlû. 

Un cerf est assailli par plusieurs léopards; l'un 
Id'eux l'a déjà terrassé et le mord à l' échine; ua 
lutpe tâche de la saisir à la bouche; un troisième 
ts'élance d'un rocher. Un tigre étendu par terre con- 
Icentre toute son attention sur un aigle posé sur un 
rocher. Du côté opposé, un lion; dans le centre ua 
jurs. Dans le fond, quQlque.s arbres. 

BRONZINO (Manière du). 



439. Portrait de femme. 

a. m. 0,07. — L. m, 0,71. - Bois. Dem, fig. 

Vue de trois-quarta, avec un col relevé, une 
robe blanche et un pardessus de couleur sombre; 
ine chaîne pend sur sa poitrine. Elle a dans une 
Imain ses gants, et dans l'autre un bout de sa 
(ceinture. 
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......i-rranz'), né à Raermont dm 

r->. 1656; rfiort à Prague en 1?2T 



1,. m. 0.7i. — Toile. I>em. fig. 

--■ lie face, elle pirte un col en den- I 
■. »'t une robe noire brodée. Assise 
l'IIo appuyé une main sur un des 
:i> l'autre un éventail de plumes. 

. .■■(V; l.F. PùrssiN. 



■.■« . - 1,. m. ii.">T. — Toile. 

.■ 'iiio oiitro deux follines, sur l'une 
\x:\; qiii'li|ues habitations. Duc'té 
- maisons. Sur le devant, deuxfigu- 
i'.iutre tenant un chevreau. Sur 

.■in'S. 

.•/.7 11 Brûnzi.no. 

'.i'''.' .'CSII:. 

11.. ..it.. Tuile. Fip. tnt. 

.•^>i>!', i;'s dicvi'nx ili'noui'S épars 
: s!;r s!>> ir-'!i"ux snn divin Fils 
■ i.-..,. i;i!- uni' •.•.>;i:Miine de fleurs 
.!. s« iimt-.î. Dans sa main 
.•.ii;M:::!n .r -|iiiics .[ue prend la 
I,- .ii vaiii iiiii' curboille remplie 

■,.;.vs!i)ïO-. 

) . . ... 
. --^ . i i.T. 

;•■ ii:'> l'i .leaii, eH- 

. .1 \ .•! . -i- .! un ange re- 
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splendissant. Dans le lointain, à la lueur des flam- 
beaux, une troupe de soldats guidés par Judas. Au 
fond, paysage. 



QUATRIÈME PAROI 

CENTILESCHI (Artemisia). 
444. Judith. 

H. m. 0,97. — L. m. 0,79. — ToUe. Dem. flg. 

Représentée presque de face, les cheveux et le 
sein ornés de joyaux; elle tient la main droite le- 
vée et armée d'un cinoiterre, et avec sa main gau- 
che, saisit par les cheveux Holopherne endormi, 
appuyé sur un oreiller. Derrière, la servante, un 
sac à la main, se couvre les yeux pour ne pas voir 
le coup que va porter Judith. Dans le fond une tente. 

PRANK (Franz), Le' Jeune; né à Anoers en 158U; 
mort dam cette ville, en 1642 (Ecole Flamande). 

446. Jésus montant au Calvaire. 

H. m. 1,63. — II. m. 0,86. — Bois. Fig. ent. 

Jésus, succombant sous le poids de la croix, 
près de lui. Sainte Véronique; jslus en arrière, la 
Vierge et Saint Jean. Simon, suivi de cavaliers, aide 
Jésus à porter la croix. Plus en avant, un des lar- 
rons, les bras liés derrière le dos, et près de lui, 
un estropié et deux hommes dont l'un lui présente 
un idole, et l'autre le tient par les cheveux. Au 
troisième plan, le second larron gardé par des sol- 
dats. Dans l'éloignement, le Calvaire; du côté op- 
posé Jérusalem. 
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PONTE (Leandro da), dit II Bassano. ' 
446, La Cène. 

H. m. 0,92. — L. m. 1,35.— Toile. Pig. eut. 

Jésus, assis au milieu des apôtres, h 
sa bénédiction. Un des disciples, à sa gauclie, ti< 
la téte penchée sur la table. Sur le devant, un cbi 
et un cliat. Dans le coin, à gauche, un enfant v{ 
saut du vin, et ayant à ses pieds une corbeille plei 
de fruits. 



i 



ANONYME. 

447. Portrait supposé de Jean Bologne. 

H, m. 1,06. — L. m. 0,81. — Toile. Dem. Fig. 

Vu de trois-quarts, le corps tourné à gaucl 
il, a flans une main un ébauchoir, et dans Taul 
un médaillon. Sur le banc, cire et outils à l'usa 
des sculpteurs, et l'ébauche de deux figures. 

[On croit, à en juger par d'auti-es portraits de cet 
tiste, que celui-ci est lo sien. D'ailleurs le groupe ébaua 
qui y est représenté, rappeUe deux figures sculptées 
marbre du même artiste qui existent dans la grande Sa 
du Palais Vieux. Enfin le vêtement, et l'époque à laque 
remonte cette pciutui'e appuyeut cette sûppositîoE.]. 

CIAFFERI (Pietro), dit Lo Smargiasso; ne à Pise 
IQUO. FlorisMit vers 1661 (Ecole Florentine), 

448, 



I 



Jésîis montré au peuple. 

H. m. 0,89. — L. m. 0,^. — Toile. Fig. ont. 

Sur le seuil d' un monument d'ordre composj 
le Christ, entouré de gardes, est montré à la foi) 
par Pilate. Une figure tient debout une croi-xjde 
rière, une statue. Sur le devant, une immense mû 
titude. 
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Au milieu de la Chambre, est la célèbre Vénus 
de Canova, sortant du bain. 

' Retourné à Rome, enfermé, de nouveau dans 
' son atelier. Canova quoiqu' il eùl promis à Louis 
" roi d'Etruria, d'exécuter* une copie exacte de la 
" Vénus de Médicis pour orner la Tribune de la Ga- 
• lerie de Florence, préfera composer une Vénus ori- 
" ginale (Missirini, Vie de Canoca). 

La Vénus de Médicis rendue à Florence, celle de 
Canova, fut transportée à Pitti. 



représentent le palais des Casernes de Florence et les 
Bains de Montecatini. 




mosaïque sur fond d'albâtre. 



CHAMBRE DES PUTTI 

Peinte par Marini. 

Au milieu du plafond sont des enfants ailés. 
Autour, des ornements en grisaille. 



PREMIÈRE PAROI 

BRIL (Paul), peintre ei graceur; né â Amers en 1554; 
mort à Rome en 1626 (Ecole Flamande). 

449. Paysage. 

H. m. 0,93. — L. m. 1,39. - Toile. 

Au delà des rives d' un lac, s' élève une col- 
line occupée par un village ; plus au fond une 
chaîne de montagnes. À droite un tertre élevé, 
couvert d' arbres ; d' un côté dû ce tûrtre s' ouvre 
une grotte ou se tiennent plusieurs pâtres en tpain 
de traire des chèvres. Au bord du lac, une femme 
qui prend de l' eau, 

PONTE {Leandro da), dit II Bassano, 

460. Scène champêtre. 

a. m. 0,76, - 1. m. 1,92. — Toile. Vig. ant. 

Une plaine avec des arbres et des collines. 
Au premier plan, une Jeune femme donne à boire 
dans une tasse â son enfant assis sur une pierre: 
près de là, une vieille femme prend du lait avec 
une écuelle dans un poêlon. Au second plan, un 
berger un panier au bras ; au troisième, des gé- 
nisses et deux agneaux mangeant dans un bassin; 
tout près, un petit chien couché. 

[Ce tableau est la copie en grand du N." 177, du 
même peintre, Salle de Saturne], 
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RUYSCH (Rachel), née à Amsterdam en 1665; morte 
en 1730 (Ecole Hollandaise). 

451. Fruits, fleurs et insectes. 

n. m. 0,88. — L. m. 0,69. — Toile, 

Près d'un arbre, et épars sur le terrain, di- 
verses espèces de fruit-s, un nid d'oiseaux et un lé- 
zard qui lèche un des œufs cassés. Derrière, une 
courge, das épis, dont un de mais, et de fleurs des 
bois. Ça et là divers insects. 

[M. Ârtarie négociant de Manheim. veaâit ce tableau 
en 1823, au Duc Ferdinand 111, moyennant 1100 seiinins 
-avec un autre du. même auteur et une marine de Backui- 
sen. Les deux premiers tableaux avaient appartenu au 
Comte Fries de Vienne ; la marine à M, Schvreiser de 
Francfort]. 

FRANCIA (Manière du). ^ 
451.'^'^ Mariage de Sainte Catherine. 

H. m. 0,47, — L. m. 0,«. — Boia. 

La Vierge assise tient sur ses genoux l'enfant 
Jésus qui met la bague dans le doigt de Sainte Ca- 
therine agenouillée au devant d'eux. Derrière la 
Vierge Saint Antoine de Padoue et Saint François, 

BRIL (Paul). 

442. Paysage. 

H. m, 0,95. — L. m. 1,29. — Toile. 

I A gauche plusieurs habitations et un groupe 

r d'arbres. Du cùtô opposé, au second plan, un vil- 
lage entouré de rnurs. Au fond, un lac baignant des 
collines. En avant, de;5 moutons, des chèvre:^;, des 
poulets, et des bergers.' 
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ROSA (Salvatore). 

453, Paysage, - La Paix brûlant des armes. 

II. m. i,ÎM — L. m. 2,03. — Toile, Fig. ont. 

Au premier plan, à çauche, groupe d'arbres, 
aux pieds desquels la Paix, sous la figure d'une 
femme, assise, vêtue de blanc, et couronnée de feuil- 
les d'olivier, une palme dans une main, une torche 
dans l'autre met ie feu à un monceau d'armes. À 
ses pieds, un agneau et un lion. Dans un plan in- 
termédiaire, un lac, dans le lointain des collines cou- 
ronnées, de tours. Signé, sur une pierre: « Rosa ». 

[On lit dans Baldinucci : « Salvatore pignit pour le 
« cardinal Jean-Charles, deux paysages, l'un laprésenttint 
« la Juatiee venant chercher un reftigo c^hez de paysans » ; 
on TLO sait où est œ tableau. « L'autre reprMentant, la 
5 Paix brûlant des armes » C'est le tableau que uous avons 
aous les yeux]. 

ALLORI (Cristofanç), dit II Bronzino, 
475. L'adoration des Bergers. 

11. m. 0,07. - L, m, 0,79. — Tofle. Fig, ent. 

La Vierge agenouillée, découvre son divin Fils, 
couché dans un berceau. Derrière, Saint Joseph. 
Devant, plusieurs bergers en adoration, et portant 
des offrandes. Plus en arrière, l'âne. En haut deux, 
anges tenant un cartel. 

RUYSCH (Racbei). 

455. FImrs et fruits. 

H. m. 0.8T. — L. m. 0,08. — Toile. 

Dans un vaae placé sur un banc, un bouquet 
de fleurs, sur lesquelles se posent plusieurs insec- 
tes. Sur le banc, des grenades. On lit dans le fond: 

« Ra . RuYSiCH ». 

[Voyez .son pendant au N." 4.")1]. 
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SCHELLINKS (Willcm-Van). On ignore l'époque de 
sa naissance et celle de sa mort (Ecole Flamande). 

456. Paysage. 

H. m. 0,m. - L. m. 0,88. — Toile. 

Au milieu du tableau un pont avec des arbres 
à ses extrémités. En avant, une route, sur laquelle 
une figure a cheval. Du côté opposé, une statue 
entre deux colonnes. Au fond, montagnes: Soleil 
couchant. Signé; g. y, s. 

DUBBELS (JanJ, florissait vers 1729 (Ecole Hollan- 
daise). 

457. Marine. 

H, m. 0,(J9. — L. m. 0,R6. — Toile. 

La mer est agitée; les vagues viennent se 
rompre contre les digues élevées près de la plage. 
Dans r éluignenient, plusieurs bâtiments. Signé : 

DuBBELS. 

[Artaria de Manhein vendit ce tableau 200 seqmns au 
Grand-Dp-C Ferdinand III. Voyez au N," 344 lù-deasus], 

AELST (Willem Van) né en Hollande 1620; mort 
en 1679 (Ecole Hollandaise), 

69. Vases et [ni ils. 

H. m. 0,73. — L. m. 0,88. — Toile. 

Sur une table recouverte d'un tapis bleu, sont 
placés sur une nappe, un citron, des cerises, du 
raisin, d'autres fruits, et divers vases. 
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ANONYME. 

459. Paysage. 

H. m, 0,17. — L. m, 0,55. — Toile, 

Un bûis traversé par une roiite sur laquelle 
sont des chasseurs et leurs chieDs, un promeneur 
au repus et un ouvrier. Plus au fond, deux figures 
à cheval, dans le lointain, une plaine. EH'et de soleil 
couchant. 

POELENBURG (Koraelis). 

460. Paysage. 

H, m. 0,42. — L. m, 0,53. — Cuivre, 

Un lac; à droite des arbres; au fond des col- 
lines baignés par l' eau. En avant de baigneurs- 
sortent du lac; d'autres reposent sur la rive. 

ZAMPIERI (Domanico), dit II Domenichino. 

461. Paysage. - Fèmis, Amour et Satyres. 

H, m. 0,25. L. ». 0,38. — CnÎTre, forma ovale, 

À l'ombre d'un bois, Vénus nue, se répose, 
étendue sur un banc le bras appuyé sur un cous- 
sin ; et serrant contre son sein le petit Cupidon. 
Derrière le rocher, à droite, une figure qui tente 
de dérober les flèches du carquois posé à terre. Du 
côté opposé, deux Satyres observent attentivement. 

HUYSUM (Jan-Van), né à Amsterdam le 5 Avril 
16S2; mort dawt cette oille le 8 Fêcrier 1749 (Ecole 
Hollandaise). 

462. Fleurs et fruits. 

H. m. 0,46. — L. m. 0,S4, — Toile. 

Dans un vase, placé sur une table de marbre 
et orné d'un bas- relief, représentant des amours. 
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sont Jes fleurs sur lesquelles posent des papillons 
et des mouches. Sur la table sont des prunes, et 
un nid d'oiseaux avec des œufs. Signé : Jan- Van. h. 

SCHEL LINKS (Willem- Van). 

463. Paysage. 

II. m. 0,57. — m. 0,9a. — ToUe. 

Au milieu du tableau un pont à trois arches, 
au delà, un groupe d'arbres; dans le lointain, une 
tour sur une colline; au fond, montagnes; sur la 
devant, une route et quelques figures à cheval. 
Effet de soleil couchant. Signé : o. v. s. 

BACKUISEN ou BAKUYSEM (Ludolff), peintre et 
ffraoeur ; né à Embden en ^Veslphn^ia en 1631; 
mort à Amsterdam en 17(J9 (Ecole Hollandaise). 

464. Marine. 

H. m. 0,6n. — L. m. 0,79. - ToUe. 

Le ciel est couvert de nuages épais ; la mer 
est agitée ; ça et là, des bâtiment, les voiles dé- 
ployées; (les oiseaux de mer rasent les vagues. 

[Prnpriété de M. Schweizer de Francfort, il fut acheté 
par M. Artaria de ManLeim, et vendu à Fardmand III, 
avec deux autres de Euyaeli pour le prix de 1100 sequins, 
le 28 Février 1823]. 

",LST (Willem Van). 
468. Fruits. 

H. m. 0,73. — L. m. 0,99. — ToUe. 

Sur une table recouverte d'un tapis, un cous- 
sin orné de glands et une corbeille renversée d'oïi 
tombent des cerises, des grappes de raisin, de pè- 
ches, des pommes, des figues et un melon. 
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AKLST (Villem-Van). 
454, Objet de cuisine. 

H. m. 1,S1. — L. m. 0,93. — Toîlo. 

Sur une corniche sont placé une tête et uae 
peau de mouton, divers fruits, un artichaut, et uae 
corbeille pleine de fruits. A la muraille sont suspen- 
dus, une fessure, un poumon, un poulet et des 
oiseaux. 

BREUGHEL (Abraham), dit Le Napolitain ; rté i 
Anoers en 1672; mort après 17LtD (Ecole Flamande}. 

467. Sainte Famille, au milieu d'une guirlande de fleurs, 

H. m. 1,05, — L, m. 0,85. — Toîla. 

Dans une guirlande de fleurs, est représentée 
la Vierge assise, tenant sur ses genoux Jésus de- 
bout, qui regard quelques fleurs posées sur une 
table, rjue lui montre un ange. Du côté opposé, un 
ange, jouant du violon. Derrière, la Vierge, à droite, 
Saint Joseph ; en haut. Dieu le Père, et le Saint- 
Esprit sous le forme d'une Colombe. Au fond paysage- 

SWANEVELT (Herraan), dit Herman d'Italie. 
458. Faysage. 

II. m. 0,60. — L. m. 0,65. — Toile. 

A gauche un monticule sur lequel est an châ- 
teau au milieu d'arbres. Au centre une rivière qui 
coule entre des rochers. Dans le fond, des colliaes, 
un château et des montagnes. A droite des chênes, 
et une route sur laquelle sont des bergers, une 
femme et des vaches. 
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LCI (Carlo), dit Carlin Dolci. 

5. Fisioii ik Saint Jean rHunns^èlisfc divu Vile de. 
Pathtnos. 

H. xu. U,3a. — L, m. 0,17. — Cuivre. Fig. ent. 

Le Saint à demi étendu sur le sol, appuyé a 
un rncher, tient un livre dans sa main e( tourne 
les yeux vers le ciel où apparaît au njilieu des nua- 
ges la Vierge ayant sous ses pieds un croissant. 
Devant lui sur une roehe, une bète â sept tètes, et 
du côté opposé, un aigle. Au fond, la nier. 

[• Le peintre fit la belle ii«;iire, de grandeur natu- 
m • relie, de Saint. Jean )'Evanséli.st6 en contemplation de- 
I « vaut la m3 stàrius6 vision de la femme, revêtue de Boleil, 
I • foulant aux ijîetls Iè dragon ». (Baldinuoci, Vîe de Carlin 
' Dolci), Le marquis Pierre François Riounoini acheta pont' 
300 écus ce tableau qui demeura dans cutta famille jus()'à 
hon extinction, et passa à un anglais M. Du Boulay. Ce- 
lui-ci est tune réduction du tableau dont Baldinuoci fait 
mentionj. 

ROSA. (Salvatore) 

470. Paysage - Diogêm- jetant sou ècmllc. 

H, m. 1,47. — L. m, 2,^!. - Toile, 

Dans une lorét prô d'un lac, Diogâne debout, 
L-ntouré de ciufj disciples, va jater son écuelle, à la 
vue d'un jeune horajne accroupi i|ui boit dans le 
creux de la main. A gauche un troupeau de bre- 
bis, derrière un paysan conduisant deux chevaux 
chargés d'ustensiles de ménage ; sur l'un de ces 
chevaux est une femme portant un enfant dans 
les bras. Au fond, à travers de grands arbres, des 
collines, un village, et dans un plan intermédiaire 
4 droite, des figures. Signé sur une pierre; « Ru&.\ », 

[t Un f^iicit boiïi à rmnbre duijuel sont plusieurs per- 
i sonnes on compa;^iiie du pbiloaoplie Dio^^ène, lequel, e & 

< voyant un jeune bomme qui boit avec sa. uiaiu à va ruis- 

< apau, jette sa tasse il fit ùe tableau pour le marquiâ Carlo 
• Grerini, qui le conservait dans la Galerie, eoiiiniQ étant 
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« d'un grand prix i, {BaJdinuecî, Vk de Sslvator B» 
Le Grimd-Duc FerdinFHnî HI l'acheta en 1818, avec d' 
très tableaux provenants de la mfsine Galerie Grerini], 

DOUVEN (chev, Jan. Franz). 

471 . Portrait d'Anne de Mèdkis. . 

H. m. 0,46, — L. m. 0,.'©. — Toile, Fig, ent. 

EUo este vue presque de face avec un"" 
vêtement broJé; elle indique avec sa droite 
fauteuil placé devant une table servie. À ses pi 
un chien. Dans le fond, un rideau rouge, une gl 
et une porte entrouverte par laquelle on aper 
plusieurs figures. 

[Fille de Oosme III, et marié à Jean Guillaume I 
tBUT Palatin, elle retourna à Florenca après la mor 
Bon mari, Cosme lui manifesta toujours une grande 
ction, et lui mort, elle veçut presque constammeni 
Couvent de la Quiete, à cause de son frère Jean-Gai 
qui avait pour elle peu de sympathie. Elle aur^ 
toute sa famille et mourut en 1743]. 

DOUVEN (chev. Jan. Franz). 
672. Anne Marie de Mèdich, m costume Je chas. 

H. m. 0,49. — L. m. 0,37, — Toile, Fig, eut. 

Vue presque de lace, coiffée d'un tricorn ( 
de plumes, elle porte un riche vêtement. Elle I 
dans sa droite un fusil et de l'autre caresse un 
trois chiens qui sont autour d'elle. Au fond, 
sage avec un lac. 

[Voyez la notice au N." 471 ei-dessus], 

POELEMBURG (Kornelis), 
473. Paysage. 

n. m. 0,23. — L, m. 0,iiO, — Cuivre, forme ovale. 

Sur les rives d'un lac renfermé entre des ( 
liocs et des montagnes, sont assis des, bergers, c 
l'un joue do la flûte et l'autre s'appuye contre 
rocher ; une jeune bergère danse en s'accom 
gnant avec un tambour de basque. A l'ondire 
arbres, un groupe de chèvres. 
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MPIERI (Domeiiico) dit II Domenichcno. 
4. Paysage - Diane surprist par A Mon, 

H. m. 0,BO. — L. m. 0,41. — Toile. Tig. eut. 

Une rivière coule tranquillement à travers un. 
bois touffu. Des Nymphes sont en train de se bai- 
gner ; d'autres demi-nues, reposent sur l'herbe ; et 
enti lurent Diane qui a deux chiens auprès d' elle. 
Derrière on aperçoit Actéon. Au fond, des mon- 
tagnes. 

T (Wi!!em Van). 

. Gibier et ustensiles de chasse, 

II. m. 1^. — 1. m. O.es. — Toile. 

Sur une table couverte d'une nappe, sont posés 
n faisan, un canard sauvage, d'autres oiseaux et 
ne gibecière. On voit suspendus dans le haut, un 
3iévre, deux autres oiseaux et un cor de chasse 

A.NDREA (d'Agnolo), dit Andréa del Sarto. 
476. Sainte Famille, 

H. m. 0,87, - L. m. O.Itô. — Bois. Dem. flg, 

La Vierfîe, vue de profil, assise sur un gradin, 
Ha sur ses genoux l'enfant Jésus, qui pose une main- 
Vsur le sein, et l'autre sur l'épauîe de sa Môre. Au 
Hfond, tenture verte. 

BdUVEN (chev. Jan- Franz). 

177. Finirait d'Anne Marie de Mêdicis. 
I H. m. 0,4S. — L, m. 0,fl2. — Toile. Fig. ent. 

I Vue de face, elle est debout, richement vêtue, 
lies cheveux ornés de perles, et porte un grand col 
Jrabattu, D'une main elle tient un pan de son vê- 
tement. Par terre est couché un petit chien. Au- 
fond une tenture rouge. Du balcon ouvert on dé- 
couvre un paysage. 
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DOUVEN (chev. Jan-Franz). 

478. Portrait de Jean Guillaume, Electeur 1 
et de sa femme Anne Marie de Médicis 

H. m. 0,^. — L. m. 0,39. — Toile. Fig. ent. 

Ils sont debout, en costume de bal naas 
paraissent se parler. Jean Guillaume, est vu t 
fil; sa femme, de face. Prés d'eux, dex chie 
fond une tenture, au delà une table servie, 
plusieurs personnes, les unes debout, les auti 
sises; celles-ci jouant de divers instrument 
une table, vases d'argent. 

POELENBURG (Koraelis). 



479. Ruines Romaines. 

H. m. 0,"23. — L. CD. Uj30, — Oniyro, forme oTOÏa.' 

Au centre, un arc dédié à Titus; dans 1 
taiu un autre à Minerve. Une ruine, au p 
plao, avec des arbustes. En avant, un p; 
cheval, et des vaches ; du coté opposé, a' 



figures. 
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480. Nymphe et Satwe. 

H. m. 0,25. - L. m. 0,41. — Bois. Detn. fig. 

Une nymphe couchée par terre, touri 
dos, laissant voir le profil de son visage, 
dans sa main gauche un pan de la draper 
la couvre à demi. Un enfant suspendu dan.= 
tient un satyre par la corne. Ce dernier coi 
de pampre, a dans sa main une coupe reni| 
raisins. Dans le bas, apparaît la tète d'un t 

[Sauf quelques petits changements, cette peinl 
l'esquisse d'un tableau de la Galerie des Offices qui 
Malvasia, fat veftdu au Gxand-Duu par le Bologn.' 
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GALERIE DU POCCETTI 

Poccetti a peint dans le plafond de cette chambre- 
usieurs allégories. 
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STERMANS {Ecole de). 
481. Forlrail d'homme. 

H. m. 0,69. — 1. m. U,51. — Toile. Dom. fig. 

Vu de trois-quapts, les moustaches relevées, 
1 porte un col rabattu à gros plis, et un manteau 
ugeàtre. 

ONYME. 

Saint François recevant ks stigmates, 

II. m. OJl. — L. m. 0,48. — Bois. Fig. eut. 

Saint François est à genoux : dans une plaine, 
près de lui, un de ses compagnons lisant. Dan:* 
'air un séraphin en croix d'où partent les rayons 
qui stigmatisent le Saint. 

ONYME (Ecole Vénitienne). 

3. La Vierge en adoration, 

II. m. OM. — L. m. 0,62. — Toik. Dem. fig. 

La yierge, devant l'enfant .lésus, les mains 
'ointes. A ses côtés, deux anges; l'un les mains 
croisées sur sa poitrinu, l'autre levant une draperie 
.blanche sur laquelle repose l'enfant Jésus. 
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CALVART (Denis), né à Anvers en 1585; mori 
Boîojne en 1610 f Ecole Flamande). 

417. Snin! Jcrâme. 

H. m, î,ia. -- L, m. 1,7a. — Toile. Deci. Bg, 

fl est en traiti d'écrire; deux anges sont p 
de lui. Sur une table où il s'appuye sont des livres 
un encrier, une tète de mort, un sablier et un ro 
saire. Du côté opposé un Crucifix, 

SUSTERMANS {Ecole de) 

48b. Forlrait du Gèniral Grifoni. 

H. m. 0.89. — L. m. 0,S^. ■-- Toile. Dem. fig. 

Vu de trois-quarts, avec des moustaches rele 
vées, la royale et les cheveux longs, il porte u 
col rabattu et une armure de fer; il a un mantea 
et l'épée au ci')té. 

PtJLIGO (Domenico). 

486. Sainte Famille. 

e. m. 0,75. — L. m. 0,BS. — Bols, Dem. Rg. 

La Vierge assise vue presque de face, soutiea 
l'enfant Jésus, debout sur un gradin. Derrière, Sai 
Joseph. 

DOSSI (Dosso). 

487. Le repos en Egypte. 

H. m. 0,02. - L. m. 0,42. — Boia. Fîg. ent. 

La Vierge assise par terre, tient son Fils 
ses genoux et lui montre d'une main le ciel. F 
en arrière. Saint Joseph assis. Au Ibnd, pays 
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lARINI (Alessaiidro), né à Bologne le 20 Mars 1577; 
mort dans cette riUe le 8 Féorier 1688 (Ecole Bo- 
lonaise), 

88. Adam et Eve pleurant sur !e corps d'AbeL 

H. m, 2^. — L. m. 1,«9. — Toile, Fig. eut. 

Au premier plan, Adam a les mains jointes 
et les yeua levés au ciel. Près de lui on voit le 
sorps inanimé d'Ahul, étendu par terre. Au second 
plan, Eve, assise sur un rocher. Derrière, Caïii qui 
s'enfuit. Au fond, paysage montueux, 

IMINALDI (Oraïio). 

89. Martyre de Sainte Cécile. 

H. m. a,33, - L. m. îl.lfi. — Toile. Fig. eut. 

Le bourreau a saisi dans sa main gauche les 
cheveux de la Sainte ageuouillée, les mains liées, 
et s'apprête à la frapper avec l'épôe qu'il tient, 
dans la maiu droite, A terre plusieurs instruments 
de uiusique. Au-dessus un ange portant la cou- 
ronne et la palme du martyre, 

[Lanzi et Moixona îoiit mention de ce tableavt et ditieiit 
qu'il était dana l'Eglise de Sainte Catherine à Piso. Il fut 
placé k Pîtti, par ordre du Grand-Duc Ferdinaud II, qui 
fit mettre à sa place, mm copie d'Aiit, Dom. Gabbiani]. 

ARBIERI {Giovau Fraucesco,) dit II Gueecino. 

90. Saint Sêimtini. 

II. m, 2,ôi. - - L. m, l,liî. — ïuils. Fig. eut. 

Le saint debout, dépouillé de ses vétemenls 
attaché à un arbre, tourne les yeux, en haut vers 
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un ange On voit au fond, des tours, et un 
traversé par un pont. 



n fl 



[Suivant less mé moires laisBeeB par le frire et lexl 
dn peintre, ce tablea\i aurait été fait pour le CEtriiina 
chiftvelli, en 16512, pour le piix de 150 ducatons (éoi 
mains). On ne sait à i^uelle époque ce tableau parvint à 



TROISIEME PAROI 

ANONYME {Allemand). 

491. Portrait d'homme. 

H. m. 0,tffi. — L. m. 0,Ô6. — Bois. Dem. ii 

Il est VU de face, sans barbe, la 
d'un chapeau et vétu de noir; il a des gants 
sa main droite. 

ALLORI (Alessaiidro), dit II BnONZtNO, 

492. Portrait du cardinal Ferdinand de Média. 

H. m. 0,73. — L. ta. 0,57. — Bois. Dem. flg. 

Vu de trois-quarts, la barbe et les chc 
courts, il porte l'habit de cardinal. 

[Voyez la notice du tableau, N.° 337, SaUe__ 
méthèe]. 

ECOLE VÉNITIENNE. 

493. Portrait d'homme. 

n. m. 0,6tJ, — L. m. 0,53. — Bois, Dem. 

Vu de trois-quarts, la barbe noire, coiffé 
berret, vêtu de noir, il tient des gants, â la 
gauche. 
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VECELLIO (Tiziano). 

494. Portrait d'homme. 

B. m. 1,39. — L. m. 0,8S. — Toile. Bem. &g. 

Vu presque de face, la barbe longue, le vête- 
ment garni de fourrure cju'il soutient d'une main; 
l'autre dans laquelle est un papier, repose sur le 
bras d'un fauteuil. Il porte une chaîne d' or à la- 
quelle est attaché un aigle à deux tètes. 

VECELLO (Tiziano). 

495. Portrait de Thomas Mosii. 

H. m. 0,85. — L. m. Û,6a. — Toile. Dam. fig. 

Tourné de trois-quarts, la barbe courte, les 
cheveux longs, recouverts d'un bonnet noir, il ap- 
puyé une main sur un livre. Derrière la toile on 
lit: « Di Thomaso Mosti, in etA di anni xxv l'anno 
M. D. xxvj ; Thitiano da Cadoro pittore >. 

[De la famille noble des Mosti de Ferrare; on sup- 
pose que c'est le frère d'Augrustiii, élève de l'Arioste]. 

P02Z0 (Padre Andréa jésuite); né à Trente en 1642; 
mort en 1709 (Ecole Romaine). 

496. Portrait du P. Pierre Pinamonti de la Com- 
pagnie de Jésus, 

n. m. 0,87. — L. m. 0,,91. — Toile. Dem. fig. 

Vu presque de face portant la barbe, les che- 
veux courts; il est vétu de noir, et a un Crucifix 
sur la poitrine. 

[Le E. P. Pierre Pinamonti de Piatoie, accompagna 
pendant vingt six ans le P. Paul Segneri dane les jniBsiona, 
H fat aussi le confesseur de Cosme III et c'est peut-âtra 
à cause de ce dernier titre, (jue oe portrait se trouve dans 
cette Galerie. 

\v 
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ANONYME. 

497. Portrait d'homme. 

H. m. 0^. — L. m. 0,35. — Toile. Den. fig. 

II est tourné de trois-quarts, avec les cheveux 
courts, les moustaches et la royale, un col rabattu 
et un vêtement noir. 



On remarque encore dans cette Galerie, un buste en 
marbre de Napoléon I." par Canova, et un de Jupiter, 
également en marbre, copie d'une œuvre Grecque. 

Enfin, deux tables en albâtre oriental, et une troi- 
sième en malachite, soutenue par des pieds en bronze 
doré. 



PASSAGE à la GALERIE ROYALE des UFFIZI 



Après avoir visitée la Galerie Palatine, en sortant 
il faut se tourner à gauche pour aller trouver l'escalier 
qui porte an corridor de passage à la Galerie Royale 
des Uffizi. À moitié de l'escalier on trouve une Salle 
DES Copies à vendre. 

Georges Vasari fut chargé de la direction de ce 
passage par le Duc Cosme L", et 1' acheva en cinq 
mois, comme il nous le raconte lui même dans sa vie. 

PORTRAITS DES HOMMES CÉLÈBRES 

Dans ce passage jusq'au Pont "Vieux il y a la col- 
lection des hommes célèbres et celle des costumes; 
collection que jusqu'au 1881 était dans les magasins 
de la Galerie des Uffizi. 



GRAVURES 

La collection des gravures qui vient après est un 
choix de celles que possède la Galerie, On trouve 
indiqués à chaque gravure, le sujet, le nom du gra- 
veur et celui du peintre. 

On entre ensuite dans la Galerie des UfSzi. 



LISTE des tableaux qui en 1799 ftirent e 
Tes de la Galerie du Palais Pittî et tr; 
portés à Paris, dressée d'après les ri 
et les procès veroaux fait lors de la 
signation des dits tableaux. 

PsEMIÉBE SaUX ;>IXX !« VËxrS. 

Tableau. La Duplicité, de Salrator gnno. 
Une bataille, du mime. 
La Conjuratioa >ie CatOrna. Hm mtme. 
Bendez-Yous de chasseins. die Giapanni da San 
earmi, 

Decxcois Saixx dus D'Afollox. 

Sainte Famille, de Bii6«iim. 
Le Cardinal Hippolyte de Médkis. de "Hnea 
Portrait, de Yasn-der Hélât. 
Les suites de la guerre, de Baient. 
Paysage, dit même. 
Paysage, dm même. 

TsomjQU Saux om dc SCabs. 

Tableau. Déposition de la Croix, de Pieiro Pemgino. 

Pwtrait du Cardinal Cruide Bemtivoglio, di 

Vytk. 

„ Martyre de Sainte Agathe, de Sebatliarto dal Pi 

„ Portrait du Pape Léon X, de BaffaeUo. 

n Kwe Kouto. d» CùfolL 

., v^uatre philoi^opiies, de Jfitieiu. 

<, Sainte Kamille. de Gimlio Bomano. 

,1 La Vierge la Chaiae, d» Bt^kê^lo. 



Tableau. 
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QuATSiÈME' Salle dite de Jupiter. 

lableau. Le portrait d'Andréa del Sarto, pcar hù-méme. 

„ Déposition de la Croix, d'Andréa del Sarto. 

„ Calvin et Luther, de Giorgione da Castel Franco. 

„ La Mï^tresse du Titien, par Ivù-même. 

„ Histoire de Joseph, d'Aridrea del Sarto. 

„ Portrait du Pape Jules II, de BaffaeUo. 

„ Saint Julien, de CrUtofmo Allori. 

„ Les Parques, de Miehelcmgiolo Bucmarroti. 

„ Histoire de Joseph, d'Andréa del Sarto. 

„ Sainte Famille. dite deU'/mpannato, de BaffaeUo. 

„ La Vierge, de Tiziano. 

Cinquième Salle dite de SiiTUSNE. 

?ableau. Jésus avec les quatre Evangélistes, de Fra Barto- 
lommeo. 

„ Histoire de Jacob, de Boiùfcaàq Veneziano, 

„ Saint Famille, attrihitie à BaffaeUo. 

„ Saint Jean du Correggio (Tête d'enfant). 

„ Histoire de Jacob, de Bonifazio Veneziano. 

„ Portrait, du Barroecio. 

„ Bataille, de Bonifano Veneziano. 

„ Sainte Famille, de l'Albano. 

„ Tête de l'Annonciation, du Baroccio. 

„ Ange, du même. 

„ La Cléopâtre, de Chtido Beni. 

„ La Nourrice de la Maison de Hédicis, de Pari» 
Bordone. 

„ Moïse sauvé des eaux, de Paolo Veronese. 

„ Le Père Etemel, de BaffaeUo (Vision d'Ezécbiel). 

„ La Vierge au Trône, du même. 

„ Saint Jean endormi, de Carlo Dolci. 

„ Les neuf Muses avec Apollon, de CKulio Bomtmo. 
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Tableau. Sainte ramills, de l'Âlbano, 

„ Portrait de Eembrandt, jjor bd-même. 

„ Sainte Famille, d'AimibalÉ Caraccî. 

„ Sainte Fatmlle, de Maffaello. 

„ Histoire de Mutins Scévola, de Boni/azîo Venexiemo. 



SixiÈUE mi's SES ^OTissim (Hiada). 

Tableau. Saint Marc Evangéliate, cfe Fra Bartûhmmeo délia 
Porta. 

„ Ecce Homo, rfe Tiztano. 
„ Jésus dans le jardin des Oliviers, de Carlo Botei. 
„ Trois têtes, de Jjorerao Lotto. 

„ Le Cardinal Bernard Dovissi de Bibbiena, de Baf- 
faello, 

„ Tbomas (Fedra) Ingbirami, du même. 

„ Tête de Sainte Marie Madeleine, de Suatermant. 

Portrait d'Homme, du Morone. 
„ La Vierge au long Oou, du Parmigianiao. 
„ Portrait de Femme, du mêTne. 
„ Juditli, de Crhia/ano AUori. 

„ Portrait du Pape Clément Vil, de CtmUo Momano, 

Cinquante-six de ces tableaux furent transmis an 
Directoire. Sept des plus petits furent perdus; ce soat les 
BuivMits : 

Tableau. Sainte Famille, d'Annibaie Caracei. 
„ Sainte Famille, école lie Raffaelio. 
„ Histoire de Jacob, de Bonifaxio Veneiimo. 
„ Idem, du même. 

„ Histoire de Mutins Scévola, du même. 
„ Bataille, du même. 

Les oinqnante-six tableaux ci-dessus, faisant partie de 
la Galerie Pitti, furent repris h, Paris par les soins du Sén»- 
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tenr Chev. Jean Degli Alessandri, président de l'Académie des 
Bea.nx-Axts, assisté du Directenr Prof. Pierre Benvenuti, et 
renvoyés à Florence, le 25 Octobre 1815. Outre ces tableaux 
il se trouvait aussi beaucoup de tables en pierres dures, la 
célèbre Vénus de Médicis et d'autres objets appartenant à la 
Toscane. 

(De» Archives de la Gfcderie RoyaU de Florence). 



TABLE ALPHABETiaUE 



[OMS ET PREKOMS BES ARTISTES 

DONT LA GALKEIE POSSÈDE DES OUTOASES 

L«Tec les uaméros camapondaats à ceux dn catalogue 



Lb»k (.Tolia.li), ou Van Ahen, 
^elst (Willem Van), iài, 466, 466, 469. 
jVJbanî (Franceaoo), dit l'Albano, 1T3, ITô, ZJë. 
>%.lbêrtiiielll (Mariotto), 38fi. 
.^^.-îlegrj (Antomo]} dit il Correggio, 259* 
J\-llori (Aleasandro), dit il Bronzino, 291, 442, 
.A-Ilari (CriBtofa.uo), dit il Bronzino, 41, 72, 95, 9S, 296, 3Dï, 4SM, 175. 
.^Utissimo (Criatofana deU'), on Papi, 315, 327. 
.^meirl^tLi ou Sloi-i^i (Michel Angelo), dit il Cararagglo, 188, 
.Andréa, d'Agnolo voy. 9*bto (pki,). 

tuonymes. 33, 38, 333, 371, 273, 274, 388, BIO, 334, 888, 813, BSi, 
386. 370, 375, 407, 420, 447, 156, 483, 183, 191, 4OT, 
aclfiuisen on ^Oaltu^s^n (Ludolff), 464. 
^3ai<l:>ai?ellï (Giorgio), dit il Qior^one, 135. 

Barbieri (G-iovan Fianceaco), dit il- Guercino, S, 29, Kl, 99, 103, 
158. 168, S3i, 4S0. 

Sarocolo (Federigo), ou flori d'Urbino, 55, 101, 153, 162, 214, 

231, asi. 

BaPtolommco (Frs del Fattorino], dit Baooio délia Fortn, ou 

il Frato, M, 136, 169, SOS, 256, 377, 
33asf^£Lno (Jaoopo), voy. Foktb Jacopo. ' 
^^&B 90.110 (Leandro), voy^ Pokts Leandro, 
Basa an o (Franc esco), voy. Poste rianoeHoo. 
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T.VBLS ALFHABirriliCE 



Buz7:i Ruzzi <.'i':'7as.ii°Jk.i:v:ii:' . dits H Sodoma, 374, 
Beccut'uiiii D<:'Ci>rtiico . in il ]I'*cb.«riiio. 3c^. 
Uembo Botiifazio . on Fuio Vald&rno. 405. 
B«-i'rettUii Pi«:ro . iLz P-^tro Conoam, £1. 
Betti 3«:njtr'Io . lils iri!:Sû;:i:<:àio. 341. 
Bigorai Mi ;"ii-r".e . ii'; Michel* -ii BlloUrc. 1*. 
Biiiortli L'ouieiiioo . dit il '.Thirlan-li&jo. 
BitforUi Hiioli'o . dit} il Ghirluidsjo. âOT. agi. 
Bilivert Uiovinii;. i2. à02. 
Boateri -Jacofc . 3<>t2. 
BoiiUu7.io Verocesa 1. SL ^9, m. 
Bunit'azio Ver'jneBe IT. 222. 257. 
Bopaone Pir j . l-*, ly4. 3*. 
Bui'ijojifuoiie» wj. CocsToa. 
Botb i Jiu: . .lit Bctà d'It&lie. 111. 
Botticelli '.-oj. Fiupspi. 

Breu^hel A'-^r&hain'. •lit lâ XapolLtain. ItTT. 
Bi'ii .Paul;. Ui). 402. 

Broiiziiio Angiolo . 39. âM, âD6, ilâ, jfSS. «», 131. 
Culiuri Carlo., dit CarUcto. 

Caliui-i ',Paolo . lis i^aolo Vdroaese, 37. IlV, 131, 136,1^ 188kB6i 

■2b". 2Sj. 2t». 
Calvurt .Déni»;, 117. 
Caiiipa^uolsi ';I)omenicu), 170. 
C7aiilu.i»aM -^Gaido^ 'liî Ca^nacci. 7ô. 
C7aiitui-iiii Simone), da Pesaro. liit il Pesareae, 25. IS. 
Curuvoi ^-Vunibaie . ItW, 350. laS. 480. 

CurUi Xodovic»;, dit il Ciguli, 27. W. 51, »). 98, 290, 801, 30B, Ut- 
Okrpi (Uiiolamo;, dit (irirolamino da Carpi, 3H, 117, 3B6. 
Curruvci Jacopu', dit il Foacormo. 149. ISB, dSS, :N9, 3T9. 
<jMvuloi-i ,ou. Salincoino da 3fixabt!llo , 9HT. 
C!haiitpuiKu« .FhiUppe de), 1:16. 
Ciatteri (Pietro . dit lo âmargiaaso, 118, 
OiKoli. eoii. Cuui. 

Cluuut ou Cloet ^Fraiivois). dit Jehannet, 

Cloviu (LHju aiulio;, 211. 

Correm;io .Copie du;, 26». 

<Jwi't»tui''u, luj). .Vllwuu. 

Ciourtoi» ..JacHUe»;, dit il Borgoguone, 11± 
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stB, (LoTSUZo), 8T6, 
edî (Lorenzo di), 351. 
Crespî (Oinaeppe MarEa), dit lo Spagnolo, 132, S03. 
(cher. FiaDcesao), 10, 286. 

X)olcî (Carlo), dit Carlin Doloi, 53, 91, 151, lôô, 213, 217, 22T, 268, 

275, aao, 2&1, 2B8, 2^, SOî, Sllî, 321, 925, aSS, 397, 401, ii)S, «S. 
]3ooiËiilchiriOj voj/. Zampieri, 
J3o8sl (chev, DoBSo), liS, WÛ, 4SÎ. 
Oonven (ohev. Jan Franz), 440, 471, 472, 177, 4TB, 
Oubbols (Jan), 457. 

Dujzhet (Qaspre), dît le Pouasin, 416, 121, 436, 441. 

Onroi- (Albreoht), 1, 20. 

Oyck (Anton van), 82, ISO, 160, 821, 437. 

ajcole d'Andréa del Sarto, 26, 292, gW. 

1» du BranzlDO, SW, 439. 

M dea Carasci, ISS, 193. 

Q Ferraraiso, B52. 

B Floreatino, 347, 373. 

>> de aiac B«lUno, m 

H Lombarde, 280, 971. 

» de Kaffaello, 247. 

» de Sustermana, 106, 314, 4SI, 4S5. 

M de TiziaBo, 221. 

» de Van Dyck, 34, 28g. 

» Vénitienne, 4^2, 483, m. 

i> do Francia, 451 bla. 



Va.ea {Peter Van-der), dit le ohev. Lely, lOS. 
EPotl (DomeniCD), 38. 30. 

EMlipepi (Alessandro), dit Sandro BottioeUi, B18, 3S3, 357, 372. 
Fontu-nn, (Lavinia), 433. 

B^ranoescliînl (Baldassarre), dit il Volterrano, 105, 107. 

Wrank; (Franz), 445. 

KPrancia, voif. Raiboijiti. 

6^ra.noiabi«îïo (Marcantomn) 4S, 437. 

BVaiico (GioTan Battista), dit il &emolei, 144. 

Borate (Tl), vop* Bartoloumbo. 

B^urisi (PrancoBDo), dit il Fniino, 426, 1S6. 
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TABLE ALPHABÉTIQUE 



Gretii»a.ri (Benedetto), 

O-entilesohi (Artemisia), 112, S^, 411. 
O-hiflaQdajo, tos. Bioobdi Domemco. 
G^hirlaiiflajo, en?;. BiGOStii Eidolfo. 
O-ianpetriiiDj voff. Fëdbisi. 
G-ïmïgnani (Gifitsinto), 3âB. 
GHordauo {Lnoii), dit Fa' Priesto, lUl. 

Griov^iitiî dar S, CîS-lovauiiït voy. Mâhnozzi- 
O-iulio Komatiu, voy. Fippi. 
Cï-raiiaocl (Francesco), 199, 34ô. 

Hondekcietep (MolchioT). lOCi. 

Ijanfranchl on X.>an franco (chev. O-iovonai), Si31, 318. 
Lelto da NoTrellura. t?os(. Oasi. 
Xjelxp v<^y^ Faea. 

Xjtclnto (oliev. OioTanui Antonio), dit il Fordenoae, 62. 
Xjigozzî (Jacopo), S@9. 
Ijlppl (Fmppina), 319. 
Xjippl (Fra FiUppo), 913. 
Xjotto (Larenzo), 11». 

Xjucle.nl (Sobastîniio), dit Fra Seliiistiana dal Piombo, 
Xjainl ou Xjovinl (AareUô), lOâ, Sol. 

lIXanlère dii Conregglo, 253. 

» de HolbeÏD, 252, 121. 

n du Morone, 35, 120, 127. 

» du PoTUgino, 310. 

B du PorbuB, 360, 

» du Sohidone, 809, 

» de Sebastiano dal Fiombo, 322. 

1) de Van Dyok, 831. 
Maiidnl (Bârtolommeo), 
SXanettl (Butilio), 12. 
^ïaufpecll (Barbolommeo), S, 
IMCannozzt (Siovanni), dit Qiovannl da S, Gioveumi, l^T, 1 
Slai-attu. ou IVIuratti (Carlo), îl. 
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(FrauGcaco), dit U F^rmigi&ixiiiOT 290. 
Alazzoliriî (Lodovico), 129. 
MetsyM (Quentin). ISi. 
!9^chi^J tlï !Eï.iïl(jJto, voy, BiooitDi. 
IhXintsa (Aiidreii l'iell, 3B7, 378, 
Ihfoi'oiie (DomenicbJ, 121. 
tMoroue (Uïo. Hatta), 133. 
SXui-lllo (BaTtolomtueo £stoban), S6, 68. 

s] (Lolio), dit LdUo d& HoveUara, 

tPatfanI (Gregorio), !S5. 

f aln]£L (jBGupo}, dit il Yeccbïo, SB, il4. 

IH*ecirïni (GloTanni), 381. 
I*eniii (Luca), 240. 

Jb^etro da Oortona» rrj^^. BzFLjiETTiffï, 

3E*inturîcchio, trov;* Bktti. 

I»lppi (Giulio), dit Ginlio Bomano, 57, 167. 

I^oelt-nibury: (KorneUa). 317, 480, 173, 478. 

rFollujolci (Antonio del), m 884. 

■Ton té (.facopo), Jit il HaBa»uo, 130, 330, 33S, 44B. 

Tonte (Leaudro), dit il Eassano, ITT, 44(j, 460. 

Toute (Francescu\ dit il Bassano, 11, W^, SGO, 3^, 38». 

iï*otitormo, i>vy* {.'arkucgt. 

Torbus (Franz), lo joune, 7, 'M, 286, 381. 

JE'ordenones von. Liera lo. 

l'ozzo (Padre Androa'i, 406. 

Tz*ocac«3Ïui (Cammillo), 319. 

Tulzouo (Scipione), dit Soipiono Gaotano, 187, 192, aOS,aiO, 211, 387. 
Tullso pomenioo), 146, 146, 168, 242, 488. 

XEafïKelIo d'>UFbliio. vay, Bk^am. 
ïî.aibolîiii (Giacomo), dit il Franoia, 44, X8G. 
Kembrandt (Paul Van-Byn), 16, 60. 
Xleni (Qtudo), 24, 4ï, T8, \m, 187, 270, 385. 

Ibera (ohey. JoséO, dit l' Espagnolet, 18, 73, 117. 
iminaldi (Orazio), 422, 488. 
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Xlâbusti (jRoopo), ait il Tintoretto, 9, 65, ISl, 249, 364, 313, J 
8S9, 390, ilO. 

XCoâa, (Sivlvatore), '2, 4, 15, 111, 133, 135, 181, 138, 218, S7, i 

813, ièa, 470. 
Koasollf (Mfltteo), 13. 

XËosai ÇFrancosoo dâ^), dit CeGokino Salviatl, Sflft. 
B0S90 del Xtosao, dit il Bosso Fiorantino, 113, W. 
Kiibeii» (Peter Eard), 9, 14, 8.5, Hfi, «1, 139, 141, 236. 
^ïiiïsd.a.eL ou I^ujr'sdïvel (Jakob), 4â9. 
ft^uHticliîuo, i'oy, BCHTIOI. 
ïî;u.stl^i (Francesco), dît il Sustiobino^ 
Itutliari (Cari), 418, 438. 
Iï.u}-scli (Maoliel), 451, 156. 

tSulimbeni (Ventnra) 45. 

tâuiizio (BaffaaUo), 40, 69, 61, 79, Si, 161, 168, 165, 171, 174, 178, S 
fe^arto (del) Ândrea, dit Andréa del Saxto, ôë, 62, 8t, 

na, i2;i, lai, nss, lîa, m, lei, 220, 272, an. 

SoarseUa [Ippoîito), dit lo Scaraollino, 384. 
Sehellioks (Willein Tim), 456, 48a. 
Schiavone (Andréa), 70, 74, 153, 881. 
IScbicloiie oa Seliedone (BartolommBO), 804, 333, 
jâcïpion Gi-aetuuo, voy. Puï^dscb. 
iSebaatiïLno du.1 Ploiiil>Of voy, LdCïani. 
Higiioi-elli di Crilin Ou ]£gidlo (Lnca),ditLa<iadaC<ir 
Isâtiuon du Pesaro, voy. Cantabiki. 
S o do m a, voj/. Bazei, 
SoBgl (NIoeolû), 77. 
Spagnuolo, ti>y. Ckebpi. 

Sustcpmaus ou Substermana (.Instoe), 116, US, 180, 

2^, 265, 298, 323, 314, 101. 415, 419. 
Ë^wanei^olt ou fcâuunevelt (Hermau Yan), dit Herman d*lti 

41-2, 458. 




Tas si (Agostino), 131. 
Tlai-liil (AlBBBftndro), 188. 
TinKlli (ohev. Tiberio), 228, 258. 
Tintorotto, voy. Banomi, 

TÎHio (BenTBiinto), dit il Q»rofolo, S, 122, 246, 888. 
TlLo (Saati di), 287. 
Tlti (Tiberio), 49. 
Tizliinop voy- VE0KL.L10. 
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"Vanni (cher. Franoesoo), 866. 
"Vanni (Baffaello), 82. 
"Vannuccbi (Andréa), voy. Sabto (del). 
Vanninl (Ottayio), 81. 

"Vannuoci (Fietro) dit il Perngino, 43, 164, 219. 

"Van ^elat, voy. Aklst. 

"Van .A-keii) voy. Abak. 

"Van der Helst) voy. Belst. 

"Van der "WerflP, voy. Wkhfp. 

"Vaii I>ycl£» voy. DrcK. 

"Van Xluîsuixi, voy. Huisdm. 

"Van iSchellmlcsi voy. Schellisks. 

"Vasari (Giorgio), 888, 418. 

'Vecellio (Harco), dit Marco dl Tiziano, 484. 

"Veoellio (Tiziano), 17, 18, 54, 67, 80, eS, 92, 157, 200, 201, 216, 228, 

811, 423, 494, 495. 
"VelasQuez (Don Diego Bodriguez de Sylya y), 198, 213, 829. 
"Vinci (Leonardo da), 140. 
"Volterrano, voy. Fbanoeschihi. 
"Vries (Abraham de), 266. 

"WopflF (ohev. Adriaen Van Der), 76. 

Zampieri (Domenioo), dit il Domenichino, 176, 461, 474. 
Znocarl on Zuccaro (Taddeo), 846. 
Znooheri on Zuooaro (ohev. Federigo), 188. 



